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A �V�I �~�S� IMPORT NT 
�S�C�I �· �E�.�V �:�: �. �t�- �. �~� �~�.�-�"�' �)�. �,�,�,�,�' �~�~�' �~�.� _ _ 

ne. VICH'Y 

Toutes les mentions et indications conte­
nues dans la partie litt ér aire et detlcriptive 
des GUIDES-PHILIPPS sont AB SOLUMENT 
GRATUITES, et aucune RECOMMANDA­
TION spéciale d'HOTELS n'est admise (1 ) . 

Les pages d'ANNONCES imprimées s ur 
papier de couleur et annexées à l a fi n de 
chaque volume sont tout à f ait indép endantes 
de la R édaot ion des Guides. 

Toutefois l'admin is tration de ces annonoes 
aocepte leur responsabilité morale; ell e ne 
l es reçoit qu'à bon esoien t et renseignements 
prie. 

(l) 'Voir page 18 et �B �u�i�v�~�n�t�e�B�,� Conuill g'! lI é"l7 tl X, et 
allx pagel d'annonce,. 

V ichy. - Imp. WAI.I.ON. 



lllt LA 

NOUVELLE ÉDITION 

Au mois de juin 1869, la premièrOl 

�~ �d�i�t�i�o�n� de Vichy-Guide a été tirée n 
quatre mille exemplaires. 

Elle est entièrement épuisée. 
Nous imprimons l'édition de 1870 à 

sept mille exemplaires, avec la certi­
tude qu'elle sera à peine suffisante pour 
les demandes de la saison. 

En présence de cette éloquence des 
chiffres, l'éditeur des Guides-Philipps 
l-ie borne à remercier touristes et colla­
borateurs. 

A. D.-C . 
15 nvri l 18ïO. 
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PRIX DU VOYAGE 
DES VnLES CI-DESSOUS A VICHY 

l n cl_ !. cl. 3. cl. 
Amiens . . ...... ....... .. 53 55 4' 65 �~�O� 55 
Angers .......... . .. .... . 52 20 4t 40 30 40 
Arras ....... " ... . .. . . . . 62 �~�O� 46 80 34 Hi 
Avignon ........ " . .. .... U 45 33 35 24 45 
Bnyonne .. ' " " .. . ' " .. , . 80 85 .(;0 65 43 5!j 
Be.nnçon . .... . . ' " 48 50 :Iii 35 26 or. 
Borde .. u,. . ....•. . ... . �~�7� 55 .&3 20 :10 75 
Boulogne . ..... .. ........ 69 55 �~�2� " ,,8 20 
Calais ........ ........... 77 50 �~�8� t O 42 �(�J �.�~� 

Cette . . . .. . , .. ... 5H HO �4�~� 95 52 20 
Chel·bourg . ... . ... . .. . . .. 82 4.; Gt 80 45 ;j.) 
Di eppe .. . . . ' " ......... . fi:) 40 /,7 55 34 90 
Dunkerque . . .... .. . . . . . . 7G 05 !Sn 25 41 30 
Grenoble ........••. •. . .. :H 80 23 85 t7 50 
Le Uov,·o .. . .. . ...... Cin ,'5 49 80 �~�l�)� 55 
La Rochelle . ........ .. " H9 �~�o� fi l 9.5 38 �~� 

Lille ........ ...•..... . . . �U�~� 90 5 1 G5 �~�7� 90 
Lyon ....... .... . . . .. . . 18 25 �I �~� �~�.�j� " 0:; 
It'o'·flelll .. . . . ..... . . .. ti7 :Hi �4�~� 20 :; 1 G:; 
M L7. . . . . . . '" . ... . ...... KI �~�o� H:) GO 411 G.1 
MonLpellier . . .. . . .•...... .1ï II) 4 1 3:; :;0 :Je 
Mnl honse . . . ... . ...... '" tH 7 .; ',H ,i ,; :i l; G:; 
N •. lnt. - I§ • •• . ••• • ••. •• • . fj4 9:; \8 70 :)!) 70 
Nire ... . . . ....... . ...... M2 75 62 10 4.; 50 
Nîmes . .. . .. ... , '" .... . .IU 50 37 \.; 2:> ON _ .. 
P",'Il' , , ... . ...... . .... 40 \l0 30 1;.; 2:2 �.�~�(�)� 

P ' f r,:; GO 40 20 29 40 �O�I �. �~�C�I �·�s� ...•.. . ••...•.... 
llel ' ... .. . .... . ... .... !ilS SO U Oa 32 30 
l'Ouell . . .. . .. . .. .. . . . . fiti \.; 42 �~ �.�~� :;0 9.; 
�~ �.� ,·u fîlIbou,-;; . .... . . . .. 7G 85 57 G.1 42 2r; 
Toulon .... .. ..... . . . . . . . B.l Oii 48 80 35 80 
TOUI·s • .•. • • • • • • .. .... .. ·U 4:; �~�2� 55 23 95 

N. B. �L�e�~� IrcaliLés ci-dessus pouvanL ètre con. iùérées, 
ponl' ainsi dire. con.lll e tête de li gnes. il sera r" ci lc 
ayec: re Lahieilll, cl' llhlil' le prix du voyage à Vichy. 
des \ illc a inl rlll rdiairc . 
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CODE DU VOYAGEtR EN CHEMIN DE FER 
(COMPAGNIE DE LYON-MÉDITERRANÉE. - BOURBONNAIS) 

VOYA.GEURS 
Lcs VO) ageul's doivent être rend us aux stations 

all moins J)IX �m�~�U�T�E�S� aran.t l'h 'u re indiquée,au 
lableau. 

C(NQ 'llNUTES avant l'heure fix ée pOUl' le départ, 
il ne scra plus délivré de billets. , 

Les bill ets ne pcuvent servil' que pOUl' les 
trains pour Icsqucl ' il s ont été rJ('livré , - Il s 
cront l't)préscnlé' à Loutc réquisition des agent 

dc l'Administralicli. - Les ,"oyagcu!' qui Ill! 
pourraiellt pas représentcr leur bille!, dcvront 
paycL' Ic prix dc IcuL'place calculé SlIl'Ja di tancc 
la plus éloi gnôe. ' 

ENf' ,\ ''l's, l a l'emisc du priX Lotal c t faite aux 
enfants au-dcssous de 'l' IIOIS ANS, à la condition 
qu'il s seront assis �~�I�I�'� les genoux dcs pel' onnc 
Ilui lcs accompagnc)lt; le enfallts de 'l'flOIS A 

�, �S �I �W�~� aJls [laicnt �l�a �' �I �H�~�; �'�I�I�-�I�'�C�~�C�E� et,ont droit à une 
place Ji tinctc ; touLcI'ois, dans un �m �~ �m�c� com­
partim nt, drl1X cnfant ne pOl1l:I:o nt, occllper 
qu' la placc d'un voyageur. Au-dés us de SErT 

A\ ' , �I �t�'�~� cnfant [HI)'cnt J'LA CE E ''l'limE , ' 



VICHY ·GUIDE ET ENYIRONS 

COUPÉS 
Les places de coupé des voitures de t rO classe 

sont considérées comme place de 17txe. Ces 
places sont mises à la disposition des voyageurs, 
moyennant une augmentation de prix calculé 
comme suit: en sus du prix de 1 re classe. 

2 fI'. 50 PAR PLACE pOUl' un parcours ùe 200 
kilomètres et au-dessons. 

�~� fl' .• PAR PLACE pour un parconrs de plus 
de 200 llilomètres, jusqu'à 500 l\ilomètres inclu­
sivement. 

5 1'1'. 50 l'AR " UCE pour un parcours de plus 
de 500 kilomètres, jusqu'à 700 kilomètres inclu­
sivement. 

Toutefois, cc supplément de prix ne pourra. 
excéder 5 l' J'. l'AI\ PUCE pOUl' les parcours entre 
PARIS et LYON (PEI\BACIlE) ct entre PARIS etSADl'­
E ·rlEN!{E. 

tO fJ'. l'AR P!.ACE pour un parcours supérieur 
à 700 l<ilomètrcs jusqu'à tOOO kilomètrcs inclu­
s i "cm en t. 

H) l','. l'AR PLACE pOUf nI) parcours cxtédUlIl 
iOOO kilomètrcs. 

Lcs �"�o�y�a�~�e�u�r �s� ne peuvent pas exigcr de placcs 
de coupé, SI le train ne contient pas de voituJ'es 
en comportant, ou si les voitures qui s'y trou­
vent ne présentcnt plus de places de coupés dis­
ponibles . • Les voyageurs munis de billets 
tic 1rr classHpellvent, en route. monter en coupé, 
quand il existe des places inoccupées, moyennant 



CODE DU YOYAGEUH, E :\ �C �I�l�E�~�I�l �:�\� DE F ER 0 

un supplément par place calculé d'après le pré­
sent tarif, depuis la gare où ils descendent. -
Les militaires ou marins et les ellfants de THOIS A 
SEPT ANS qui occupent des places de luxe, paye­
ront intégralement le supplément de prix Jixé 
pour ces places. Toutefois, deux enfants de TROIS 
A SEPT ANS, accompagnés de la même personne 
et n'occupant ensemble que la place d'un voya­
geur, ne payeront que le supplément d'ulle seule 
place. 

COUPÉS-LITS 
Le transport des voyageurs dans les courÉS­

UTS a lieu aux conditions suivantes: 
Les coupés-lits sont taxés chacun au prix de 

quatre places de cottpé orrlinah'f.. - Un voya­
geur occupant un coupé-lit a le droit, sans sup­
plément de prix, de faire monter avec lui, dans 
ce même compartimeut, une ou deux persounes 
pour l'accompagner. - Les voyageurs Ile peu­
\'Cut pas exiger de coupés-lits, si le train qu'ils 
cboisissent ne contient pas de voitures de cette 
espèce, ou si les voiturcs qui s'y trouvent n'ont. 
l)as de coupés-lits disponibles, - Chaque.coupl·­
lit retcnu donne licu it la délivrance d'un bulletin 
mentionnant la somme perçue par la Compagnie 
ct le droit de l'occupant de se faire accompagner 
pal' une ou deux personnes au plus, - Il n'est 
fait aux militaires ou marins voyageant en cou­
pés-lits que la remise à laquelle ils peuvent avoir 

1 . 
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régulièrement et individuellement droit, quand 
ils prennent place en voiture de première classe. 
En conséquence, lorsqu'nn militaire ou marill 
retient un coupé-lit, Ic tarif des militaires 011 
marins n'est applicable qu'à sa place indivi­
duelle, le tarif ordinaire devant toujours êtrc 
perçu pOUl' les voyageurs non militaires GU 
marins l'accompagnant, de même que pour les 
places qui resteraient. illOccupées. 

WAGONS-SALONS 
Le transport des voyageurs dans les wagons· 

salons, a li eu aux conditions suivantes: 
Les wagons-salons sont loués chacun an prix 

de 'l'IIEIZE PLACES DE COUI'É. - La Compagnie 
/l 'cst ton'ue de déférer à la demande de wagoll 
alon qu'autant qu'il s'en trouve de dispo .. 

niblc clans la gare où la demande lui en c ' l 
faite. 

BAGAGES ET CHIENS 
JI e Lalloué à chaquc voyagcur 30 J(ilogrammes 

tic bagngcs. - JI n'est alloué aux enfallts trans­
portés à moilié prix que 20 �I�(�i�l�(�)�g�r�a�m�m�c�~� dt' 
bagage. - Lcs bagagcs doivenlèll'C rendus anx 
stations au �m�o�i�n�~� 15 MI 'UTES avant l'beure dll 
clél)art. Ccux q ui �~ �e�! �' �a�i�c�l�l�t� présentés trop tard il 
l'enrcl?istl'emcnt seront remis au train suivant, 
ct taxùs comme marcbandises à grande vitesse. 
- Aucun paqul't embarrassant ne sera placù 
dans Ics voiturc ct' vo ageuJ's. - L'Adminlstf'i\ -
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tion ne répond pas des bagage NO:; ENREGISTRÉS 
qui seraient dépo és dans les salles d'altente.­
Les CIJlEN ne ont reçus que musclés. Des cais ('S 

spéciale lcur sont ré ervées. 

OMNIBUS 
Dans PARIS (Entreprise TAILLADE), - Rue 

Ilambulcau, 5, bureau ccntral; - ruc Bona­
parte, t)U ; - l'lie Coq-Héron, 6; - ruc aint­
Lazare, 10R ct 110; - bOlllcvall tic lras­
bourg, 5 ct 7; -

�D�A�~� Lvo'!. - Placc rmpériale (pour les gares 
de PelTa he eldes Brolteaux); quai d'Orl{>ans, 1, 
(pour Irs gares de Vaise, ['errache ct Jr Bro:­
teaux). 

BU REA U X -SUC C UR S,A �L�~�E� S 
A PARIS. - Ruc ,Rambuteau, (i (bl1l"rau celi­

tl'hl) ; - ,ruc ùe Hcnnes, .15 (1) ; - rue Coq­
tt éron, 5 ; - l'Ile aintrLnzare, 108 ct 110; -
boulevard de , lra. l)ourg, 5 ct 7. 

Lyo . - Quai.d'Orléan , 1 ; - pla e lmpé­
riale. 

A l\I CE. - En face de la promellud des An­
glais. - (Di slributi on d ' billrl s et el1regi lre­
ment cl bagages POli;' lotit(' de linatlOll . 

(1) Pr ;s hl libmirie D gorce- ncloL.:- (0 UIIJll:S,PlllLLIP8 
eL G Ull lES· 'ON'fY). 
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CECI EST UN BON CONSEIL 

SOUS L' APPARENCE 

D'UNE RÉCLAME 

Si vous n'avez pas eu l'excellentc précaution 
de vous prémunir de queillues volumes intéres­
sants, - romans, histoire contemporaine, -
actualités politiques, etc., etc., reportc7.-vollS 
aux catalogues des diverses collections dc la li· 
brairic Degorcc-Cadot, l 'éditeur-propriétaire des 
Guides-Pltilipps (1), faites votre choix; envotez 
un mandat, et par le retour du courricr, soit par 
la poste, soit par J'exprcss, vous rcce,'rez {rmlco 
les ouvrages demandés. 

' l , \ ' oy 7. IL III fi" de cL OIl\'I'A ;(0 pn:.:,· 1 ;:1 . 
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sous VORM. na 

CAUSER.IE FA.MILIÈR.E 

Que letollri ste voyage pOUl' sa santé, son agré­
ment, son instruction 011 pour afl'ai.1'es commcr­
t' iales, il est d'cxcell cnts ct util es conseil' à lui 
donner sur les chemins de là, h's bagages, les 
hale/" etc., d c. 

NOlis allons les énoncer snccinctement; mais 
ponl' Dieu! touriste, li sez- les avant de l)artir, ou 
tontau moins avant d'arriver il destination, aOn 
qu'il s ne soient pas donnés en pure perte. 

Ponr le code du voyageur en chemin de fer, 
voir pages 7 et suite. 

BAGAGES 
Comme pour les touristes en général 1( �b�a�~� 

gages • signifie toil ettes, vêtements et linge 
de corps à emporter, si vous êtes en compagnie 
de madame ou de mesdemoisell es vos IlUes, 
votre guide n'ose rien vous conseiller à cet égard. 
Vos compagnes de voyage connaissent vos habi­
tudrs et les leurs. Du reste, elles n'ont pas at­
tendu au dernier moment pour s'acquitter de 
leur tâche. - Lei malles sont prêtes depuis 
plnsieul's jours .. . 
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Etc - YO US gal'çon, seul , 
Si vou voyagez pOUI' VOS aUaireset en homme 

pres, é, 
Mltn isSO::'-VOll S du strict nl: cossaire_ et n'ou­

bliez pas que le blan Iti ssage du lin gé de t:Ol'pS 
so fait dans tes vingt-quatre heures cl ans IOuS les 
hOtels , ' 

'foutefoi , les caux fel'I'ugineu l" , �r�a �l�e �a �i�l�' �e�~ �,� 
n,lcalin es, di gesti ves, ap '('ill ves, ct ' " sourclenl 
à plaisir , el 'de lous points, des pl ;1 inosde BOllI '':.. 
bonnais t tios monts d'A uvergne, -Autre vérit é, 
passée à l' état de dogme in cl i 'cul able ct in '011 -
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testé : Point d\3 station balnéai l'C ans Casino ; 
point de Casioo sans fcmrylcs charmantes. -
Point dc ravissantc fi ll e ·d'Eye qui nc sc croie 
obli gé d'ajouter à ses gràccs naturell es, le pres­
lige facti ce, mai ouvent irr ésistibl e d'une toi­
lelt e de bon goùt. 

A quoi conclu re donc cn si épineuse circo ns­
tan('e? Voici : 

Au malade. él'i ell x all ant à Vi cll Y, au ilJonl-
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Dore on à Royat, et en revenant à jour fixe }?ar 
ordonnance du médecin, il n'y a nul conseIl à 
donner; le docteur y a pourvu. 

A vous, monsieur, espoir et objectif sérieux 
des mamans accompagnées de mesdemoiselles 
leurs filles à marier; vous qui, certainement, 
serez l'hôte assidu des concerts et des bals du 
Casino; VOliS qui, pOUl' un royaume, mCme ail­
leurs qu'en Espagne ... JH\ manqueriez pas l'oc­
casion favorable et bénie de respectueusement 
saluer - à la musique - la valseuse d'hier, 
vous avez songé au vêtement de fantaisie élé­
gante. C'est suffi ant. Foin de l' babit noir Sur­
tout, et des accessoires obligés! .. . à moins que, 
pOlir vos péchés, vous n'ayez quelque attache 
officielle ou administrative qui VOltS condamne 
à des diners de grand apparat, de tenue sévère, 
lugubre et ennu) euse .. petits inconvénients 
des grandeurs de cc monde! 

En vue d'excursions ascensionnelles, munis­
sez-volis de vêlements très-amples, en pure 
laine; au besoin n'oubliez pas la chemise de fla­
nellc. Si la navate flottante vous sied, vous au­
riez tort de ne pa, en user. Surtout commandez 
dc bonnes ct forles chaussures il l'épreuve des 
rocs et de l'cau de mer. 

Le tout devra être complété par une excel­
lente montre et une longue-vue . 

• . . 
Comme on ne peut être constamment au bal, 

à la promenade ou en excursion, et que l'ennui 
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pourrait venir .. . vous avez songé il consulter le 
Catalogue de la librairie Degoree-Cadot (à la 
fin du volume). 

!VANT LE DÉrART ET A L'ARRIVÉE. 

Toujours compter ses colis inscrits aux ba­
gages, et vérifier si le bulletin de dépôt en dé­
clare exactement le nombre. 

Ne jamais 9uitler son wagon Sans s'assurer 
qu'on n'y oublie rien. 

A l'anivée, veillcr attentivement à ce que, pal' 
mégarde, un ou plusieurs de vos colis ne soient 
confondus avec d'autres et chargés sur l'omni­
bus de l'bOtcl du Nord, par exemple, quand 
vons allez à l'hOtel du Midi . 

Dans t O\1S les cas, en prévision d'une erreur 
ou d'ulle négli gence possible, mettez toujours 
sur ehaque colis votre adresse exacte et très­
lisible. 

Arrangez-vous ùe façon à toujours ar­
river il la gare au moins UIl quart d'henre, 
et même lorsqu'il doit y avoir alïluence 
de voyageur , - ull e demi-hpure avant le dé­
part. Vous évit erez par là d'être bousculé pour 
vos �b �a�g �a �g�e�~�,� et vous aurez le loisir de choi. il' 
votre wagon ct votre l,lace . . 

• • 
ALlt ant que possible, préférez une des pre­

mières voitures au rentre du train. En cas d'ac­
cident, il y Il sécurité plus grande, et, de plus. 
les cahotements sont moins sensibles. 
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HOTELS. 
Qucstion beaucoup plus simple que certaillS 

,quùtisfes ne le crient pardessus les toits, ct pOlir 
cause: « Prcnez mon ours recommandé,)) 

QlI estioll bi ell plu sillipliliée '1I CO l'C pour l ' 
touriste - ntjedésirc J c toul('oour, monsicur, 
qll c cc soit voire Il 'urcux lot - pOlll' celui qni 
e contellt e de dir' il sr 1\ pn'11Iier valet d( ' 

(' lIambrc ou il « un cOI II'l'i ' 1' )): 

, ,- Nous parlOll s pour' Viclr y dans Iru it jours, 
lart l" �(�J�l�H�~� toul so i t 'onvü ll abl (' IIH'lI t prN, 
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Votre villa vous attend, ou bien le premier 
�é �t�a �g �~� d'un hôtel de très-haut rang a été retenu 
il votre intention. Vous n'avez clonc que faire de 
nos indications. 

- Pour VOLI S, voyageur plus modf'ste ou 
plus économe, qui voulez faire convenablement 
toules choses, san ceprndant jeter or et bill ets 
de banque par la fenêtre, nos avis seront de 
quelque utilit é. Ecoutez dOll C llOS conseil s géné­
raux ell pm'eill e occurrence, ct suivez-les . 

• • • 
En Ihèse générale, surtout à l' époque actuell e, 

les hulels de n'importe quell e lncalité : capitale, 
clJCf-liell de préfecture, vill e de bains ou stati on 
thermale, se 'Iassent, selon la définiti on alJe­
mallLl e, par rang. Il y a donc hôtels de premier 
"Ilng , hôtels de deux iéme mu.'} ct hotel de 
lro isième m ng, où je ne vou con cill erai jal11ni !". 
de ci e cendre, à moins qu'ils lIl :soientpour vuus 
li Il refu ge de pis-all er. 

Dan les vill es ordinaires, la différence entrc 
hotels de pi 'P'IIl ier et de seco1!(l r'any est à peine 
cnsihl e; dans le vill esd'e3.ux, le tali ons ther­

males et dans quelques grands cenlre , la diff'·­
rcnce 'st 'norme, sous le rapport des prix su r­
tout. 

Dans tous les hOlels, �m�~ �l�1�l�e� cenx de" slatioll 
thermales, balnéaires',et de vill égiature, le prix 
de table d 'hôte ont:\ peu prè:l invariables. 
'cul , l' choix du lorrelll 'nt devra rendre \'<t-
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riable la note à payer; - une magnifique cham­
bre-salon, an premier étage, doit être payée, en 
effet, pluscber qU'lIne mansarde ou unI' chambre 
plus que simplement meublée - JI esl donc tou­
jours prudent de demander, et an besoin de dis­
cuter le prix avant de s'installer. Que le petit 
amonr-proprede madame n'en soit point froissé, 
cette précaut.ion est devenue de mode: mes­
sieurs les AI. glais, en touristes très-sensés, Ollt 
donné le bon exemple. 

�~�o�n�-�s�e�u�l�e�m�e�n�t� tout le monde voyage, muis 
encore chaque année une nouvelle excursion est 
devenue ohligatoire. Du moment où cc n'est 
plus une fantaisie passagère et unique, les tou­
ristes, ont senti le besoill de « réglementer )) 
lenrs dépenses et ùe ne pas s'en rapporter à de 
prétendus prix d'hôtels recommandés par cer­
tains guides. - prix toujours minimum, -
n'engageant absolument personne, et seulemenl 
propres à occa ionner de graves mécompte. 

Le: hôteliers hahile ct désireux de conserver 
ou d'acqllt l'il' la fructueu e dienlèle des tOIl ­
ristes. commencent à prendre l'excellente Iiahi­
Lude d'annoncer eux-même leurs prix, en même 
temps l'adresse dc leur bôtel et les �a�v�a�n�l�a�y�e�~� 

particuliers de lJosition, de conrort ou tous 
autres recherchés par les touristes. Ceux-là 
sonl intelligents; car. n'est-cc pas, lecteur, votre 
granJe préoccupation n'est pas de payer 1 ou 
�~� francs de plus ou de moins par jOlll', mais 
bien de savoir, au juste et à l'avance, cc ql1e 
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vous dépenserez, et surtout de n'être pas exposé 
à passer sous des Fourches-Candines, au quart 
d'heure de Rabelais? Avec une annonce éma­
nant du maître d'hôtel, qu'au Desoi" vous pour­
rez lui opposer, il n'y a pas de discussion pos­
sible. 

• •• 
Notre conscience et la grande expérience que 

nous a"OIIS de ces sortes de ('boses nous obli­
gent à affirmer qu'en réalité et en fait: 

1" Votre personne el votre bourse sont, pour 
tout maître d'hôtel, la meilleure ct la seule re­
commandation efficace. 

2' Entre hôtels de môme rang, nulle diffé­
rence appréciable, surtout pour le touriste pas­
sager, 

5° Pour le baigneur, le malade ou le voyageur 
qui séjourne, la position topographique d'uu 
hôtel, sa proximi\é .le telle ou telle attraction, 
ou dp rendez-vous habituels, son expOSition, une 
sympathie ou une antipathie persorJm'lIe, pour­
ront dicter un choix, une prHérence; mais 
quant à des rccolllJl1a]]dafions CL partic'ulièrcs, Il 
quels que sOient l'audac'c et ,Ouvt'nll'air dr can­
deur et de parfait désintrrC'ssmnenl ;lvec lesquels 
on vous débite de pareilles sorllettes, ne vous 
gtmcz pas pour répondrc : " A d'autres mon 
bonhommc! tlljases trop bicn pour n'y avoir pas 
intérêt.» Du reste, cette vieille rengaîne n at­
trûppe plus personne ... que les maîtres d'h6tels 
assez naïfs pour se laisser rançonner. 
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Vichy est lme station à la mode et de santé 
tout à fait spéciale, sous le rapport des Il()(ds 
et de la façon d'y vivre et s'y loger. 

Nous prenons donc la liberté de vous ren­
voyer cl1ap. Hôtels, Maisons mellblées, page 63. 

Continuons néanmoins nos conseils généraux 
pour nos leeteurs qui ne sont pas qu'à Vichy. 

* �~� . 
Un guide qui ne mentionnerait pas les �p�l�'�i�l �~�c �i�­

paux hôtels de chaque vill e serait tout à rait in­
suffi sant et incomplet. Nons indiquerons donc 
les J)1'Ï1!Cipaux h()tels de cuaque ville, CCliX où 
les touristes de bonne Coml)agoie peuveut har­
diment demander une hospitalité passagt'\l'c ou 
durable. 

Afin d'établù' parfaitement notre il1qrr/'til1-
lité, nous les indique/'ons par ordre alp//Ubé­
lique. 

Chaque fois qu'il y aura une différence r(10Ile­
ment appréciable entre les hôtels de premier 
rang et de deuxième rang, nous les classerons 
par catégories. 

NOLIS ne prétendons pas que parmi les hôlels 
llon cités dans le Guide-Philipps, il n'yen ai l 
pas qui 110uI'I'aient y figurer, - malgré le plus 
grands soins, un olluli, ou même nllC erreur est 
toujours possible; - nous nous empresserons 
de combler les lacunes au sitôt qu'clics nous 
auront été signalées, 

* •• 
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Ami touriste, - si loutefois vous voulez hien 
nous pet'mellre cette liberté grandc, - pardomlez 
cette digression un pen longue sur la gent hôte­
lière; il nous a bien fallu entrer dans quelques 
détai.ls familiers ct yous les faire toucher du 
doigt, pour ne pas YOUS exposer à tomber tNe 
baissée dans des afnrmations ct des promesses 
d'un grotesque il pourrer de rire ... 

* , , 
Ne croyez point cependant qu'il n'y ait d'excel­

lents ct très-pratiques conseils à VOliS donner il 
Imlpos des hôtels. JI en est une kyrielle; jngez 
plutôt. 

• •• 
Si un ùe vos amis a séjourné on simplement 

7Jassé tin jour ou deux dans la localité où les 
localités que vous avez intention de parcourir, 
informrz-volls �p�l�'�è �~� de lui , et s'il vous ùit qu'il 
a été sati sfait il j'hôtel X ..... , n'allez point aiJ­
leOrs. 

• •• 
�~�i�,� pal' aventure, vous n'avez oM nu aucun 

f'enseigneDlrot \ltilr ; ct si, près d'arriver à des­
tination, �q�u�e�l�q�u�e�~�-�u�n�s� de vos compagnons oc 
wagon vous paraissent Nrc des « indigènes, )') 
priez-les de vous illdiqurr tin bon hôtel. Après 
vous avoir salué cl examiné, ils sc feront un 
plai.s.if de VOli S envoyer tout droit où vous serel 
le mIeUx. 
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Admettons enfin que la malechance ,'ous ait 
poursuivi: vous n'avez rien pu apprendre, ou 
plutôt vous avez ouhlié de vous informe/'; aus­
sitôt descendu de votre compartiment, abordez 
franchement le bicorne surplombant, la figure 
moustachue du brave gpndarme ou de son bri­
gadier, qui, de par sa consigne, est exact à J'ar­
rivée de cbaqne train, ct demandez-lui le meil­
leur hôtel de la ville. 

Peut-être son honnêteté rigide lui fera-locHe 
répondre que son devoir l'oblige à une neutra­
lit é absolue. 

- Sans doute, mon brave, mais compreDrz, 
je suis avec madame, ct ... 



HO'1'Il:LS 

Le digne défenseur de toule auloJ'ilé en gé­
nérai, ct l'Il particulier de la sainl!'lé cles liens 
cOlljugallx, aura ('ompri , cl il y a gros à parier 
qu'il vous indiquera le plus hOllllllle logi' de la ville, 

En cas de �m�l�l�t�i�~�m�e�,� rt p01l1' pl'Il qlle vous y 
meltiez de �l�'�a�c�h�a�r�n�l �~ �l�1�1�e�l�l�t�J� challgL'z vos balle­
ries. 

- Cela ne VOliS rompl'oml'ltra eepcndaul 
guère ùe me dire où desct·nd le présidellt de la 
COIII' �d�'�a�~�s�i�s�e�s� ou ces ummeur:; uu conseil de 
révision. 

Pandorc est vaincu, il a compris l'insidieux de 
la question, POlll' lui, bien sûr, vous êtes un avo­
cat, el comme, en défillitiye, il a pour consigne 
de répoJICII'c à toute réponse précise, très-poli­
ment il vous indiqllera l' hôtel qlli a l'honneur 
d'héberger mon il'ur le COJ1seillel'-Pr('sidenl et 
monsil!ul' le SOLIs-PI'é/'et Cil tOllrnre, Vous 
n'aurez auclln J'l'gret de lui avoir donné votre 
clienlèle. 

• •• 
Vous êtes seul, j('une, ou qurlql1e peu de 

gaiell' hnl)ulIl!', la tablt, d'hôtl' Il'ollmcjll1'13 pas 
lnauanle: �a�l�(�)�l�'�~� demandez tout simplell'cnt à lIll 
des eillplo) é,'i de la gare l'hôlel où clescl'nclellt 
les ro)agl!lIrS de commerce. Vou ' pourriez {'ort 
'Ourollt VOli o. adresser beaucoup plus mal. Bègle 
génél'alc: partout, excepté dans trois ou quatre 
grandes villos de Frun('c, ces messieurs, fOl't 
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exprrts en la matière, choisissent les premiers el 
les meilleurs bôtels de la ville, qui du reste nc 
se font pas faute de chercber à les aUirer. 

Ces joyeux et très-honorables représentants 
du commerce français, parfaitement élevés la 
plupart, bien qu'on en médise, sont une clien­
tèle sùre, de tous les jours, et ils forment un 
excellent fond de table d'bôte, quand la clien­
tèle bour"eoise fait défan t. Le déjeùner ou le 
dîner, forcément préparé d'avance, ne sera pas 
perdu. 

• .. 
Lor que vous aUl'ez beaucoup ùe colis, afin 

rIe ne pas vous cxposer à être rançonné par le 
('ondueteur de l'omnibus ou par le cocher de la 
yoiturc de pla'c qui vous a conduit à l'hOtel, 
priez le maîtrc d'hôtel de régler pour vOus . 

.. . . 
Dans lous les hôtels, même les meilleurs, il y 

a chambre et chambrc._. Vous Ilrrivez : il y a 
bicn unc très-bcll c piècc au prcmicr (' Iage; ma­
(lame y serait parfaitement ; mais il faut songer 
à l' imprévu : un trè -riche anglais ou quelque 
boyard l'li sse . .. bref. ou vous cascra au troi­
sième. Vos malles sont montées, in tall écs; rons 
re 'lIlcz dcvant les ennuis d'une installation 
nouvelle: aussi, tout co maugréant, .mbisse:­
vous uu local qui vous déplait. Vous auriez 
épargn6 ce sérieux inconvénient à madame si. 
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ayant de laisser monter vos maJ1es, vous aviez 
témoigné le désir naturel de visiter la ehnmbre 
qui vous est destinée. D'abord, celte simple pré­
caution préalable aurait suffi pOll\" vous faire 
offrir un logis an second étage, ct puis, pour 
pell (Jue VOIlS eussiez fait la mOlle, le boyard des 
monts Ourals aurait bean pIns tard cJrmander la 
plu belle pièce de l'h6tel, YOUS l'occuperiez pai­
sihlement. 

• •• 
En admcllant q1le l' h6tclier n'ait pas songé à 

t'xploitcr, PPu ou prou, la bonne uubaine oc votre 
\ el11lC chr1, lui ; cn dehors de lui , ct, COOYC­
!lOnS-Cil, prrsquc toujours ;\ SOIl insu, fillcs de 
,crl'ice, garçolls d'ornee ct autre nr. manC)uc­
l'ont pas, - quoique la mClitioli l'our le sereiN' 
fi glll'e largrmeul SUI' la uole d'hûtrl, - ne man­
querolll pas, disoIlS-1I0US, dc l'OUS tendre'lu mnin, 
Pl rcla [lI' cisémrnl lor!'quïl '(lIlS esl très-diffi ­
t'ilr de II C pas , ous cÀéculrr. 

Il �(�'�~�t� presque impossiblc de 'exonércr enlie-
1'1'1111'111 de mille pl'Lils emprulIls fore '5, qui à la 
nll d'une excursion vous 011\ t'oùlé très-chcr. 
Tous, nOlis le al'ons subis, rt probablement les 
Sil birons-nolis cncorr; mais quand, par ha ard, 
nOlis ren('onlrons lin touristc qui, polinH'lIt, 
l'Cru, e (lc passer sons certaines Fourches-Cau­
din('s par Irop accentuées, au lieu d'avoir l'air 
de Ile l'entcndrc ni de le regarder, pOl1J"qnoi Ill' 
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pas lc féliciter dc son conrngc, - il cn faut, -
ct nc pa, notlS promettrc J'cn fairc aulant à 

l'occasion? 
* · . 

i\ 'altenclez .iamais ail l(IHtrt J"hcurl' dl' Rnbc­
(ais pOlir del1lander votrc note d'IlOtel, afin 
d'avoir lc loisir de la vél'lfier et de la disl'uter 
au besoiJl. Surtout. n'ollblicz lamais de Yérificl' ; 
unc Crrcur est toujours possible. 

Si vous devcz partir dès lc matin, réglcz votrc 
l'Omplc la vcille. 

• · . 
Enfin nc quittrz jamais un logis, �m�~�l�1�l�c� de 

quc(qurs hCllrcs, salis aroil' fureté dans tous 
les coins" Il est si facilc d'oublicr un paraplujr 
ou lInc cannc, voire ml,me ses pantoufles, 

• • 
Voilil pOUl' l 'hûtel de 7Jnssngc, eclui olt vous 

VOU " alTùtercz llllC jouruéc, pas 11lus de dcu>. 
probablemcnt. 

:.\1 ai 101' que vous arrivez ici ou là, sl1l'Lollt en 
compagnic de tOlite votre petitc famille, avcc 
l' intention (l 'y s('jolll'Ilcr Hile saison, cL sans qll( ' 
les circonstanccs \OU aicllt donné la possibiliV' 
de vous rairc préparer soit un Ingert1clit dalls H1I 
hôtcl conllll , soit dans \lIlC maison parlil'ulière, 
OH bil 'n 1111 chalet Ot! unc \illa queicollljlle; CIl 

cc ca capital, ami �t�O�l�l�r�i�~�t�e �,� P('Olitoz, eL J1C rnitrs 
point autl'Ilment : 
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lmtallez provi oiremen t madame, bébés et 
femme cie chambre dans le prfllllier hôtel venn, 
le plus près dll déburC'adèl'e, et faites srulellwnt 
monter les sac's de nuit indispensables Puis, allez 
i\ la Mcollvertc. 

�V�o�u�~� ()tes seul; madame n'est pas ù vos trous­
ses, J'atig\l('e, énervée ct vOlllant en finir. VOllS 
cherchez, vans visitez ct discutez librement �l �e�~� 

l)l'iX ct les conditions. Si vous ()tes patiellt ct 
)icn inspiré, il y a gros il paricr que "ons finirez 
par l'uire Il ne ou cleu x (ro/trait! es. "lors "enez 
quérir madame pOUl' le choix défi"itif ct les 
conventions derlJlère . Si elle ne j'ait pas trop 
(L'objections, - sau\' à ètre ravie demain,­
VOliS VOliS installez il loi si t', 

lHaissi, ail débotté ct sllivi ùe tout votre entou· 
l'age, y compris les b"gacres, YOUS VOliS mettez 
Cil quête; par l'ennui d �~ �' �e�m�b�u�l�T�u�s� (Le courir, 
aillsi accompagné. d'hôtel en hôtel, ou de viII:! 
en villa, vou morùrez forcément ail prcmier ha­
meçon qui ,'ous sera habikmc'nt tendu. �V�O�I�l �~� 
serez vraisemblablement très-mal, vous payerez 
cher; hellreux encore si tOIlS ces désagréments 
réunis ne VOliS obligent pas il procéder il lml' 
nouvelle installation dans un lien plus pro­
picr. 

• • . 
Dans toute la collection des Guir/f'S-Nlllip)Js, 

rous avez rhoisi VIGIIY-Gullm. C'csl(\onc à Vich, 
que nous VOliS �c�o�n�Ù�l�\�i�~�o�l�l�S �.� TOIIS flIcrons à toutè 
\'n11C'l1f : mais la l'ont.r ('st longne .. . nons SIl-
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luerons au passage grand nombre de vill es cl de 
cités importantes. Avec votre permission, nOli s 
en causerons il " 0 1 d'oiseau. Si ' OIi SY fait es sta­
tion, vous serez biclI aise de n'y 'pas arri ver 
entièrement ignornnt de lrllr llassé ct de leur 
présent : si \'OIi S \'ousronlenlcz de vous arrNer... 
an buffet de lil gare, raisoll de plus pour vons 
instruire. \'ous vous fi gurerC'z y avoir fait sé· 
jour. 

Commençons par quelqll es li gnes sur le Bour­
bonnais, une des proYinee le plus réell ement 
mü ionales de notre h 03 1.1 pnys de France, et que 
YO\1 aurez grand plaisir il parcol1l' ir l' II �t �O �l�l �~� 
sens. 
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LE BO URBONN AIS. 

Le terri toire qlli formait autrefois la provin c(' 
du BOllrbonnais, et qui est auj ourd'hui compri, 
dans le dépal'tcmen t de l'Alli er et qtlelques en­
clarcs du département du Puy-ele-Dôme, fut pri­
miti vcment occupé par les A'.:dIlCll s, les Arverncs 
ct Ics Biturigcs. Lors de la grande in vasion �c�1 �c�~� 
II clvéti ens clans les Galil es, inva ion qui fournit 
à César l' occasion de sc mélcr à la BismaTli �d �e�~� 
arfair es in t6riclln!s dc cettc contrée, les Boïcns, 
PClll)lcs de la Gcrmanic, passèrcnt le Bhinpourve­
/l i l' an se('ours de lellr s alli és les ll clv éti cns. 
Lenx-ci flll' ent vaincus ct l'envoyés .. par César 
dans Icurs montagnes. Mais les Boïens a"aient 
montré dans le comhat unc valcur quilcllr attira 
l'estime de Icurs adversaires. Les iEduens ll c­
mandèrent il César qu'il mit srs captifs il leul' 
dispositi on, et par lIll e espèce d'adoption pa­
reill e à cell es qne font encorc quelqucfois les 
pellp\;tdes guerri ères du nord de l'A mériquc, il s 
accueillir cnt les Boï 'ns, Icur assignèrent �d �e�~� 
terres ct les associèrent il Icurs droit s, il Icur 
coutumes ct à Icurs libertés. - La colonie des 
�n �~ �ï �c �n �s� fut élabli e cntre la Loir c ct l'A lli er. On a 
li ell de croirc LJll C les �A�~ �d�u �c �n �s� leur donnèrent la 
partie la plus méri ùionalc du pays qui leur ap­
partenait entre les dcux rivi ères, les postant 
ainsi, comme une avant-garde belliqu euse, sur 
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les confins de leul' tcrritoire et de cclIIi des Ar­
vernes, Icurs riv aux et cnm'mis. Pcu <.le temps 
�a�p�r�~�s� 1('111' établi , Cillent , Ic 's BoÏl'Il S ayaicnl ùl-jà 
IIlie capitalc COllnll e SOlI le nom de GCl"yovin 
Boiomm, pour la di tingller de la G('f'fJovicL 
AI"/)/'rflol'wJ1. On sait qu'clic rut assiégée pal' 
Vercingétorix ct cléli, rée pal' César. 

Le Bourbonnais, compris par les empereur5 
dan la jlr c1l1i re Aql1italnc, pa sa, dans le cin­
quième siècle, sous la domillaton des Visigoths ct 
(h· Bourguignons; puis après la balai Ile lIr 

ouillé, Yer" 4M, rut réulli ail ro aume des 
Frallcs. Plu tard, avant fi éll 'e érigé Cil ducbé­
pairie, le pay fut possédé en sirerie, par les 
seigncurs de Buurbon, qui se fjuaiifi ait'ilt de 
Sil'CS. de princes, (lc barons el d • comte , litl' c 
Ic plu �l�~�m�i�n�e �n�t �s� cle leur époque. A) mal' 1°' qui 
viv ait en l'an D1 2, est l ,) plu anc'ien ,i rc de 
Bourbon, Charlc"- Ie- impie lui n\'ait donn/'une 
tcrre dont 13 l\lrhOH était l' bourg prin(' iJl:l1. JI 

cl es dc,;ccndanls t1 'Aymar, Ardl,\l1lbault IX, JI (' 

laL,a qu'une fill c �A �g �l�l�è �~� dc BOUI hOIl, qui Cil �1 �2�~�;�j�,� 
('jlo\l sa Jl'an de 13ollrgogne, comle de Charolai , 
l qui n' 'lit cll e-Iucnle qU'lIll' fill c IIn iqll e. Hl'a,· 

tl'ix cl ' BOil rgognc', mari/le Il '1 �~� /2 i\ IwlH'rl dl' 
Franc" cornle dc Clermont, sixj (\m 'lil s tll' ainl­
J.ouis. 

Tclle est l'ori gi ne cil' rellc famc\1se maison de 
Bombon qui demil trois siN'les pins tard mon­
te\' sm le lrÔ/le lie France dans la pel' Olllle de 
JTrnri 1 . pt oont �I �(�'�~� rl ('l'Il irrs rl rscrndanls, après 
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avoir régné SUI' lu France, sur Naples et snr 
l'E-; pa,gnc, végètent main tenant Sil l' la tt'rrc d'exil. 

Le fil s de Hobnrt clc France, Louis 1er, prit le 
titr e dc clnc de BOllrblln, et s'{>fanl.altirô pal' sa 
valel1rellse cOllduitc allx bntailles de Courtray, 
de �j�) �l �o�l�l�~ �· �c�n�-�P�u�e�l�l�(�'� et de CaS-I'I la faveur )'0' ah!, 
reçll t de Chal'l cs IV, divers fid's cl npallugl's', ylli 
augmclltèrcnt l 'nCOI'C la pllis,al1ce ct la 1'01 tOile 
de la maison de Bourbon, Les succes:eurs de 
Louis 1er l)rirent IIll e grande part il. la luttc lIa­
tionale qlle la Frunce el,t à soutellir au XIV· ct 
uu xv" siècle eOljtrc les AIlp;lâis; mais le dcmie!' 
de Lous, lel'ill1leux (:onllétahln dc Bourboll, après 
s'être distingué il. la uataillc de )Ial'ignnn, pl'it 
ensuitp Il '5 urmes contre la Frunce, contriblla ;'[ 
lil terrihle défaite de Pavie, et rut tuc, Cil 1537, 
arl it' ge de HOI11C, Le Bourbonnais l'lit (lIon; 
C'onfisquL' et réllni ft la Couronne, ct le titre de 
unc de Bourbon passa à Ch;ll'!es ùe BOUlbon, 
cousin du cOllnétable et grand-père de Henri IV , 
Don 116 ft Lou ise (l'A �I�I �g �o�I�l�1�( �~ �l�1�1�e�,� 111ère de François 1°', 
Cil H:i5ü, le Bourbollnais forma rll '1543, l'apa­
nage du duc (l'l)l'Icall , Sl'('ond fils du roi , qni 
n'cujollit qlle deux ans, Il flt ensuite sLu;ccssi­
vcment partie du douaire de Catherine de Médi­
cis, veuve dc Helll'i 1/ ; d'Elisabeth d'Autriche, 
veuve rie Charles IX; (le LOlti se dC! Lorraine, 
veuve de Hcnri lU ; de l\lal'ie de Médicis, veuve 
�(�]�,�~� llcill'i IV; ct d'Anne d'Aulriebe, veuve de 
Louis XIIl. Ellfin, l'elle dCl'nièl'C princesse y 
ayant renoncé, Louis XIV l'engagea. cn 1f"l)t, en 
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r.rhangc du duché d'Alhret, ail grand Condé, 
clont la �p�o �s �l�é�!�'�i�f�.�{ �~� cn jOllit.iu squ'à la II cyolulioll: 

Yous \'oyrz, l'br!' �v�o�~� ngrur, q IIC nou SC)nlmcs 
Irès suran l, gràcc nux autcllrs qui Ollt cerit avant 
110115, 

Lc 1!t)Hrbonnais ol'fre lin �a �~ �p�c�<�'�l� assez varié. 
L'A lli er, qlli le lra\'crse clans prcsqlle lonte son 
,"lt!nclIlC , roule nu miliru dc bU'gc vall écs dont 
Cjuelqllcs-lIncs sont aussi pitlores!jllcs qlle lcs 
pctitcs vallées de ln Suissc rtdes bords dn Rhin. 
Le paysugc y rst u('cidcnlr et conslammcnt "u­
rié ; dnns les partins has cs, dc grosscs plaines 
C01l\'ertc5 dc ri ches moissons; après cs plain('s 
\'(,I\lo)'n,lIlr5, <les l'otl'aliX gal'lli - dc vi gnobles; 
plus loi Il , drs ... ull ('es agl'c t 's don t une belle 
rcgélatioll natllrcll e fait. le prill cipnl on\CmrJlt; 
plus loin encore, ur l 'S conOn de l'Auvergne, 
cles chaînes monlagnrll scs, ri es gOl'grs al'irll' '1, 
Msolrps, I1n sol ill (' lIlte , I1n elimaL ttpl" ct froid. 

- Quanl nux habitants du Bourbonnais, voici 
('e qu'cil dit Nicola. 

« l,es 1mbitnntB dn TIourbonllnis Kont doux et gracieux, 
ont l'e.prit KllbLi 1 t nccort ,et sont courLois allx 6trnn­
gers. Vous Jerez très-nisément connt\Îssnncc IWCC I II jeu­
nesse du pay6, cn compagllie de laqllelle "OII S passer 1. 

de joyeux moments, loi n des tourments ct des inquié­
tudes qui r.tt)'istcnt ln "ie; cnr tel est le Cltructèl'C de 0 
lieu. Vous serez conduit 0. nes f stins, inlroduiL .laus 1 B 
80ci6t6B, admis dttns les cerclCR ct dAns les haIs, men6 
dans les jardim et clans la compagnie des belles; vOU8 
jouirez de. charme. d'une agréablo COlIyùrRaLion, L vous 
vous formerez 0. la dûli �n�t�c�s�~�~� et 11 l,. galant rie de 1 .. 
longue françnise, • 
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Cc porlrail, lill peu f1alté pcut-ètn', IJ t ce­
pendant assez ,éridiClue; et la bonne humeur 
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cst Je principal trait nu caractère des HOl/J'­
bonnais Oll Duurbonnichol1s, comme ils s'appel­
lent CllX-mÔnlt's. Ils sont ;Ivant tout, amis UC la 
danse cl ues plaisirs; citadills !'t p;l)'salls s'y 
aUOIlllt'llt avec ardellr, et �~�i� vos loisirs vons Ic 
IJel'ml'ttelit. ami tOlll'istr, �V�O�I�I�~� J1'aul"I 'z l(1I'il visi­
ter le uimalll"he lIll \'illng(! quelcollqul'. cl VOliS 
verrez les. bl'll l's gralldl!s fille - et les joyeux gars 
dan,e)" les bIlUiï 'él's bOlll'bolinai es avec uu CIl­

train qui rait plaisil' il admirer. 
Notcz bien que leurs coslnrnes variés de con­

lem ojnult'nt encol'c au pit torcsqlll' du tableau, 
-Hélas! combil'Il encorc durera cc pittoresque? 
- Une wstc rOllde, dc large' pantalons, un cha-
pean fi. larges borus d'où s'échappcnt les mèches 
flottantes de lellrs lougs cheveux: leI est. lc cos­
tume des bOI11I11Qs. Celui dcs femme e tassez 
éJéO'allt, assurent quelqlles touristes, Quant 
à nOliS, nous Je trouvons assez l)ell gracieux ; 
jugez-en: leurs �v�a�s�t�l �~�s� chapeaux. t'elevés Cil 

arrière cl pal' ucvall t, rrssem blenUl \1 Il bateau: 
ils sont nuurs négtigcrnm('nt salis le menton; 
Icnrs rob!'s il taill e ('ourte ct fi gros plis, sont 
tOlljOlll' S dl' IIl1ances vi "es, 1111311(,('5 (h 'llt l'éclat 
c l ell/'on' �\ �1 �n�'�~�q�l�l�e� trop rclevé pal' la blanrh(!ur 
dll pl'lit t;u licl' Il poch(·s. 'J'olll cela pelll P;ISSl'J" 

pOlir ol'iginlll, mais quant à 6tl'c positiv 'ment 
graciellx1 nous protestons, 
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Quoique-allant de parttout, 

-A VICHY 
POURQUOI 

PARTONS-NOUS DE PARIS? 

T out Si1l1pl 'ment pitl ' 'r llUt', l' Il C' 

1 (' l11p ' U' SUit'l'i-I<J '(' univl' l' '('l, il DILll 

:-;(. l'alli el' Ù la �m�t�l �j�O�l�'�i �t�(�~ �,� 

lncon l C ,t;l bl meut la gl'<ludl' m<1:Jo­

j()]'it é cl '1' mnlildes CUl'i{, Ll x ,t tO Il­

l'i sLe qui vont ù \ï Ily , pat'tent �d �(�~� 

Pari ou \' p<1s nt. 

u-
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DÉPA RT DE PA RIS. 

Vous avez traversé la place de la Bastille et 
salué en passant la Colonne qui redira aux figes 
futurs les fastes du peuple parisien; au bout de 
la rue de Lyon, une rue large, longue et droite, 
que n'égaye guère la sombre prison de Mazas, 
vous trou\'ez la gare du chemin de fer de Lyon . 
. Il y a foule dans l'embarcadère; c'est l'helll'e 

du départ du train du nourbonnais et de Vichy. 
Dans les salles d'attente, voyageurs et voyageuses 
sc pressent et se bousculent; au lieu de lire les 
affiches diverses qui tapissent les murs, obser­
vez, si vous le voulez, vos futurs compagnons de 
route: ce vieux monsieur, qui semble presque 
obèse sous ses deux ou trois pardessus, a jadis 
été la coqueluche des salons; mais tous les prin­
temps n'ont qu'une saison, ct dame! il va rede­
mander aux eaux et au climat salutaire de Vi­
chy, ccltejeuJ1esse et cette santé �~�u �' �i�l� dépensait 
si largement autrefois; plus loin, c est un groupe 
de touristes, sacaudos, btLton noueux à la main, 
qui vont explorer les sites agrestes du Bourbon­
nais ct les monts de l'Auvergne; ici, une famille 
de bons bourgeois qu'un héritage appelle à l\ lou­
lin s : eux aussi vont à Vichy, non point pour y 
suivre un traitement, mais bien pour commen­
cer une série de distractions ct de (( déplace­
Tl'Jents », pour parler comme le Sport; on débute 
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par Vichy et OIl clôt sa saison par les cbasses de 
Bade. 

La cloche sonne; vite, vite, pressons-nous aux 
portes! Tout le monde est assuré de partir, mais 
encore vaut-il mieux avoir le loisir de s'installer 
à sa fantaisieque de s'exposer à arriverbuitième 
- dont sept malades. 

En wagon!! 
Toutefois, comme, malgré notre diligence, nous 

ne pouvons espérer des compagnons de route 
toujours à notre souhait, laissons le vieux rbu­
matisant s'entortiller dans sa chaude couverture 
de voyage, et si nons n'avons pas quelque voi­
sine dont nous tenions à contempler le visage, 
mettons le nez à la portière. 

Ce que nous voyons de Paris en quittant la 
gare, ne peut certes pas nous faire regretter la 
capitale du monde civilisé; de vieilles masures, 
des maisons carrées, blanches ot plates, des 
terrains vagues encombrés de plâtras et d'im­
mondices' et de grandes cbeminées Je fabriques 
qui salissent le ciel de leur fumée noin>: tel est 
le tableau. Mais une fois les fortifications fran­
chies, le pal'sage changé; lancé à toute vitesse, 
le train enjambe les deux bras de la M.arne om­
bragés de hauts peupliers, et la Seine qui coule 
calme et majestueuse au milieu de vertes prai­
ries et de vastes cbamps chargés de moissons. 

Après en avoir demandé la permission à nos 
voisins de compartiment, car il faut toujours être 
de bonne compagnie, allumons un cigare, con-
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tinuons à contempler la campagne" qui semble 
fuir - an grand galop - derrière nous, tant la 
vapeur nous emporte rapidement. 

Fontainebleau (59 l(i l. ) Hôtels: Aigle 
?/oir , Europe, Londres. 

Depuis lunglt'JlJps 110U' 0.\ 0115 tlt"lHIS SÔ Mellili 
�(�~�S� I(i l. de Paris). Celle masse yerte que n Oli s 
apcrce., ons là·has, c'c:t Jo. forèt tlo Fonlaille­
blcllU, : i chèr ' aux ttrlist s parisiclI ; 'omme 
Uli ('pai rideau, elle cache il nos yeux le château, 
œuyre dll Primali ce ct témoin de tant de grands 
'véncments historiqucs. Les om)))'cs de François 
W, (le Henri Il, de la belle Diane de Poitiers 
el tl e IIcnri IV doivcnt)' ene!' en 'ore. C' . t 
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dans sa fameuse galerie que Christine, reine 
démissionnaiJ'e de Suède, fit assassiner son 
amant l\lonaldesehi. C'est aussi dans la cour 
dll cbàteau de Fontainebleau que Napoléon 
fi t en avril ses ad ieux à la garde impériale, 
après avoir essay(\ dit-on, de s'empoisonner, 
pour ne pas survivre à sa grandeur (1). 

Mais, tandis que, rêveur, vous repassez dans 
votre mémoire tous ces grands souvenirs, le train 
file toujours, et \lne voix essoufflée vous arrache 
à vos réflexions vous criant à 1 ue-t6tc: Montar­
flis! cinq minutes d.'arrèt! 

lUontargis (118 kiL ). - Il est impossibl e 
de passer à l\1ontargis sans sc souvenir du faml:ux 
bien, qui aura certainement l1J1e place dan la 

morale en action à l'nsage des animaux qnanrl 
on lenr aura appris à lire. 

Cc chien, dit la légende, avait un maitl' e du 
nom (l'A u1Jl'Y qui rut tmitren ement occ:s par un 
('ertain chevali er Macaire. Le crime avait été si 
secrètement commis, qll e l'as as in devait sr. 
croire à l 'abri de tOlit soupçon ; mais il avait 
('ompté sans le fid èlr. 111010s e. Celu i-ci s'attaelw 
si bien 11 sa poursuite, :1hoyant sans esse après 
lui , le mordant 10rsrjl, ' i1l e pouvait, que sa prr­
sistan e Îlnit pal' scmbl ,' singuli \re. n j01l1' 

enfin que l'assassin passait près de l'endroit où 
il avait enteIT" sa victime, le chien hors de lui. 
sc mit à aboyer .et il gratter la terre .iusqll'à ('p 

(1) D'ùnnr , �7�r�i �.�~�t�o �Ù�·�c� �r�I �~� If(. �l�/ �·�~ �I �( �!�1�I�r�f�l�l�i�o�"�.� - I!Jditi Oll 
ill1l stréo Degol'ce-Cnr1ot. 
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gu'il eùt mis à découvert le cadavre d'Aubry; la 
foule s'assembla, on cria à la justice de Dieu, et 
le roi, instruit de l'affaire, ordonna le combat 
entre Macaire et son accusateur: Macaire à moitie 
dévoré, confessa son crime et fut pendu haut et 
comt. 

L'authenticité de cette bonne légende a été 
contestée par les savants modernes. - Ces gens­
là ne respectent rien ;- mais bast! après tout, 
elle est morale, et s'il fallait ne laisser dans l'his­
toire que les faits prouvés, ou m6me probahles, 
;\ combien de pages seraient réduites les annales 
dn monde entier! 

Encore une anecdote avant de quitter JUon­
targis ; 

En 1428, les Anglais assiégeaient IUontargis, 
quand Lal1ire, un des plus braves capitaines de 
Charlcs VII, accourut à. son secours et après être 
parvenu à sc jeter dans la place, força l'ennemi 
à plier bagaere. - Sire Dieu, s'l'criait Lahire en 
courant sus aux Anglais, je te prie que tu fasses 
aujourd'hui pour Labire autant que tu voudrais 
que Lahire fit pOUl" toi s'il était Di euet si tuétais 
Labire. 

PuiscJue Dieu entendit cette prière naïve, il 
faut croire qu'il ne condamnait pasla réciprocité 
du Créateur à lu crb,tul"e. Mais, chut! cela ne 
nous ]" r.garde pas. 

Gien (155 /cil. ) - Sm ses denx lignes de 
fer, le {,oll\oi a rrallchi rapidement l'espace, pe\l-
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dant que le passé venait revivre dans �n�o�s�e�~�p�r�i�t�s�.� 
Nous apercevons déjà à notre droite la Loire, qui 
coule large et majestueuse; nOlIS sommes main­
tenant devant la ville de Gien, que domine son 
vieux chfl teau. Ici, l'imagination, ouvrant les 
portes de l'histoire, peut se donner carrière et se 
reporter au siècle qui vit éclater de funestes dis­
sensions entre le duc de Bourgogne et le duc 
d'Orléans tout-puissants, par la démence du roi 
Chades VI. Ell e peut suivre, au fond du Vie1tx 
Château, les ducs de Bon rbon ct de Berry, les 
comtes d'Al en on, d'Armagnac et de Clermont, 
dans l'A ssemblée olt ces nobles personnages 
vont aviser au puissant duc de Bourgogne, Jean 
salis Peur, qui, avec l'appui de la reine Isabeau 
de Bavière, s'est cm paré du gouvernement de la 
France ; cette réunion fut le signal de la lutte 
entre les Bourguignons et les At'magnacs, lutle 
dont la ville de Gien fut à plusieurs reprises le 
théâtre. Les Anglais profitant de nos dissensions 
envahissent le royaume, ct Gien, comme tant 
d'autre villes, tombe en leur pouvoir. ]Ie ne 
l'abandonnèrent qu'en fq·28, alors que, sorti de 
sa torpeur, Charles VII la traversa ayant à ses 
c6tés l'héroïque Jeanne d'Arc qui venait de 
délivrer Orléans et qui voulait finir sa mission 
en faisant couronner :\ lleims son-roi bien­
aimé. 

Gien possede .lem: églises /l. visiter : l'Eglise Saint­
Pie,"'c da Châtoau, qui préccde l'entrée du chfLLeall, sur 
lIne �n�~�~�e�~� helle csplnllud' plantée d'llrhrcs, l' h'glisc Saint· 
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Louis, très'petit édifice, consLl'Uit en bas de la vill e, prés 
de la Loire. Le Pont Cil pierr e, de 12 arche, est uu des 
ou nages les plu remarquables de la yallce de la Loire. 

Au point de yue industriel, Gien possède une 
très-importante manufacture de faïence, façon 
anglaise, sous la direclion de 1\1. Geoffroy, son 
propriélaire. 

Un des intéressés dela maison Geoffroy, Gué­
rin et Cie, est M. Blanguis, le fils du musicien, 
musicien lui-m6me, et auteur de quelques opé­
relles. 

Après Gien, nriare, où l'on voit fumer les im­
menses cheminées de l'usine de 1\J. Dapterosses. 
l'inventeur des boutons céram iques et de ces 
colli ers en perles fausses qui inondenlle monol'. 
JI se fabrique chez lui deux millions ùe perles 
par JOUI', quatre millions de boutons, et il fail 
travailler dans 52 communes. 

])e Gien il Cosne et ft la Charité, la campagnr 
s'étencl, fi droile et à gauche, de la voir. pitto­
f('sqne et accidenU!e; les villasps sc groupent, 
s'élalent ou se dissimulent au mIlieu ùes champs, 
des bois ou SUI' le pen hallt des coteaux. Blanc. 
011 gris, jaunes ou rouges, p.n pierr S, en telT(' 
ou en briques, c'est il peine si on le:; ,"oit assez 
pOUl' en conserver quelque idée. ne temps en 
temp , comme f nd de tableau, vous llperCCVp.z, 
nans le loinlain, la Loire qui court ;\ la rencontre 
de votre train, tantôt mcnaçnnle au milieu des 
vallons qu'ell domine ct qu'elle inonderait sans 
Irs rrmp;lrls l''t I('s clignes dans Irsqurls l'inclns-
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tric l}umaine l'a encaissée, tanLot, au contrairc, se 
ca 'hant entre ses rives hautes et rocheuses. 

(Jolme (196 J,il.). -Nons voici il Cosne, ville 
fort ancie011e, sur la rive droite de la Loire et 
que deux très-beaux ponts suspendus relient à 
la rire &auchc. - Assez importante, au point de 
l'ue commerciaL et industriel, cette petite ville 
attirem peu l'attention du touriste. 

La ChArité (227 Jdl.). - Nous sommes 
maintenant à la Charité, qu'annonce au loin la 
hauteur de sa vieille égli se qui n'est pins, quelque 
grall(\e qu'elle soit encore, qu'lIne petite partie 
de l' égli e de l 'ancien prieure. 

Aujourd'hui ville industrielle, sC'jour calme ct 
lmnquille, la Charité fut autrefois le théâtre 
d'exécutions horribles et d'affreuses dévastations. 
Au temps des Albigeois, le fanatisme catholique 
y dres ade Mcbers ct y brùla force hérétiques 
convaincus ou présumés. Lors de la guerre de 
Cent -Ans, des bandes d'Anglais et de Malandrins 
la mirent à. saC ct massacrèrent une partie de ses 
habitants; enfin, à l 'époque de la Réforme, llLl­
guenots ct catholiclues la prirent ct la reprirent 
plusieurs fois ct signalèrent il l'envi leur fureur 
fanatique. 

Pougues-les-Eaux (240 kil.),- Encore 
dix-sept I,ilom ètres, - trois bou l'rées de vapeur, 
- et nous voici au miliell d'ulle charmante 
val lée. Une station, qui ne manque pus d'une 
rertaine coquetterie apprêtée, attire nos regards 

3 
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d'autant mioux qu'un peu avant d'y arrirer, 
nous avons aperçu à gaue.he un corps de bàti­
ments avec parc, jardins, kiosque, bell e �~ �r�i�l�l �e� 
d'entrée; le tout, ma foi , d'assez bon aIr et 
ressemblant fort à un établi ssement thermal quel­
conque. Nous sommes en effet 11 Pougues les-Eaux 

« POl/glles, dit un auteur de Guide, spécial pour cette 
station thermale, est un joli village où la nature bienfai­
sante a fait somdre des eaux minérales essentiellement 
�r�e�e�o�n�R�t�i�t�u�a�n�t�e�~�,� les plus anciennement employées de Franco, 
et précieuses pOUl' la guérison d'une fonle de malaclies_" 
L'Uis/oire dr P a'I.'111CS mentionne les divers personnages 
illustres qui jaclis ont recouvre la santé à ces caux. 

U Bien bâti, traversé par une belle rOuto impcriale, qui 
forme la l'ue prineipale clu vi ll age, situé clans une belle 
vaUce fertile, abritée par des eoteatL'( couverts cie vignes, 
Pougues offre d'excellentes conditions hygièniques pour y 
snivre un traitement h,vdro-mincral auquel on pourmit 
acljoinche facilement les emes de petit-lait ou de raisins. 
Mais, nssme-t-on, une difficulté SlU'venne entre 10 proprié­
taire et le méd cin-inspectotn' a paralysé toutes ces bonnes 
possibilités d'cxploitn.tion. 

Le propriétaire actuel est M_ Asseron; il 
exploite la source St-Léger, placée dans l'Eta­
bli ssement thermal. 

Tout ('cci est vrai, du moins quant à la topo­
graphie de Pougues - Ajoutons que l'établissoment 
des eaux est tout flambant neuf, petit, ct par­
faitement agencé_ 

La vie, assure-t-oD, y est assez il bon marché. 
Maisons mcu blécs particulières et Mtels : des 
Bains, des Baigneurs, Petit et de la Renai.ssanr.e. 

Four.,hambault; (24G kil.). Encore six 
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I\ilomètres ct demi, et nOllS voici à Fourcham­
bault. A notre droite, de longs tuyaux de briques 
vomissant dans l'ail' une fumée épaisse et noire: 
le hruitdu martrau sur l'enclumectl esifJ/ement 
(l es machines parviennent jnsqu'il. nOlis. Si Vall S 
croyez à un avenil'où le travail, enfin réhabilit é, 
aura sa place au soleil , où le génie humain s'ap· 
propriera indéCtniment toutes les forces de la 
lI ature, pencbez-vous il. la portière de votrc wa­
non, et saluez un vaill ant centre industriel. Vous 
avez sous les yeux Ics importantes forges dc 
l'ourcbambanlt . 

A peine peuplé de quelqueshabitantsavant 17l:$H, 
le petit hanlCtlll ùe f'ourchumbuult est devcllu , 
rlepuis pcu, une vill e qui s'accroit tous les jours. 
Son usine cst aujourd'hui la prcmière usine mé­
tallurgique de France, ses onzc haut.s-fournrauÀ 
et a fondcri e oCClipclIl plus de cinq mill e ou­
'Ti ers et l'OllrnÎ sscllt à notre pays ses (olli cs cl 
5es bronzes les plus rcmurqnahles. Charpentes 
de cathédrales, pilil'r s en fontes pOlll' les ponts 
suspendus, viaduC's, affùts decanon, rail s, roues 
de locomotivc , fil s télégraphiques, voil à \Ill 

aperçu de cc qui sort des forges de Fourcham­
bault. On comprcnd mainLell ant �l �' �a �r�.�c �r �o �i �~�s�c �m �e �n�t� 
prodigieux dece peti t hameuu el 'on iOlporlUl lce, 
depuis le jouI' ot't un hOIl.lllI e de génie réali il 
l' idée d'utili scr pOlir l' indu ·tri e t'l le COmmCIT<' 
sa positi on SlIl' le' bords de �I �~ �l� Loi rc, près dll 
canal de Bri al'c avec lequf' 1 lin O\1tre ('anal le 
mct en �c �o �m�m�l�l�n�i �c �~�l�i �o �n �.� 
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lWever8 (2:)2 kil.). - (25 minutes d'arrêt.) 
- BuffeL- Chef· lieu de préfecture de la lièvre. 
- 21,800 habitants. - Principaux hôtels: 
de [' Europe, de Fmnce, de la Tête-iVoire. 

Nous sommes à Nevers, très-ancienne ville , 
bâtie en amphithéâtre [sur la rive droite de la 
Loire, que l'on traverse SUl' un très-beau .(lont. 
A gauche de la gare s'étend la vieille cité llIver­
naise avec les clochers de ses nombreuses églises 
et les flèches de son ancien palais ducal; il votre 
droite, les grasses plaines du l ivernais, fertiles, 
un peu plates, un peu monotoncs. L'animation 
qui règne dans les l'urs qui avoisincnt le débar­
cadère annonce une ville d'une certaine impor­
tance. Autrefois capitale du Nivernais, Nevers 
était au treizième siècle la résidence des comtes 
de Donzi et de Nevers, rudes barons gnerroyant 
tour li. tour contre l'autorité royale ct contre 
leurs voisins, ct réduits plus d'uue fois à s'enfer­
mer dans leur bonne ville pOUl' résister aux 
agressions de leurs ambitieux suzerains les d Il es 
de Bourgogne. 

Rentrée plus tard dans le domaine J'o .. al. 
Nevers n'est plus aujourd'hui qu'un chef-lieu de 
préfecture; mais son commerce de grains ct d ' 
bestiaux ct sa situation sur la grande li gne du 
Bourbonnais lui ont donné une animation nou­
velle. 

Au point de vue des monuments, la ville est 
assez pauvre: la cathédmle menace ruine. L' in­
térieur est ù'l1ne architecture bAtarde empruut6e 
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;'t tous les genrcs possibl cs.-A l'intéri eur, toute­
fo is, on peut admirer les élégantes sculptures 
des t hapiteaux, ct une joli e cage d'escali er dl' la 
Hell aissance. 

L'éqlise Sainl-/Wenne est plus remarquabl e: 
("1'. t Ull beau p{'c inlf' n dl! st le auvergnat. 

Si on a une demi· heure il Il e trop savoir que 
raire, on pcut encore \ isit cr le châlemt ducal , 
deve'nu Pulnis-rle-Justice . T , manquez pas alors 
d'adill irer la bell e 1 a lll' e 1 1 ' centrale que traverse 
Ir gralld escalier d'honll eur. Le châtcau ducal 
l'st classé parmi les monuments Li storiqucs. 
Neyers possède tlne {ouderie de canons. 

l' a 11l0)'en dn quiller Nevers sans sc l'ap­
peler cc fameux Va/-vert , chanté par Gres pt, 
vous savez: 

A. N avers donc, chez lcs Vipitnndincs, 
Vivait naguère un perroquet fameme. . . 
Vert-Vert, c'était le nom du pe.rsonnage ... 

Et vous rêvez r.ncore à cet illu stre perroquet, 
à ses voyages cl à sa tri ste fin , quand la voix cl Il 
conductcur du traia vient vous faire oublie[' 
l'oi cau chéri des nonnes en vous riant: Sail;t­
Pier l'e- le-"'oû[irr , ct, quelques minutes apri':, 
nIoulim 1 

l\Ioulin @, - Chef-li eu de l)réfecturc t1.! 
l 'A ll ier. - 20,000 habilants.-313 J,il. de Paris. 
- (Courses de hevaux les 12 ct 14 aOllt) _ . 
Principaux HÔtel: de t'Allier, de Paris, - Dt,; 
vieill es tours et des clochers neurs, quelque: 
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maisons blanches et des maisonnettes grises; un 
amas de toits pGintus, revêtus d'arçloises et de 
toits �~�l�a�t�s�,� couverts de tuiles rouges, sur un 
fond d arbres verts; de beaux jardins ct une ave­
nue de platanes conduisant à la vi ll e; voilà l'en­
semble qui vient frapper vos regards en descen­
clant de wagon et en pénétrant dans l'intérieur 
de Moulins, 

Mais bient6t l'impression change. lItolllillS est 
une fort jolie vi ll e, bien propre, ornée de bell es 
promenades, quelq lies rues hien percées, les 
autres tortueuses, il est vrai, mais ne manquallt 
pas d'une certaine originalit é qui plaît. Le 
mai ons, généralement petites et ba ses, ùnl un 
cachet J'ari stocratie qu'on ne peut s'empècher 
ri e remarquer ct qu'cll es dojyent en part.ie ;', 
l'emploi de briqlles rouges enca(lr('es, COI1lIl1P 
IIne mosaïque byzantille, (lan;; rie la pierre dl' 
!aill e blanche, rI en pnrtie :\ ln rrrnce de It·nr. 
ronstJ'llctions, 

Sitll(·r. daTls 1111(' plaine slir 1;1 ril e droite dl' 
l'Allier, MOlilins possMe sur la rivr. °<1uche 1111 
ranbolll'g avec lequl'I elle communiqlle par 1111 
1J('(l1t pont en {lierI'(' Hn des plus hrallx cil' 
Francr, C'est dnns ('C f'nubOllrrr qne sr. trouvent 
1(' casernes . 

. Jctez, en pnssnnt. 1111 regard. ur la �d �é �l�i�( �~ �i�c�l�l �.� e 
{'g li se <iu'a fait élever le clIJ'('1I1arlill ct, mort :111-
jOllrd 'hui. C'e tgrùreàlafoi. qll lanl àc!roitect 
;'" gauehc, qu' il �c�~�t� arrivé :'L édiOrr cette I! l'anc!p 
f1'lIvre qu'il n'a pns l' Il "cheycr. 
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Que vous passiez quelques heures ou plusieurs 
journées à Moulins, vous ne quitterez pas cette 
vill e avant d'avoir vi sité ses principaux monu­
ments. 

L'é{Jli se Notre-Dame, fondée en 1586, est une 
bell e égli se gothique qui est restée inachevée, 
mais dont le style est nettement accusé par ses 
arceaux, ses portes ct ses fenNres à ogives, sa 
nef et ses latéraux, que séparent des colonnes à 
sou bassement et à c11apiteaux il fl eurons. Si vous 
ne craignez pas les cauchemars, regardez auprès 
d'une des petites portes latérales un sépulcre of­
rrant la représentation d'un cadavre couché sur 
la pierre; c'est d'une vérité d'exécution à faire 
dresser les cheveux sur la tète. 

En face Jotre-Dame, sc montre une grosse tour 
carrée, sombre cl, noire, que les ll abitants de 
Moulinsavpell ent �l �a�M�a �l �c�o�i �l�r �t�!�~�;� c'est tout cc qui 
reste de l ancien château des Bourbons, et elle 
sert aujourd'hui d' prisoll départementale: sic 
�l �r �a�n�, �~�i �t� gloria �r�n�~�t�n�d�i �.� • 

Vous méditerez cette tri ste sentence, si vous 
vi sitez l'église de l'ancien eouvent de la Visita­
tation ; c'e t là ([u repose, d.ans le mausolée que 
Ini fit élever sa vell ve, le connétable de Mont­
morency, décapité pal' ordre du cardinal ci e ni· 
cheli eu. 

Placé à gauche du grand hôtel, cc monument 
funéraire représente le connétable il moitié cou­
ch(', appuyé 'ur son coude; la cLuchesse, assise 
à ses pi rds, est voil re ct pleul'e, Deux statues, 
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représentant la Valeur et la Libéralité, se trou­
vent auprès du monument orné d'une espèce de 
portique avec son fronton, soutenu de deux co-
10lmes ct de deux pilastres. Entre ces colonnes 
sc voient les statues de la Noblesse et de la Piété. 
An milieu du portique est une urnequi renferme 
les cenures du duc, ct le baut du fronton est cou­
ronné par les armes de Montmorency. Le corps 
(hl tombeau est en marhre noir; les statues et les 
ornements sont en marbre hlanc; et, en bas, on 
lit l'épitaphe latine dont voici la traduction: 

(\ L'an 1652 ct le vingtième de son denil, 
Marie-Félicie dr.s l'sins, princesse romaine, 
éleva ce mausolée à la mémoire de son disne 
époux, Henri 11 de Montmorency, pair, am n'al 
et marécllal de France, la terreur des ennemis, 
les délices de la France, mari illeompal'able dont 
ell e n'eut jamais à déplorer que la mort. Après 
dix-buit ans du mariage le pins heu L'eux, aprè 
avoirjouideric11esses immen e , et possédé sans 
parta9,e le cœur de �s�o�n �~ �é�p�o �l�1 �x�,� il ne lui reste au­
jonrd bui que a cendre. » 

Mais vous avez parcouru Moulin s; vous avez 
vu dans la grande rue où sc tient le marellé celle 
grande basilique en 'ore inachevée qu'il y a 
quinze ans environ un pauvre ecclésiastique en­
treprit d'élever sans autre ressource que l'au­
mône des fidèles; vous avez passé sons les 
arcades de l'Ilôtel-de-Ville, arpenté le llouveau 
boulevard circulaire, eont mplé sur la place 
ette viei ll e tour 'arréefJ\le SlIl'mOllL elllulle ho 1'-
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loge et des cloches olt les heures sont fraPrées 
pal'quatre statues colossales, d'un homme, dune 
femme et de deux enfants, qu'on nomme la fa­
mille Jacquemart. 

)Jaintenant, en wagoll ! la locomoti ve chauffe; 
en route pour Virll y ! 

§(\int-Ge ... nuln .• lcs-F �o�~�@�é�@�.� - (356 
I. il. ) . - Buffet, et excellCJ1t buffet. - Avant 
d'nrrivel' à cette station de vos 1'6ves, vous vous 
arr6terez à Snint-Germain-rles- Fossés, point de 
raccordement des li gnes de Paris à Lyon par 
lI oanne, de Pari il Vi chy et de Pari s au Puy pal' 
Clermont. 

Quittez votre wagon le moius possibl e, 0 11 
1 emontez-y bien vite ann de vous dérober aux 
obsessions d'une nuée de maUres d'hôtels cl 
('ollrli er cl mai ons mellbl 'es ou restaurants, 
pistr 1.l1's éhontés, illlltil f! ment et \'ainement ré­
prim<'s, venant YO II S offrir le gîte et le couvert, 
a 'i c·hy. et q\li Il vous I.h::heront pa qu'il s llr 
\ OIi S aiellt ,. 'mi s 0 11 gli s " n'importe dan quell e 
po 'he l'aclrC's e-carte des mai ons dont il s sonl 
11'5 alllb a . a<! Cllrs (' ri ards et indiscret . 

Eon n nous . ommes ;\ , ichy. 
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VICHY 
Petite "Ville de 6,000 habitants environ, à 

565 kilomètres de Paris, 128 de Lyon et 52 de 
Moulins. - Elle est fort agréablement située au 
bas de coteaux disposés en amphithéâtres qui la 
protègent des vents d'Est. Dirigez "Votre prome­
naùe au haut de ces coteaux) pal' Ulle belle jour­
née, "Vous découvrirez de là les montagnes du 
Forez, de l'Auvergne, ct du Puy-de-Dôme, 
lwe de!> choses les plus splendides qu'on puisse 
voir , 

Cf. 

ICII.NCE S MéOICAl. 
CI VICHY -
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VICHY 

RENSEIGNEMENTS GÉNÉRAUX 
I·:T 

RECOIIIMANDATION PARTICULI ÈRE::> 

(rAIt OUOUE ALl' II AB(.:'l ' IQ llll.) 

( ; 0 1''41110 d e �1�"�1 �~ �'� �u�h�l �i�~�K�C �J�l�'�l �C� .. t t h C ."llu,,1 (png'c �H �~�J�) �.� 

C h"l .. c dans le J'arc et aux Céle tins. Ile chaise, 
10 c. pendllnL �l�e�~� concel'fsi flluLeuilR, 25 c. 

Les abonnés nu �C�n�~�i�n�o� ont droit .\ l'u_age gl'llLuit de, 
chaises dans le Pllrc ct nux 'cleotius. 

COII .. ul .. 'OI·lu t. <10 Pollco- li hl ],f l\irie, 

Cultes diver s . - Offices r eligieux. 
C ulte ·nt.hollqu ," EylÎse pal'oiss i aleSt,inl· /1/ (/i>,· 

Illns le ,ieux Vichy. 
J';y/ilil ' aÎlII' /JOuis (l'Ile de Nimes) .. ' . Desservie par le, 

Lnza riales. 
'hupelle deR �R�l �· �l�i�!�l�i�,�·�l�t�s�f�.�~� F,.allci8cai7le .• , l'II • de hl 'hnullle. 

'J'ous lCR jonr8, Ildomtioll perpéLuelle, exposition du Tri:8' 
Snint·Sacrement. TI ··nédiclion 10 soir 1\ 7 h. J l'l . 

�C�h�a�p�~�l�l�e�,� Jlosltlie (pr"d ln HOU l'CC de l'IIOlli l lll) .... n �, �~ �c�r�v�i�~� 
pllr le8 Luzaristes. 

C ulto IU'ul • .. ( u n ., plllec du Marche. 

Gardes-malades. 
1 .... �S�(�l�l�l�r�s�·�d�,�·�b�u�n�·�S�~�C�Q�I�I�/�'�~�.� rue des �n�o�s�i�( �' �r�c�~�,� gardent le; 

1lI1l1lldc8 <I(l118 1eR hOtdH. l'révcnir b • lI}Jérieu,c. 
UO" I'\' c civil , ([JltlCIl Hosnliu). 
»ola' lo - (plucl.l de l'Uûtd.dc·Ville) . 
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l\lorcbé - Ouvert tous les jours, de 4 à 8 heures du 
matin pendant l'été, et de 7 à 9 heures pendant l'hiver, 

Médecins et Pharmaciens, 
(Voir Vichy-.Malade, page 118), 

Objet. p e l'du s, - Les personnes qtÙ trouvent des 
objets sont priées de les déposer au Commissariat de po­
lice, place de l'Hatel-de-Ville, Oes objets sont aunoncés sous 
les galeries do l'Etablissement thermal et dans le Pro­
gramme, 

Posle aux lctt.,cs - Plaee de l'ilOtel-de-Ville, 
derrière l'hôtel des Ambassadelll's, Ouvert de G heures 
du matin à 2 heut es du soir, et de 4 à G hettres du soir, 
- Dimanehes et jours de fêtes, fermé de 10 heures il 
midi, et de t heure:\ 4 heur s du soir, 

Les heures do levées des boites et de listribution S(\11 t 
uIT'tch6es dans toutes les Galeries, Sources et llureaux de 
l'l!;tablissement thermal 

Quatre boites aux lettres sont placées tltms la ville: 
l' 1IILX Oélestins ; 2' galerie des SOlli'ces; 3' 1I11 coiu de 1 a 
J'ue Lucas; 4' à ll\ Gm'e du chemiu do fer, 

Une boile Sl)éci .... le. I)OU" l e .. .. bonne! du 
Cn ... oo. est placée dans le vesLibule 'ln 'usino, Pal' 
exception, coLLo boite et celle du OhemiJl do fer Ront 
lcvées à U helll'()s 20 minutes du soir, pour les letLres SUI' 

Il\ li gno dc �P�t�~�r�i�s�,� Une autre boite l\Vec des levées sem­
blables est placée 0. la porte du Oasino, entrée du con­
cierge l'no Houher, 

Tôlé;;,'uphe, - Placo de l 'IIôtel-de-Ville, hôtel des 
Postes, del'rièl'e l'hOtel ùes Ambassadeurs, 

Ouvert de 7 heurcs du matin à 9 hemos ùn sil', 
L'altninisLraLion du �l�~�s�i�n�o� se chllrge de faire porLer 

lIU télégraphe les �d�é�p�~�c�h�e�s� des abonnes, 

Tabacs - ous l s galeries de l'Etablissement ther­
mal. dans uu l ' : sque do la musique, ct dl\ns le Casino, 
venta de cigares ext7'a, fl'llnçais et 6trangol'd, (AltlOl'isal ioli 
cle S, Eu;c le Ministl'e des Finances), , 
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Théâ.tres. - Cercles. - Ca.fés. 
Th é ùtre d e" Vorlét é ... - rue Burnol. - l'nulle· 

villes, Opérettes, Comédies, Musique. 
Cercle de Vichy. - Impasse du doctelU' Girnud 

(nu 1" étnge, café de l'Europe). 
coré d e lu Re tournUon. - prés le Cnsino. 
Tomple �n�l�0 �~�' �o�n�n�l�q�u� .... - Loge la Co .• mopolite 

dont les tenues ont lieu régtùièrement les 1" et 8'" 
lundi de chnque mois. 

VoIlure s . - TAR IF POUR VIOUY. - De 8ix helll'eM 
d,t mali" il minl/i t, voitura il un chcvlll, la course 
1 fr. 25 c. i J'heure, 2 fr. 25 i yoitllrc l\ deux chevnux: 
la course 2 fr . i l'heure 3 fr . 

Course de la Gare avec ou Rnus bagnges. nller tIu 
chemin de fcl' dnns les hôtels et réciproquement, de .,t'J' 
hem'es du matin à minuit, voiture ,\ un chentl, la course 
1 fI' . 50 C. i vOiture il. deux chevnux, la COU!'Be 2 fr . 50. c. ; 

Moyennant ces pl'ix , les voyageurs nrrivnnt II. la 
gare seront coudllits jusqu'il CO qu'ils nient trouvé 
1\ se loger. 

TARIF l'OU R OUSSE1·.- Voiture il un cheval, l.t course 
1 fr. 50 c. i l'heure 2 fI'. 50 C. i voiture il. deux chevaux: 
la course, 2 Ir . 50 c i l'heure, 3 [1'. 110 c 

La course pour Vic hy ct Cusset est le pnrcours cl \1 

point de dépnrt au liou d'nrrivée, l'etoU!' non compris. 
TARlIr lions VIC UY (nller ct retour. repos compris). 

1 chev. 2 cllov. 
Cntino dcs Justice.. ... . ....... .. 7 fI' . 10 Ir. 
Chnrmeil ............ .. . ......... 7 10 
Coto aint·Amant!.. ..... ... . .... ï 10 
IInutcrivc . . . . . . . . . . . . . . . . .. . .... 7 10 
Les Malrwnux.................... 7 t 0 
Montagne-Verto . . ' " . . . . . . . ... .. .. 7 10 
Saint·v crmnin·dcs·Fossês. . . . . . . . . . . ï t 0 
Saint·R my............. .......... 7 10 
L'Ardoisiùrc . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . fi 12 
Cognat.Bois·c1e.I'Ellu. . . . . . . . . . . . . . 12 15 
Busict(rctour padn "oute imper. no 1 06) 13 20 
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1 chov. ! chev. 
Busset (retour par l'Ardoisière). .... 16 fr . 20 fr. 
Ohateldon . . .. ..... . .......... ... 15 20 
Maulmont (retour pal' la route impé. 

riale not06).. .. .. .. . .. .. . . .. .. 15 20 
Oh"teau d'Effiat . ...... . •... ..... .. 
Bill y ... . .............. .......... . 
Gannat.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. ... 15 20 
Randan (par Bois·Randenez).. ....• 1!> 20 
Randan (retour par Maulmont). . . . . . 18 20 

Courses et promenades san. but déte"/n,:né hors d8 
Vich!/. Voiture il un cheval, �p�r�e�m�i�~�r�e� heme II fr. ; les 
heures Buivantep, 2 fr.; vQiture il un cheval, la demi· 
journée, Q fI'. j 11\ journée, 18 fI' . ; voiture h deux chevaux, 
la première heure 4. fI'. j les heures suivantes Il fI'. ; voi· 
ture il deux chevaux, la demi-journée 12 fr . 50 j la 
journée 25 fr. 

La journée est fixée li. douze heures, y compris deux 
heur s do repos j la demi·journée six heures. y comprip 
nne heure de repos. 

Un excellent conseil. 
Afin d'éviter il s �r�i �e �u �~�e�s� et nombreuses difficulté, l 'S 

Toul'istes devront discuter leurs prix et conventions aYl\nt 
le départ. Ils y auront avantage ct sécnrité . 

Si c s �r�e�n �s�e �i �!�l�n�c�m�c�l�l�t�.�~� aClIr ralw 11e comblent 1 as vos 
d6sirs 011 votre cnriORité 1 giti me j s'il est fJllclques 
parLicnlltrités on mille petits détails dont vous ayez 
hesoin encore, vonR 1eR trouverez pmotont, soiL affichés, 
Hoit en 1 s demandant ,\, votre mattro cl'hôtel on logeur, 
mi l1X neore en YOllS nc1ressant :'\ un c1es 110mbr ux agen ts 
rIe �1�'�~�;�t�a�b�l�i�.�'�s�e�m�P�l�l�t� thermal ou de la RcslfL""ation, tou­
jours heureux de sc meLtre fi la disposition d " Public. 

Hôtels. - Ma.isons meublées. 

A Vichy, on vit tr"s-f,cstueuEement, ct aussi, parfaite· 
ment hien encorc, qlloiqll ,\ trèg-bon ompl,c. 

Oombien ]ln!' jour? �'�e�~ �t� :\.sscz diffieil i. pr 'emer eu -
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tement : Le prbc varie forcément selon l'hôtel, selon la 
chambre ou l'appartement, le premier étage ou les com­
bles. 

En moyenne, dans les hôtels dits de l.aut mng, au.., en­
virons du Casino ct des Parcs, en convenant pour 1tnC 
&aisoft, on peut obtenir de ne dépenser que 10 Il 15 fr. par 
jOl1l', tout compris. 

Dans les hôtels dits de deuxième rang, mais bons et 
très-confortables, de G Il lJ fr. 

Enfin, ùans les hôtels plus mode tes, de 5 il. 6 fl'. 
Dénombrer tOllS les hôtels et les maisons meublées de 

Vichy, serait dépasser de beaucoup notre but, sans utilit é; 
nous nous bornons donc .\ désigner les plus importants. 
ceux dit du l1'ès-haut rang. 

Grand bôtel des Ambassadeurs; 
Ilôtel dcs Bains; 

Bonnet; 
- Guilli ermen; 

des Thermes; 
- Montbrun' 

Grand hôtel de lIt Paix j 
du Parc; 
de Paris; 
des Princes; 
Res tau ration ; 
Velay; 
Vi ctorin. 

Même en plein 81\i80n, l'existence bourgeoise est (acile 
ct rchttivemellt peu chère il. Vi cby; aussi, quelques tou· 
l'isles ou mahtdes, par économie, t beaucoup pour leur 
commodité, 80 logent-ils en 9(l1'lIi dilns des maisons pltrti­
clI]j"res; 011 lellr fournit linge de table, b,tttcl'je de olli· 
sino, et ils vivent 1I1elll' guise, Houls Ollon fanüllo, 

MoyenlHmt nvir n 2 Ir. pilr .iour, on l Ir. 50 si ln fn­
mille est quoIque pell nombreuse, on est �t�l�'�~�s�-�c�o�n�v�e�n�n�.�b�l�c�­
III nt. 

Qu'il s'llgi8se d'hôtel, de mrlÎson menblée ou de simple 
chn.mbl'e gnl'lti '. toujours dis outer prix et oon-
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venticns avant vctre complète installation 
afin d'éviter des contestations toujours en­
nuyantes. 

La Restauration (Café-Restaurant). 
Une lacune sérieuse vient d'être comblée; il. partir de 

1870 un tr s-bel établissement a été ouvert au Public: Une 
Restalwation à l'instar des restaurations des .!'Jaux d'Alle­
magne est constl'tlite ,\ côté du Casino. 

Ce Café-Restaurant est en façade sur le Parc, et la Ca­
sino, dont il forme une annexe. 

Déjeuners et diners Il la carte ,\ toute heure, ct Il prix 
fixe. - Voi tures, télégraphe, écuries, remises Il pruximité 

Cette création vient répondre au désir de malades de tou­
tes classes qui désü'ent trouver la f! \cili té de la CUl'e par 
une heure de bain commode, sans sc plier aux heures do 
tablc d'hôte. 

Des chambres meublées, Il prix modérés, sont annexées 
au Restaurant et sont placées sU\' la rue Cnnin-Gridaiue, 

Recommandation spéciale au nouvel 
Arrivant. 

Si, Il l'avanco, une personne amie et de confianco voua 
a recommandé un hôtel quelconque ou une mltison meu­
blée, vous n'avez qu'à vous y faÜ"e conduire. 

Si vous anivcz un peu à l'improviste, faites-vous con­
duire ,\ la Restatwatioll, informez-vous s'il y a place pour 
vous, 

Dans tOllS les cas, veuillez vous reporter à la pago sni­
vante 66 : Comment se Loger et Vivre à Vichy_) 
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CO\lMENT SE LOGER ET �V�I�V�R�~� A VICHY 
C'e t surtout il Vichy que l'on vit et se loge 

ain i qu'on le dé ire, et selon qu'on y arrive la 
bourse plus on moins pansue. 

Vous trouverez, en efret, dans cette cité fayo· 
risée des hôtels princiers qui ont leurs rIenS tout 
galonnés en argent ou or, vous attendant il la 
gare de ichy. faites un igne, et VallS voici con­
duit il grandes guides et en poste il l'h6tel ou 
Y. Il cn est plus de dix de "mit 1'ang. Uien en­
tendu, vou avez une fortune de nabab ou d'a­
gent de change di po é il sc uicider, fin cou­
rant .... 0\1 il lew.'r le pieLl, quand il sera néces­
saire. 

Avez-vou de goût plus modeste ct \'OUS 
contentez-vous d'un intérieur simplem nl 011-
fOl'table? VOllS avez l'embarras dn choix. 

Enfin Mes-vous limi té ct ne voulez-vous pa 
d "penser il ieh - tout compris, traitement ct 
ca ino, bains ct accessoires - plus d'un demi­
louis par jour? essayez de deviner la �f�i�~�u�r�e� la 
plus honnètr. parmi tous les "ens vous ofLrant 1 
crHe et le couvert il prix débattu, t lai sez-vous 
aller il �v�o�l�l�'�(�~� bonne "loil' ; mais ayez bien soill 
de padait 'ment spéeil1rL' les 'ondition de pri ' . 
Il cra mèmo prudent ùe les faire noler ur la 
carte-adresse qu'on vous remettra. 

Si vous n'êtes pa il vos convenances, vous 
pourrez, il loi il', vous informer ct trouver 
mieux, \laIs prrvrn z bien cJ'avan 'C ct on entrant 
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rie votre intcntion de changer ; le maître d'bôtel 
est féroce, bien souvent il fant reconrir il l' in­
tervention du commissaire de poli ce pour avoir 
ses bagages, ct encore 1 

Grand nombre de dames seules, beaucoup de 
mala(lcs accompagnés dc parents ou d'ami dé­
voués, préfèrcll t être insln li és dans lIn e mai Oll 
parti culi ère, où, moyennant prix conveou, nun­
seulement on fournit chambre ct uppal'tement 
garni , mais encore ustensiles de cui sin e, liuge 
ct service dc tablc, et cuisinière all ant au he­
soin au marché �( �~ �t� aux provisions. - C'e t un 
moycn de agc écononli e. - Lcs maisen de C(' 
gellr e abondent il Vi 'll Y, ct le' solli citeurs sont 
ardcnts et éloqu(,nts: 11C YOUS Ia.issez point em­
mener an débotté. Il vaut mieux, pOUl' une 
journéc ou pOln' une nuit, c faire conduirc à la 
Restauration ct à defallt de place invoquer le 
dieu Hazard ct remettrc au lendemai 11 p OUl' 
chercher à sc caser défininitiv cment. �C�o �n�s �e �i �l �, �~� 
génémttx, I1dtels, page 18. 

" 
Là ou là, VO I1S voici installé. Il est du dcvoir 

de votre Gtlide dc vous fournir immédiatcment 
les l'enseignements généraux ct indispensables 
sur Vichy, l' Htablissement thermal, les sources, 
etc. 11 faut enfin que si votre (; tlide n vous dit 
pas ahsolument tout, il faut qu'il YO ll S ùonne la 
clef de tout. 

Malades ct touristes excursionniste consulte­
ront ces notes avcc avantage. 
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APRÈS VOUS ÊTRE INSTALLÉ. 
Touristes amateurs ou malades, riches ou peu 

fortunés, puisque vous voulez faire un séjour à 
Vichy, vous y avez trouvé un gîte définitiF- Si 
110n, occnpez-vons-en promptement-

A cc propos, un conseil donc ou plutôt un 
avis_ Vichy, ami lecteur, vous ne l'ignorez pas, 
se divise en clenx parties distinctes: le vIeux 
Vichy et Vichy-les-nains. Si le premier est le 
séjoul' préféré des gens tnI.l1quilles ct amis de 
l'économie, le second plaira davantage il. ceux 
qui ne reculent pas devant la dépense ct qui 
aiment surtout le plaisir et le luxe. Au vieux 
Vichy les hôtels n'ont en général·que le confor­
table �b�o�u�r�~�e�o�i �s�,� à Vichy-les-Bains presque tous 
sont menblés somptueusement ct répondent à 
tous les besoins de la vie aristocratique, du high­
lire, comme cl isent les reportel's il la mode. 

Vons avez choisi. 
Bou, vous v0ilà installé; vous avez largement 

fait honneur au rléjeûnel' dout je vois encol'e les 
restes étalés sur la table que vous avez devant 
VOliS; vous avez parcouru votre journal, à votre 
Guide, maintenant! Pendant que vous fumerez 
deux ou trois lond l'ès et que vous dégusterez mé­
thodiquement le moka qu'on vient (le vous aIJ­
porter, il aura le temps de vous aire quelques 
mots sur l'histoire et la. topographie de Vichy. 
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ITINÉ RAIRE PRATIQUE 
A TRAVERS LA VILLE 

Ln ville occupe une superficie étendue j 
Jes rues nouvelles sont larges, elles aboutig­
sent toutes vers un centre commun, elles ne 
s'enchevêtrent pas trop. Cependant, un Ttiné­
raire à vol d'oiseau, surtout les deux premiers 
jours, ne sel a pas sans utilité. - Dès le troi­
sième, cher touriste, vous en remontrerez au 
l estor do Vichy. 

Nous voici à la sortie de la cour de la 
gare, extr6mité Est de la ville. 

Tout IL rait on faro do nous, c'ost ln longuo, trhs-Iongu. 
l'UO do l'nd.; (1 droito, un peu on �d�i�n�~�o�n�a�l�o�,� 10 boulovnrl 
Victol'in contourno la l'Mtio N. do ln \'.110 ot vn so jomdr 
au boulovart Napol,lon. 

A gaucho do la ruo do Paris, c'ost l'avenuo do l'fmpératrico 
qui travorso 1o. Mar('h 's ot 10. lIallos pour aboutir ruo do 
:-limos, il. l'oxtromito du Parc, du 3sino, en fllco h\ Restau­
ration, 

Enlln, toulà fnit IL gaucho, v ioi l'avonuo des Célestins qui, 
nprès avoir contourn6 10 "ôt6 " ct côtoyeln vieille ville, do­
v.ont d'abord ruo 'l'horIllLllo, puis, presqu'on fnco do la sourco 
�d�~�"� Collostins, 80 sOlldo '\lI uoulovLlrt Napoléon. 

o b"ulovart OC""I'0 tOllt 1" rôt 0 do ln ci to.- D'un c6l,\ 
!olurf{issont avec lU10 rupidito vl'cLimont mervoillouso, villns c t 
IIln'SO"H do plaisallco, liât 1., tc., ctr.; do l'autro il cotoyo 
dnns tonto sn longuour 10 nouveau Para, Parallèlement "" 
"olliovart, do l'autro c6to dll Parc, 9ur les 1>0rd. do l'Allior, 
viont ,l'N,'" �~�<�i�i�f�i�"� 10 magnifiquo quai du Barrago. gn pussant, 
�(�l�r�e�.�l�i�s�o�l�l�~�-�l� : avant [Iou, co quai 80rn la I,,"o,"onado favorito 
d" VilJhy. 

« Lo"tour » de Vichy est connu; à l'intérieur 
maintenant. 

I .a rll" 01., l' ad" npd's 10 cnrrefour dit cl" Qualro- 'hemins, 
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prend le nom de rue Lucas, et longeant IL gaucho l 'Elabli sao­
Inent tbermal, olle aboutIt, il l' extrémil é O. do la vi ll e, 8 U 

boulevart Napoléon 
Le point central de la ville est aux Quatre-Chemins, IL l'in­

torsection dos rues do Pa.ris et Lucas ct do ccII os tranavor­
Mlcs de Ballore, qui commence boulevart Vi c toria, et de la 
ruo de Nîmes qui, aprés la place du Châtball.d'Eau, devient 
route impériale nO J 06 de Paris à Nîmcs, ot pas t out il fail 
aussi l oin ... il Thiers. 

De la rue de Paris, on va à la H alle et au-Marohé par lei 
rues Crozat, du T emple et Dcjoux; do la ruo do Nîmes, on 
prend la ruo du Marché. 

L'Eta.blissemont thermnl occupe une grande partio do la. ru. 
Lucas; il est borno b.l'E. par la rue Cunin-Gridain ,il l'O. pa .. 
la rue Alqui é . - En face de. l' Etablissoment des Source. 
,'éloigne la bolle J'ue do �l�'�E�t�a�b�l�i�s�~�l�l�m�e�n�t� thermal, vers 10 
boulovart extérieur de Celn turo. 

S i on su it 10 corridor monumontal qui traVerso dans fouto 
sa. l argour, l'Etabli.semont thormal, on arriv e place du Pnrc 
,lu Casino. A l'extrémité do ces magnifiquo. allées de Pla­
tan e, c'cst lo Casino lui · mOmo quo vous apercovez. 

Si, pour les indigènes, le carrefour des 
Quatre-Chemins est point �c�e�n�t�r�~�J�,� le Cftsino, 
1ft Restauration, le Parc et l'Etablissement 
1 hermal sont le lieu d'attracLion, te rendez-vous 
habituel et prMéré des touristes, malades ou 
li on ; c'eRt donc du Parc que vous «rayonne· 
1'ez ; • ;1 dr'oite, ft gauche, au midi, au nord :\ 
vot.re convenance, 

Partout, fl.UX alenlollr", ('(' son t dos tI,.\'l'n ll CS pl.'lnléc/\ nt. 
nnn de s mrlcs rllcs; nu Hu,l rllI CaNino vous touchez iL ln 
vi eillo vi ll e_ La J'0,te est tOUI prl's, ninsi '1"(' 10 lélt't/;l'uphc, 
Dolt/ •• nrt dit Prince Imp6rilll, do l'aulro c6t 6 do Ill. plnc< 
"" l 'a lI/DI, l'I/ri fe/- f) I.". donne "tir ln Place Rosalio. - De 
r Il'' plllC , ln ru. du Po71l conrllti!. 1\tl1!OlI1lC'1lI pmu �d�~� /'''"10 
'\1 flw. nntit.'I'oment :1('1\(1\'1\, (If (pd. gJ':t('n il DiOl! ! ost ,II? faillr 
01. de fl') r f'I'\ II d"f1,. r III R �(�'�1�' �l�J�f �'�~� tnl*o.m 1 J, ., �I�t �l�l�1 �~� f'lIri"ul""'" (lu 
11011\,0. 
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Maintenant que vous avez lu attentivement 
cet itinéraire tracé ù la bâte, causons un peu 
de Vichy, en commençant par son passé. 

VICHY JADIS 

Vichy, dit M Louis Nadeau (1), a une 
origine très-reculée. Si l'époque celtique y a 
laissé peu de traces, la période gallo-romaine 
a multipli é les preuves du séjoUl" des Ro­
mains en ces lieux. Aqueducs, fondations d'é­
difices importants, ruines de bains, voies 
militaires, mosaïque8, plaques de marbre e t 
tuyaux en tcrre cuite, viennent attester quc 
les Homains, si habiles à tirer p:uti des eaux 
minérales et thermales n'avaient pas négliç,é 
celles de Vichy, lorsqu'ils se rendirent maî­
tres des Gaules. Il est même probable que 
César passa l'Allier en cet endroit, quand, 
forcé d'f1bandonner Gergovia que défendait 
Vercingétorix, il a11n, sous les murs d'Alesia, 
attendre l'occasion de se rendre favorable la 
fortune des combats. Aussi, de même qu'on 
donne son nom ft tous les campements et ù 
tous les chemins d'origine romaine, c'est ft lui 
(IU'On attribue la fondaUol1 du premiel' éta­
blissement thermal de Vichy. 

(l) Nous recommandons la lecture des volume! de 

M. Nadean Burla llourbonnah, et spécialement sur Vichy; 
perllonne n'a mieule que lui étudié ln question. 
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Quoi qu'il en soit, et bien qu'on ne puisse 
donner un coup de pioche dans le territoire 
de Vichy sans y tt'ouver des vestiges de 
l'occupation romaine, médailles, statuettes> 
débris de toute nature, l'histoire de celte in­
téressante station se perd dans la nuit lu plus 
profonde jusqu'au douzième siècle de l'ère 
chrétienne, A cette époque Vichy était le 
siége de l'une des châtellenies du Bourbon­
nais et appartenait à la famille des sires de 
Vichy et d'Abrest dont III tige avait été 
Bouchard de Vichy, Au quinzième siècle les 
telTes des seigneurs de Vichy (pour quelle 
cause? l'histoire ne le dit pas» furent confis­
quées et réunies au domaine de la couronne. 
'l'oùtefois, il y avait dans l'acte de confisca­
tion, une clause assez ètrange, c'est que les 
descendants des sires de Vichy pourraient 
rentrer dans leur héritage au bout de deux 
cenls ans. 11 va sans dire que cetle SillgU­
]iéro promesse ne fut jamais réalisée. Ce qui 
est bon à prendre est bon à garder, et Vichy 
au moyen âge semble avoir eu uno certaine 
importance el une étenduo plus considérable, 
pUIsqu'il se divisait en quatre quartiers: le 
ll/oustiel'> où rOll a consll'Uit l'établissement 
thermal; la Ville aua:; Jwfs> entre Vichy et 
Cusset; la Ville proprement dile, qui n'existe 
plus, etle Chateau-Iffanc, aujourd'hui le vieux 
Vichy. 
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Déjà avait été fondé par Louis II, troi­
sième duc de Bourbon, le couvent des Céles­
tins, qui ne tardèrent paR à exploiter les 
'Vertus curatives de la source thermale qui 
porte leur nom. C'est encore Louis II qui fit 
murer et paver Vichy, dont il voulut faire sa 
demeure, à cause de la pureté de l'ail' qu'on 
y respil'e. On voit encore aujoUl'd'hui 
une vieille tour qui a bravé les siècles pOUl' 
nouil garder un souvenir de l'ancien château 
qu'il s'y était construit. 

Pris, repris, assiégé, saccagé pendant les 
guerres de la Praguerie et du Bien public, et 
plus tard, par les Huguenots et pal' les Li­
gueurs, Vichy ne se releva de tOllS ces mal­
heU! s que lorsque Henri IV pacifia définiti­
vement le royaume de France, A cette épo­
qUI'l, disent les histol'ieus, il subsistait encore 
à Vichy un usage que nous décrit ainsi M. L. 
Nadeau, précédemment cité: 

Il Le premier comto de Bourbon-Busset, dit-il, voulut 
qu'on célébritt dignement lu eêrémonie de la Cène, il. Vi­
chy. n établit par un don fait au couvent des CêlestÎllH 
que, chaquo aunêe, le jeudi saint sOrait cêl6br6 de la O1U· 
rlÎère suivart t e : on choisissait dans lu ville et les environs 
treize hommes pauv,'cs pOUl' figlu'or Jésus et 80S disciples. 
On leur lavait les pieds en graudo pompe; puis le sort dé­
signait colui qni devait repr6scnter Judns. Bon gr6, mal 
gre, il fnlluit romplir ce rôle qui n'était pns des plus 
agréables. 00 J udna de hMnrd était, toute la journée, en 
butte anx huées, aux injures et mÔme (lUX conps de 10. po­
pula.co. On le poursuivnit il coups de pierres, .\ coups de 
baton i on lui fuilait payer pur des souffrances cL des mor-
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tifications réelles, la trahison du véritable Judas. Pendant 
ce temps-h\, les autres disciplee étaient entourés do soins, 
de prévenances, d'attentions sans pal"eilles, presque de vé­
nération. Mais, la cérémonie désagréable terminée, le 
pauvre diable de Judas oubliait, en s'asseyant il la même 
table que ses compagnons et en participant au splendide 
repas qui leur était servi, les contusions et les blessures 
dont la colère populaire l'avait cl"iblé. )) 

Mais le dix-septième siècle arrive; et, alors, 
commence la vogue de Vichy; la réputation 
de ses eaux devient européenne et tous les 
gens de bon ton se piquent de venir- faire une 
cure dans la petite station bourbonnaise. 

En 1665, le jeune précepteur des enfants 
de M. Caumartin, celui qui devait être plus 
tard une des gloires de la chaire française, 
l'abbé Fléchie'i y vint avec ses élèves et fut 
enthousiasmé <1e Vichy, de son site, de son 
air pUJ', et de la veJ'tu curati ve de ses eaux; 
il célébra en prose et en vers les uns et les 
autl't:lS, et si, pal' respect pour la gloire du 
grand orateur sacré, nous ne citons pas ses 
malencontreux essais poétiques, nous lui 
empl'untons toutefois la description sui­
vante: 

« Vichy, dit-il, est le plus beau paysage du monde. On y 
voit d'un cÔté des plaines, de l'autro, des montagnes qui 
font un aspect dHI6ront, mais qui sont également fertiles, 
et qui fournisAent au plaisir des yeux et aux nécessités do 
la vie tOut ensemble. On ne saurait s'imaginer un li eu plus 
charmant quand on en voudrait faire il. plaiBir une pers­
peotive. » 
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Il Y a loin de ces phrases amphigomiques 
aux périodes gr'andioses des Oraisons jitnèbres, 
et l'éloquent abbé reste ici bien inférieur fi 
l' épistoliére madame de Sévigné, 

La spirituelle marquise vint il Vichy en 
1676, et a daté de là une série de lettres dans 
lesquelles elle détaille les traits les plus fins 
de sa verve élégante, des descriptions char­
mantes, et à chaque page cette science de 
l'observation féminine qui fait le charme de 
son inimitable correspondance, En dix li gnes, 
ell e dit une coutume, un caractère, un évè­
nement. 

Voulez-vous savoir' comment on passait la 
journée à Vichy, en l'an de grâce 1676 : 

« J'ai donc pris lcs eaux cc matin, ma tl'ès-cl"Jrc, Ah! 
qu'elles sont mauvaises! On va iL six hew'es Il. la fontainc : 
tout le monde s'y trouve, On boie ct J'on fait une fort 
vilainc mine; car imaginez-vous qu'elles sont bonill on· 
nantcs et d'un gOllt de salpêtre très-désagréable", On 
tourne, on va, on vient, on se pl'omime, on rend BCS caux, 
on parle confldellllllent de 111 manière dont on les J'end j il 
n'est question que de cela jusqu'Il. midi, Enfin, 011 d7nc j 
après diner, on va chez quelqu'un j c'était aujourd'hui chez 
moi., ,» 

Dans une autre lettre : 
« Il ,v LI ici des femmes fort jolies, Elles dansaient lli er 

les bourrées du pays llui sont, eu v6rité, les plus plaisantes 
cl II monde, TI y II her\llCOUp de mouvement, ot lC8 clégo­
gnades n'y sont pocnt épal'gnées, ., ]\ Y avai, lh un grand 
gt"'çon déguisé on femme, co qllÎ me diveJ'tit fort; Sil jupe 
était Loujoul's cn l'lIir, et l'on voyait dessous de fort 
belles jambes, » 
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Mais nous sommes au traitement complet, 
et ne vous voilez pas le visage, jolie lectrice, 
en écoutantle naïf récit de la bonne marquise. 
Ah! dame! nos grand-mères n'avaient pas 
notre pruderie timorée, et tout, pourtant) 
n'était pas au pire ... 

• J'ai oommen06 auiour l'hui la douche, dit madmne 
de Sévigné le Il mai l GïG; c'est une assez bonne ré· 
pétition du purgatoire. On est toute nue dans un petit 
lieu souterrain, où l'on trOuve un tuyau de cetle cau 
chaude, qu'une femme vous fait aU('r où vous voulez. Cet 
état où l 'on cOllserve à. peine une feuille de figuier pour 
tout habillement, est une chose assez humiliante. Der­
ri ère un ridel!.u se met quelqu'un qui vous soutient le 
courage pendant une demi-heure. (J'était Rour moi un 
médecin de Qnnnat, que madame de NOIlllle m'ri en­
voyé ... TI me prlrIait donc pendant que j'étais au sup­
plice. Heprésentez-vous donc un jet d'cau bouillo.nte 
contre quelqu'lIne de vos pauvres parties. On met 
d'abord l'alarme parI out pour mettre en mouvement 
tous les esprits, t puis on g'o.ttaeùe aux joinlul'eR qui 
ont ét affligées. Mais quand on vient Il 10. nuque du 
cou, c'est une sorte de feu et de surprise qui ne peut 
se comprendre; c'cst 11\ cepentlant 1 nœud del'l\[aire. 
Il faut tout bouITrir, ct l'on BouJIre tout, ct l'on n'est 
point brQlée, ct on sc met ensui te dans un lit cbauel, 
Ol1 1'011 sue abondamment, t voilà ('e qui guéri t . » 

L es quelques JeUre de madame de é­
vigué SUI' Vichy n'ont pas peu contribué à la 
vogue toujours croIssante de sos eaUK. 

Tout le monde a voulu essayer de leurs 
vertus. 

" .Te revi Ils II. IUII Ranlé, avait (lit ln I1Hwquise, elle 
est ll'ès-at1mirabl . Les enux ct Ill. douche m'ont ex-
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trêmement purgée; et an li eu de m'affaiblir, elles m'ont 
fortifiée. Je marche tout comme une autre. Je craine 
de rengraisser; voilà mon inquiétude; car j 'aime il être 
comme je Buis. " 

Et, depuis deux cents ans, monarques, 
princes, grands seigneurs et simples malades, 
ont tour à tour passé à Vichy, dont la cure a 
conservé malgré le temps sa réputation et sa 
vogue. L'élan était donné et les séjours ré­
pétés de l'empereur Napoléon III à Vichy 
ont, dans ces dernières années, assuré au 
Vichy modeme un succès plus brillant en­
core que celui du Vichy des dix-septième et 
et dix-huitième siècles. 

Encore tout imprégnés des souvenirs de 
l'aimable et spirituelle marquise, allons le 
visitar. 

LA VIEILLE VILLE. 
La vieille ville reconstruite par les Ro­

mains s'est appelée d'abol'd, au temps de sa 
première splendeur, Aquœ calidœ, nom qui 
signifiait Eaux cha udes. Elle agglomère ses 
maisons, généralement basses, et ses rues un 
peu tortueuses, SUI' un petit monticule cal­
caire que les él'1ldits disent avoir été formé 
par lt's l'aux minérales. 

Dans un temps fort éloigné, prétendent-ils, 
des sources jaillissaient en cet endroit. Les 
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eaux, chargées de carbonate de chaux, en dé­
posaient chaque jour quelques parcelles en 
arrivant à J'air libre, comme pOUl' former une 
margelle à leur bassin; mais, à force d'en dé­
poser, elles élevér'ent si haut le rocher qu'elles 
créaient que, ne pouvant plus y atteindre pal' 
leur force expansive, elles n'aboutirent plus 
qu'à fermer l'orifice par où elles s'échap­
paient autrefois. Bientôt, même elles n'eurent 
plus au-dessus d'elles qu'une masse énorme 
qu'il ne leur était plus possible de soulever et 
elles durent chercher une issue ailleurs. Les 
l'ochers du parc des Célestins n'ont pas une 
autre origine. 

Quoi qu'il en soit, ce terrain, de formation 
calcaire est depuis longtemps couvert d'un 
amas de maisons. Au milieu d'elles, près de 
l'ancienne église qui, elle-mèrne, n'a rien de 
remarquable, se dresse une vieille tour nue et 
décrépite, seul l'este d'un ensemble de fortifi­
cations redoutables. C'était la vigie du cM­
teau, quand il y avait un château. Le pro­
saïsmemodeme en a fait la tour de l'Horloge, 
et l'a surmontée d'un grand diable de dra­
peau de fer blanc pein t aux trois couleurs. 
Imaginez-vous Bayal'd armé de toutes pièces 
et coiffé d'uo shako de garde national. 

Près de là, une petite fontaine, dont lu py­
ramide triangulaire versait l'eau par chacune 
de ses faces, nUirait notre attention. C'était 
la fontaine des Trois-Cornets. Ce qui lui va-
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lait l'honneur de voir les passants s'arrêter 
devant elle, ce n'étaient pas les minces filets 
d'eau qu'elle semblait donner ù contre cœur, 
�m�a�i�~� le millésime de 1583 qui était inscrit 
SUI' l'une des pierres de son soubassement. 
Qui se serait douté qu'on avait sous les yeux 
une œuvre de la Renaissance? 

Aujourd'hui, la municipalité. intelli gente» 
de Vichy a démoli ce petit chef-d'œuvre de la 
Renaissance, pour le remplacer par un châ­
teau-d'eau en fonte, sortant des atC!liers de 
M, DUI'enne, et alimenté pal' l'eau non fil­
trée d'une nouvelle concession de S, M, J'Em­
pereur, 

Mais nous avons devant nous la source 
Lardy, 

Entrons de suile dans le parc des Célestios 
sous l es ombrages duquel nous voyons s'as­
seoir la légion dcs dyspeptiques, des vic­
times de la gastl'i te et des engorgements, des 
rétrécissements de toute nature, On se croi­
rait dans le paradis d'Esculape; les vrais 
malades, nous l'avons dit, pr6fèrent à Vichy­
les-Bains, au Vichy élégant, brillant, bruyant, 
le calme du vieux Vichy ; à la �s�o �u�l�'�\ �~�e� des Cé­
lestins, se donnellt donc rendez-vous les 
spé0imens de tous les maux de l'humanité, Si 
vous voyez un groupe s'y former, soyez-en 
sûr, c'est pour discuter les effets de la I:ure et 
l'efficacité des eaux, SUl' la dissolution des 
pierres plus ou moins grosses et la quantilé 
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de verres à boire secundum artem. Passons et 
contentons-nous de contempler les sites de 
l'ancien jaJ'din des bons Célestins. 

De toutes parts, les sédiments calcaires 
formés par les eaux de la source arrêtent les 
regards, Ils s'anondissent et sc dr essent au 
milieu de l'herbe, comme des lUn.stodontes 
cndOi'mis dans une prairie, Quand on relève 
les yeux, on a devant soi un vaste bâ.timent 
du plu piteux eftet. C'est tout ce qu'il reste 
de l'ancien couvent des Céleslins ; une grange 
et un hangar, elc, Au10ur, Re sont élevées 
d'élégantes conslructions modernes, mais le 
contrflsle ost tel, que, malgré leur blancheur, 
malgré leur ornementation, 10 gJ'and bâtimen t 
gl'is et nu les écrase de sa puissante masse; . 
et, landis que le présent s'évertue à vous 
montrer' son confort, ses appropriations intel­
ligentes} rnalgr'é soi, on se l'Cp orle au passé 
que vous redisent ces pans de mur branlants 
el envahis p:l r le lierre ct le autres para­
sites. 

Si autrefois il était dif(icile de communi­
quoI' du vieux Vichy et du quartier des Cé­
le lins avec le Vichy neuf, aujourd'hui, grflCe 
aux boulevarts nouveaux, la COI lnlunication 
est fuci le, et lu promenade est ch:1l'mallte. 

Nous sommes maintenant à Vichy-les­
Bains; une foule élégante encombre les rues, 
on se reconnait, on se salue, on s'abOI de ; les 
dames étalent leurs plus délicieusos toilettes, 
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les messieurs s'empressent autour d'elles; il 
Y a cohue d'Altesses et d'Excellences, de prin­
cesses du Saint-Empire, de pairesses d'An­
gleterre et d'étoiles de la rampe et du demi­
monde. C'est que de tous les points de la terre, 
on vient chercher à Vichy la santé ou le plai­
sir. L'établissement thermal est le rendez­
vous de ce tout Paris cosmopolite qui fait loi 
en fait d'élégance et de bon ton. 

n'est le cas ou jamais de parler de Vichy 
aujo :)'rl'hui ou pour' mieux dire: Vichy,les­
llatw; cHr, c'est ainsi qu'on dénomme la nou­
velle ville. 

VICHY-LES·BAINS 
Les Thermes, que dirige aujourd'hui avec 

une si parfaite intelligenr.e l'honorable M. Cal­
lou, dil'ecteUl' de la Compagnie fermière de 
l'Établissem nt thermal de Vichy, s'élèvent 
sur l'emplacement qui jadis ne contenait que 
deux baignoires. C'étai t une misérable cabane 
entour6e de cabarets aussi misérables qU'elleJ 

où nobles et manants prenaient des bains dans 
l'eau minérale que les domestiques avaient été 
pulsel' aux sources les plus voisines. Lorsque 
en 1785 MesdamesJ filles du feu roi Louis XV, 
Adélaïde et VicLoire de France eurent décidé 
la création d'un 6tabli&sement digne de la 
ville dont �e�l�l�e�~� trouvaient le séjour' agréable, 
l'architecle Janson fit élever la galerie du 
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nord, où jaillissent les sources de la Grande­
Grille, du Puits-Carré et du Puits de Mes­
dames. Mais, au bout de quelques années, le 
nombre des nouveaux cabinets ne suffisait 
plus_ En 1806, on acheta une grande étendue 
de terrain, et en 1812 un décret, daté de Gum­
binnen, dota Vichy d'une forte somme d'ar­
gent qui permit d'acquérir les maisons qui 
gênaient les alentours de l'Établissement et 
une sorte de marécage dans lequel on planta 
des tilleuls, des marronniers, des platanes et 
des érables, et qui, transformé, devint un 
parc où chaque jour baigneurs et touristes 
viennent en foule. 

Cependant ce ne fut qu'en 1814 que l.t du­
cbesse d'Angoulême posa la première piene 
de l'Établissement tbermal actuel qui, dégagé 
de toutes parts, ouvre sa façade principale SUI' 

une petite p'ace en face de l'ancien parc. 
C'est assurément le rlus beau et le plus grand 
de toute la FI'ance. Dix-sept arcades débou­
chent sUI' le p \ rC ; elles sont surmonlées d'au­
tant de fenêtres et cOUl'onnées d'une horloge 
monumentale ft cadran de pierre. Une galerie 
sert de promenoir, traversée au milieu pal' la 
galerie des bains et des douches. Les cabinets 
des hommes et ceux des femmes occupenL 
tout le �r�e�z�-�d�e�-�c�b�a�u�?�~ �é�e �.� A gaucbe les anciens 
salons, est placé l'Etablissement thermal de 
2° classe. Il est composé de �~ �O�O� baignoires, 
partagées en 100 baignoires côté hommes, et 
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100 l;ôté femmes, Puis on créa 24 bai­
gnoires pour les indigents. 

Autrefois le premier étage servait de salons 
de fêtes. L'Empereur qui souffrait dans ses 
différents séjour's comme malade et comme 
souverain, décid:\ la con-;truclion d'un Casino 
cl de ses dépendances, salles de fêtes et de 
concert, et restaurant, Dansl'emplacement des 
:1 nciens salons où se trouvaient alors les jeux, 
�!�J�i�l�l�a�r�d�~�,� salles de lecture et de conversation, 
f; alles de théâtre et de concerts devenues 
lontes beaucoup trop exiguës, se trouvent 
Il ; aintenant: d'une part, une bibliothèque réu­
lIi ssant tous les ouvrages traitant des eaux 
minérales ou y ayant l'apport j une grande 
partie dss ouvrages de médecine, gravures, 
albums, etc., etc" et,ù'autre part, une instal­
I:dioll toule récento d'une exposition d'œuvre::; 
d'art de toutes sortes réunies par une sociét . 
artistique, dont le comité est composé de 
Mi'vr. Ph. Burt y, président, - Girard, secr6· 
t:lire j - Badge!' , - Ange Tissier, - Bellel, 
- A, Callou, - Carrier Belleuse, - Paul 
coutem, -Feyen Perrin,-Emest Lacan,­
A. Queyroy, - Th, Valerio et Sandrier. 

A l'extrémité opposée du parc planté c1cl 
�h �e �~�u�x� platanes At de tilleuls, garni de �b�a�n�(�: �~� 
l'l de chaises, éc1air'é par' d'élégants candéla­
bres, vous trouveroz le Casino; nons ne vous 
:Iffirmerons pas que l'architecte, auteur du 
plan de ce vaste établissement, se soit rendu 
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coupable d'une grande débauche d'imagina­
tion. Le Casino de Vichy ressemble beau­
coup à tous les Casinos du monde. Toute­
fois, à défaut d'ol iginalité grandio>ie, l'éta­
blissement est. d'un service parfaitement 
entendu. Les abords sont magnifiques. L'in­
t6rieur est con/orlable et d'un joli décor. La 
salle de th6âLre, la salle de bal et les salles 
de jeu de billard et de conversation sont fort 
bel!es. Et, après tout, quand on entend un 
excellent orchestl'e, qu'on vient applaudir 
Nils on on Patti, la Comédie ft'ançaise, ou 
l'Opéra comique, etc., quand on a le plaisir' 
de se trouver en bonne compagnie, côte à côte 
avec l'aristocratie des quatre points cardi­
naux, on est encore trop heul'eux. 

A droite du Casino se trouve le square au 
milieu duquel s'élève Je kio>ique de musique, 
d'une coupe des plus agréables, entoUl'é d'une 
immense cOI'heille de fleurs, qui dissimule 
presqu'entièrement les musiciens. 

A gauche du Casino la Restauration, grand 
Café-Restaurant, dont la construction a sus­
eîté bien des réclamations, et qui, en fin de 
nompLe, donne aux baigneurs, et SUl'tout aux 
toul'istes, une grande facilité de vivre. C'est à 
la fois le Ca/ë anglais de boulevard des Ita­
liens, avec toutes ses élégances et le Restau­
mnt de famille. 

Derrière le Casino, on voit l'hôpital civil 
ct sa chapelle:; nlus loin, les bains de l'hôpital 
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et la source Rosalie qui les alimente, Un 
nouveau projet va transformer incessam­
ment cette place en un magnifique squal'e_ 

Les bains de la source Rosalie forment 
un établissement spécial dépendant de l'éta­
blissement thermal, et dont les eaux s'appli­
quent à des malades qui ne peuvent 
supporter les eaux du grand établissement. 
L'hôpital militaire est placé tout près de,> 
Ther'mes, au nord-est, 

Les sources du grand établissement de 
Vichy n'ont pas toujours été c:lptées comme 
elles le sont aujourd'hui. A une certaine 
époque elles se l'épandaient librement SUI' 
le sol, et formaient à leur passage une sorte de 
marais; les bestiaux venaient s'y désaltérer, 
On les voyait accourir de très-loin, traverser 
l'al lée à la nage, malgré leurs gardiens, qui 
ne pouvaient en faire autant, et se dirigeI' 
vers les somees minérales, dès que les exha­
laisons des matières aleaiines contenues dans 
les eaux avaient frappé leur odorat. 

Pour éviter que les bestiaux ne pussent 
boir'e aux sources, les sources furent en­
tourés de grilles, ct l'une d'elles �~�o�r�t�e� encore 
depuis cette époque, le nom de �G�1�'�(�m�d�e�-�G�l�'�i�[�{�~�,� 
bIen qu'elle ait été détruite en 1853. Son cau 
est omployée avec succès contre les �a�f�f�e�c�l�i�o�J�l �~� 
du foie et de l'estomac, On la prend en �b�a�j�n �~ �i� 
et en boisson, 
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Au milieu de la même galerie septen­
trionale, et, sous le sol, caché aux yeux du 
public, se trouve le Puits-Carré,' c'est la 
plus considérable de toutes les sources, et 
celle qui sert à alimenter l'Etablissement. 
Son eau était autrefois employée dans les 
maladies des voix digestives compliquées 
d'affections pulmonaires, on la boit souven t 
mélangée avec du Init, du sirop ou du thé. 

Une petite fontaine, ornée d'un bassin en 
fonte, en face le bureau des cachets, porte 
10 nom du docteur qui l'a mise le premier en 
usage et s'appelle le Puits Chomet. Ses eaux 
sont employées dans les mêmes cas ou peu 
s'en faut, que celles du l uils-Cané. Elles 
vont se réunir à cell e de la Grande-G1'ille et 
du Putts-Carré, et, pal' un produit de 210,000 
litres pal' 24· heures, assurent glandement 
le service des bains. 

A l'extrémité de la galerie opposée à la 
Grande - Grille, jaillit une source ferrugi­
neusc\ amenée pal' tuyaux forcés jusque dans 
la galerie de l'Etablissement thermal. Ce 
travail dispendieux, qui amène l'eau minérale 
dans une vaste vasque d'étain, atin de ne pns 
laisser perdre à l'eau ses propriétés fenu­
gineuses, donne des résultats excellents: 
c'est la source de Alesdames, qui prend nais­
sance à 2 kilomèlres entre Cusset et Vichy. 
Ses eaux, analogues ft. celles du Puits-Lardy, 
conviennent aux personnes chlorotiques ou 
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atteintes de pâles couleurs, et à celles dont 
le sang est appauvri. 

Cet aménagement est un véritable succès 
pour l'ingénieur qui en est l'auteur. 

Sur la droite du parc, lorsqu'on tourne le 
dos aux Thermes, on voit ulle sorte de 
kiosque isolé. C'est une source produite pal' 
un forage artésien. Elle est intermittente et 
peu régulière, ce qui empêche d'en apprécier 
l'efficacité; néanmoins on a constaté qu'elle 
était très-riche en acide carbonique. On 
l'appelle la SouTce du Parc. Son eau s'emploie 
de préférence pOUl' les dyspepsies. 

La SOUTce de l ' Hdpital, ainsi nommée de sa 
position en face l'hôpital civil, située derrière 
le Casino, jaillit dans un bassin rond, élevé 
au-dessus de quatre marches circulaires el 
abrité contre le soleil et la pluie pal' une 
élégante coupole en fer. Son eau. analogue à 
celle de la Grande-Grille, mais moins exci­
tante, agit principalement dans les maladies 
des voies digestives. 

Nous avons déjà parlé des Sources des Céles­
tins, il y en a deux: la vieille et la nouvelle. 
Les deux coulent du rocher SUl' lequel repo­
sait autrefois le couvent. Elles sont très­
chargées d'Hcide carbonique et de substance 
saline, leur énergie est très-grande; c'est 
à cette source que boivent. les goutteux, les 
calculeux el surtout les diabétiques. 

Dans un enclos, �~�\� côté du jardin des Céles-
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tins, se trouve une source artésienne forée à 
à cent cinquante mètres de profondeur et qui 
donne des eaux �f�e�!�'�r�u�g�i�n�~�u�s�e�s�,� alcalines et 
gazeusfls, On a nommé ce puits la Source 
Lardy, du nom de son propriétaire, mort 
en 1856, 

Nous devons mentionner aussi les eaux 
de la source Lttcas, située dans la rue Lucas, 
dans une galerie sous le sol de la rue, en face 
l'Hôpital militaire, et utilisée en partie pour 
son service spédal. 

Si nous ajoutons à cette nomenclature les 
eaux de Hauterive, qui appartiennent à l'Etat, 
ce1\e d'Abrest, près Vichy, qui est la propriété 
de MM, Mer'ciel' et Lar"baud, celle de St-Yorre 
(bassin de Vichy) et la source de Vesse, dont 
le jet intermittent est un but très-intéressant 
de promenade, au delà du pont SUl' la route 
de Grlllnat, nous aurons indiqué les princi­
pales sOUl'ces du bassin de Vichy, 

Ouft voilà, n'est·H pas vrai? une nomen­
clatul'e assez complète! c'est à faire oublier la 
longue énumération du médecin de 1'11. de 
[ oUJ'ceaugnac, 

Aussi, sauf à vous donner des conseils plus 
complets et de plus amples l'cnseignements, 
page 10D et suite: Vichy malade. 

SoutIrez, intér'essant malade, que nous 
causions un peu pOUl' tous, en général. 

Maintenant, tou/'lste, enfermez-vous dans 
votre chambre, et à l'abri des regar'ds 
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indiscrets, écoutez ce que dit la science des 
vertus curatives des eaux de Vichy : 

" Les eaux de Vi chy, dit le docteur Desbrest, 
«conviennent dans les douleurs rhumatismales, hl 
Cl sciatique, la paralysie, et dans tous les eas oit il 
«faut divi ser le. humeurs, animer la circulation, 
« rétablir le ton des fi bres affaiblies ou relachées, et 
« déterminer de grnnds mouvem nts dan:; la machine 
« humaine. 

cc Elles c nvienncnt donc dans tous l!' s vices de 
« l 'eslomac et du canal intestinal, dnpendants dl! 
" relachem nt de lourdes fibres, de l'épaississement 
« et de la ténacité de la bile, de l'abon(!ttDce des 
« �g�l�a�i�r�r�~�,� dans �t�o�u�~� les cas où les élig sUons EOnt 
« �l�a�h�o�r�i�e�u�s�e�~�,� 1 ntes, pénibles ct fatigantes; lors<J.ll 'i l 
Cl y a des embarras dans le foie, la rate, le panerens ; 
« quand les vaisseaux " crétoircs ct excrétoires de ces 
« visc\rcs sont engorgés; dans le8 jaunisses invétérées; 
« qllllud on :\ lieu de soupçollner des ('oncrétions !{m· 
« veleuses dans le ' l'ci il S , la �v�e�~�s�i�e�,� etc. mais ellcR ne 
" c'.lIlYicnllent pns dans 1eR maladies inOammatoireR. )) 

LA VIE A VICHY 
SAISON D'ÉTÉ 

Tout d'abol'd sapons par la base celte 
�C�l�'�o�y �~�J�l�1 �c�e� gén6rale - parmi ceux connais­
san l les slation' thermales) seulement de 
1'6pulation ... - que Vichy, fl'équenté princi­
palemen t pal' LI e malade', doit être triste. 
'l"'i s te et profonde erreur'! 

\ïehy est gai, animé, très-animé) et vi­
vant, - Tene:t, écoulez ce qu'a dit un auteul' 



LA vm A VIC HY 93 

modeste racontant ses impressions person­
nelles, et ne se doutant guère qu'elles seraient 
prises il témoin par un [/nidisle. 

l'ichy, - " Peu de vill es jouissent, co=e V ichy, du 
(l pril'i lége de sortir de lour torpeur dès que le soleil de .. 
(C beanx jours a lui. SitOt que le mois do mai est arrivé, 
« les magasins se meublent, les hôtels s'ouvrent, les appâts 
« de toutes sortes sc dressent; aubergistes et marchands 
« attendent quo les wagons l em' apportent la fortune, et la 
« fortune ne se fait pas attendre, Elle arri vo sous les traits 
« de femmes charmantes que suivent la joie et les plaisirs , 
« et autol1l' desquelles voltigent un essaim de jeunes fous: 
(1 Bientôt les hôtels de Vichy·les·Bains retentissent des ac-
« c nts de la gaieté, tandis que le vieux Vichy, plus calme, 
« loge les gens graves, moins riohes on plus malades, Tout 
(l Vichy devient une vaste hôlell erie, Il 

Si vous arriver. à Vichy pendant la saison, 
VOIl R serez surpris en eIIet du mouvement 
extraordinaire qui aoime cell e heureuse sta­
tion pendant les six mois d'été, Partout, de 
j oyeuses cavalcades qui s'en vont en excur­
sion, des voitures élégantes dans lesqueJ)en 

s'étendent au milieu d'un fl ot de soie et de 
dentell es de grandes et de petites dames. 
Tous les mondes de P ari s semblent s'être 
donné rendez-vous à Vichy ; on di/'ait le pu­
bli c d'une premié/'e représentation à l'Opé/':l 
ou aux Italiens. Ici, un groupe d'ar'lis les et 
de gens de lettres; là, un t/'io de p/'inces 
étrangers; plus loin, une gr'ave compagnie 
de diplomates" de hauts fonctionnaires et 
d'hommes politiques; des gandins à l'emuer 
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Ft la pelle; la duchesse dont le salon fait au­
torité à Paris; l'impure qui a eu la vogue 
l'hiver dernier; des Russes, des Anglais, des 
Allemands, des Américains, des Orientaux, 
des llnancier's eL des militaires, des bourgeois 
et des membres du Jockey. Pal' ci, par là, 
un malade qui est venu, lui, pOUl' chercher 
l'air pur, la santé et un peu de distraction. 

Nous sommes absolument dans le vrai en 
affirmant qu'à part la catégorie des vrais 
malades qui viennent, eux, non pas pour leur 
plaisir, mais pour suivre un traitement sé­
rieux, la majorité des baigneurs qui fréquen­
tent Vichy pendant l'été ont pOUl' souci prin­
cipal de passer agréablement leul' temps. 

Les attractions, d'ailleurs, ne manquent pas. 

Voici il peu près la vie que vous mènerez 
à Vichy, en agrémentant le souci des soins 
à donnel' il voLre légèr'e gasLr'üe par les occu­
pations du mondain par excellence. 

Dès six heur'es du malin, quelque fois cinq 
heur es, les allées du parc s'emplissent de 
gens empressés. C'est l'heure où l'on com­
mence à songor à sa santé; on nul'a assez 
le Lemps de l'oublier jusqu'au lendemain. 
Tandis quo les uns se dil'Îgenl à la hâle vers 
les baignoires, los aulres, 10 verre à la main, 
s'empressent auLoul' de telle ou telle fon­
taine. Puis, le premier verre bu, on se pro-
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mène en attendant le second i le second con­
duit au troisième, et le troisième mène ordi­
nairement au déjeuner. 

A cette heure, nos élégantes affectent dans 
leur toilette une simplicité admirablement 
jouée. Point de l'echerche en apparence, peu 
de soie, pas de riches gal'Dituresi tout est 
frais et timide comme le joUI' qui commence 
à percer les brouillards de l'aurore, 

Les allées des parcs s'emplissent i on se 
salue, on s'aborde, des groupes se forment i 
les dames font sAlon, entourées de brillants 
étals-majors de jeunes gens qui les accablent 
de bouquets, de compliments et de questions 
indiscrèles, 

Les hommes sérieux, les gens graves, se 
promènent en causant; les enfants courent 
et se jeUent dans les jambes des prome­
neUl's. 

Mais, on entend sonner à toute volée au 
loin les cloches des bêtels i c'est l'beure du 
déjeuner, et le grand air, la promenade et les 
venes d'eau réglementaires ont bien disposé 
les estomacs. Dans tous les hôtels, - heul'e 
mHilaiJ'e, -! même pas les quarts de grâce, 
le déjeuner est à dix heures, - Si vous n'a­
vez pu oblenir une heUl'e de bain commode, 
c'esl-à-dire de six heUl'es à huit heures t1'ois­
qUUlotS, le déjeuner de la table d'hôte ne vous 
attend pas, - et vous anivez à dix heures et 
demie ou onze beul'etlj tous les plats ont dis-
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paru, et les domestiques maugréent souvent 
contre le nouvel arrivant. 

C'est cette lacune que comble si heur.3use­
ment la Restauration. 

Mais, pour ceux qui arrivent il temps, les 
privilégiés, on ne se douterait guère, en con­
sidérant ufte table d'hôte, que c'est pour 
cause de santé que sont venus ft Vichy tant 
de gens doués d'un si brillant appétit. Les 
Anglais et les Anglaises (ont merveille; il n'y 
a pas jusqu'à nos plus délicieuses Parisien­
nes, délicatesJ sveltes, idéales, qu i ne se ré­
vèlent comme des fourchettes très-reflpecta­
bles. 

Le déjeûner est terminé, ami touriste, vous 
faites comme tout le monde, vous vous ren­
dez au vieux parc; la foule y afflue. Les uns 
se rangf'nt autoUl' des tables, autrefois à la 
Rotonde, aujourd'hui il la Restauration, à 
l'a\)ri des gr'ands arbres, et boivent, fument 
et jouent, quelques-uns passent en revue les 
gazettes et Jes journaux; d'autres, et c'est)e 
plus gr'and nombre, s'asseyent SUI' des chai­
ses et se forment pal' groupes de conversa­
tion, D'autres courent au Casino J à es 
billards, ù sa sa lIe de j eu, à la dépêche lélé­
gr'aphique afTichée dans le ve 'tibule, ou von L 
faire leur correspondance dans les cabinets 
de lecture du Casino) où on trouve les jour­
naux de tous les pays. 

Les dames ont là leu!' salon réservé avec 
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ses dépendances. On y trouve joumaux de 
toute nature, revues, pianos, jeux de dames, 
etc., et je crois même un billard pou/' elles 
seules. On est là comme chez soi. Les dames 
arrondissent leurs cages, étalent leurs robes, 
minaudent et voient à ravir les passants qui 
vont et reviennent pOUl' mieux les comempler, 

Aimez-vous la musique? on en a mis par­
tout. 

L'excellente musique de la Compagnie, 
est dirigée pUI' M. Accursi, chef d'orchestre 
des Italiens, aujourd'hui chargé de la direc­
tion du théâtre et du concert. 11 donne quo­
tidiennement ses deux concerls de jour; et 
pas de soirée où quelque virtuose ne se fasse 
entendre dans les salons de fète du Casino. 

Pa/' Jes gl'fJndes chaleurs: musique en plein 
air, de huit heures et demie à dix hell:'es; 
tout l'enclos de la musique, l'estmde des 
musiciens, les kiosques de �v�e�r�~�t�e� sonl allu­
més; - c'est un vrai paradis. 

Il est bien entendu que, si vous demeurez 
à Vichy plus d'une semaine, vous avez pris 
un abonnement au Casino. - Si vous ne 
l'avez fait, hâtez-vous; c'est peu cher, et d'ail· 
leurs c'est d'Ilne nécessité absolue. 

Vous assistez chaque soir, à votre choix, 
soit ù un concert dans lequel vous enlendez 
une cantatl'ice ou instrumentiste en renom; 
soit à la rc présentation théâtmle où vous 
pouvez applaudir' des artistes de la Comédie 

�~� 
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frnnç3.ise, de l'Opéra comique, du Gymnase' 
du r audeville, etc., etc.; soit encore au bal 
dOllné drlns un magnifique salon �d�e�~� fêtes et 
où sC pl'cS:-ielllune Il,Y'I:lde de jeune!:> filles 
hCIIIl'IISCS de pOIl\'oil' danser. 

Afin dc �\�'�û�l�l�~� "\Vitcl' l 'clln l1i de l'ccouril' Il'1 
RI'(J/ell/enl i lûérÎrtl1' de cel étahl l,selllcnl POIl[' 
êtl e instrllit rie mille petits �d�é�t�:�\�i�l�~�,� �t�O�l�l�j�o�u�, �,�~� 

�b�o�n�~�:�l� aV0il', sOll1l'lez que je vous en relate 
lu copic textuclle: 

RÈGLEMENT INTÉRIEUR DU CASINO 
Approuvé par S. Ea.c . . 11. le JUimslre des travau:: 

publics. 
Art. 1er, - Le Casino est ouvert du 15 mui au 

lor nctobre, - Le théàtre du 15 moi au 15 sep­
tembre. 

Co Ino. 

Arl. 2. - L'abonnement Ail CaFÎno ou ou fhéâtl'e 
est d'un mois. On n'ost admis Îll'lIbonnement que 
SIII' la pnisentafion d'une personne connue. 

Art. 3, - L'abonnelllent ou Ca illo donne droit: 
1 ° A �l�'�e�l�l�~�l�'�é�e� libl 'o dans les Salles de jeu, de bil-

10l'd, do lectul'e el cie bal, 
2° Il l'entrée aux bals et aux concel'ta de la Salle 

do rèles 
3° A uno réduction SUI' les pl'il{ de l'abonnement 

011 Théàlre. 
4° A l'U FOgO gratuit des chaisel:l do.:s le Porc, 

dans les Célelltins et les promenades appartenant à 
la Compagnie, 
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Art. 4. - Il ya quatre fois par semaine, dans la 
Salle des fêtes du Casino, de huit heures à dix 
heures du soit" ou bal ou mU3ique. 

Art. -. - La Compagnie se réserve une fois par 
semaine �l�'�u�~�a �g�e� de la Salle de bal et de ses dépen­
dances. Ce j our-Ià, qui devra ê!.t'e annoncé deux 
jours à l'avance, l' entrée n'appartient pas aux 
abonnés. Le prix en sel'a specialement fix a par la 
Compagnie, qui devl'a cn donnel' connai S'lnce au 
Commissaire du gouvernement 24 heures à l'a­
vance. 

Art. 6. - Les prix sont fix es ri e la manière sui­
vante ' 

Abonnement par personne . .. , . , . . . 20 f. » 
Auonnement d'un enfant au-dessous 

de 15 ans, . , . , . . .... • .. .. .. . ,. 10 )l 

Ellb'ée pOUl' un j Ol1l', môme les 
JOUl'S de bal ou de concert , • . . . , . 2 » 

Al't. 7. - Les alons de jeu, de lecture et de 
billal'd , sont ù la di3posilion dn public do sept hou­
l'es du mali n ù onze houl'es du soi l' . 

AI·t. . - 11 est intol'dit d fumer , dans le alon 
do loctul'e, la all o des frtos t sos dependances 

Art. n. - Dans la Sall e de lodul'o, il e t mis ù 
la disp"Rition des abonnés, dos journallx politi ­
quOlS, lilt omiroA t l' vuos n quunlitc suffi sante. 

Al't. 10. - Les jeux autori sés sont cell x connus 
sous 10 nom de JE x DI;; OCIÉTÉ, tols que le Piqu t, 
l' Impél'i al , le Whist, los Douze points, le Bostoll, 
le I-l ezigu , le Tri tl'ac, 10 Domino, 1 s Ech cs, ot 
1 Billal'd . 

Art. 11. - l oH Jll'ix sont tal'ifés ainsi: 
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Le Bill ard, au jour, l'heure, , .. , , . .. . 
Id . à la lumière, l'heure., , .. , 

fr. 50 
2 50 

Les deux j eux de Piquet., .... , , . , .. . 2 » 
Id, entiers, , , ' .' • , . " ...... . ' . 4 » 

Les Dominos, la seance . . , .. . . , .. , . . 1 Il 

Le Tl'i ctl'ac .. , . , , , . .... ..... . . .. . , . 1 » 
L es Echecs, . . " " " , .. ,. , . , .. . . . ,. 1 » 

Art. 12, - L e changement des cartes est obli­
gatoire toutes les heures. 

AI ' t. 13 - L'enlt'ée ou l' abonnement au Théâtre 
est distinct de l' entree ou l'abonnement au Oasino. 

Art, 14:. - Il est interdit de fumer dans la Salle 
de speclacle . 

Ar t. 15. - Les prix, les j ours tle relJI'esentations 
rdinaires, son t fi xes ,l e la manière suivante: 

Prix d'enlrcll avec stall e nurncI'otée. 4 fI'. » 
Prix d'enlree pour une loge de 4 

places . . . .. .. " . . .. ".. ...... . 10 J) 

Abonnement au Theâtre, une per­
sonnp, p01l1' t0utes les représent.a­
tions du mois y compri s même les 
reprcs ntatioll s extraordinaires , 
avec s lnll e numérotee .. . ....... , 45 Il 

A l' t . Hi. - Les repJ'Psentatiot1s extraol' (lin aires, 
c'est-à-dire coll es dans Icsql1 ùll M\ paraîtront deR 
ar tistes etmt1 gerB à la tl' OUpC habituell e, doiven t 
être annoncees deux JOUI'S ft l' avance, L s affi ches et 
programmes indiqueront le prix spécial de8 places 
nllm érotees et des loges , 
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Abonnemcnt ou U .. 'ütr·c et nu Cot!lfnn. 

Art. 17, - Le pl 'ix. des �n�h�l�1 �n �l�1�E�'�m �~ �n�t�s� ellmulés 
a1l '1' ht::1II'" et ail Casi no, est de 50 l'l' , 

Art. 18, - L.,!'\ t'ilr!Uti ,l"abonnenH,nt, �~�(�)�i�t� pl1 \11' 
le Th.:;\tre, SOi L l'nlll' le (;"si1l ll, pont �!�'�t �' �l �'�~�n�l�l�n�~ �l �l�e �s� 

ct d"lq'J\1 ètrll l'ul' I'é:,('nlé". à tuute demande tles 
ng't-"III:-; d, la COlll!lilll'lIie. 

�1 �'�:�l�l�e�~� �~�"�I�o�!� �I�l�'�'�"�I�I�I�I�U�I�I�\�. �~�~�,� �F �i�~�n �(�:�e�~� p:1r le ti tulai rE' et 
nt' 1" 'lI q ' lIl PI I'.' IIi �l�'�l�' �è�l�l �:�.�,�~�,� J\i ('(! .I(:es, J\i \'e llclll es, 

�~�ï �l� c!lll it faiL �1�I �~�"�g�'�e� d'uno cade d'ui)nllll(l' l1 ent 
pél'ilJ\ <i, " 11, Fi tO ll t" aulre �I�w�r �~�n�n �n�e� que le tit.u­
luir E' en faisa it IISilg'O, le p()rteur dlJ\'I'a. payer à rai-
80n tles prix. fixés ci-dessus, et la carle sel ait re­
�(�i�l�'�c�,�~� , 

D., �p�l �l�l �~�,� la fr aulle �~�e�l �' �a�i�t� l' ohjet. d'un ]Jl'ocès-yer­
bal �d�r�e�s�~�c� pUI' j ' un (les ag'enl,' �a�S�~�e�l�'�l�l�I�è�n �t �c�s� de la 
COl1lpagn:e (lt la contr<l\'entiun pour3uivie conf 01'­

méll1enL :111 droit commun, 
Arl, I!), - Les Salt,os du Casino et la Salle du 

Th :àlre doivent èll'e fermés à onze �I�J�e�~�t�1�'�e�s� du soÏ!', 

Lcs h;lls dll Casino sont t I0:;-eO\1l'll S, Dès 
l e t'l'6pll:';CltlC, l es dame, et les dcmoi. et es, 
(Jui Olll 61é, :lplèsdincl', f;IÏ l c lIll 10\11' d ;lll,..; le 
}l,m,: , l'c lll: ' ilL Cil 101ilc hùtc cl lCz cli c:,;; (]nl1S 
tlllt: IlCIII 0 \ '(1I1:-; l es \'C ITC;'; �~�o �l�'�I� i t' p;1t 6es, hl'il ­
lan les, "pa l lon ics )1 :1 1' 1';J\11'1l10 dll pl:Ji si l , Qlli 
pOIlI '! nillrs �C �l�l�l �;�~�ê�l�' �, �h �f �r� d'n ll cl' au ]):lI '? L e rn é­
dCi'ill.l"OpÏl'l ' , Il 'a -t,il pnscon:;eillél'cxCl'cit:e 
sallli nii C 11(' 1;1 l1:l n :-;c ! 'J'CIl IS ('cs pa li V l'C:-; pClils 
nCI ('.; si dél icals, SI il'l'ilal,les, Il 'ollt -i is pas 
llcsoin de snu tcl, do ga lope l'? tant p is pOUl' 
les ma1'Ïs et pOUl' les papas, s'ils ne sont pas 
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contents 1 Les danses les plus vives, les plus 
rapides, les plus entraînantes, sont naturelle­
ment les préfél'ées. 

D'ailleurs, messieurs, si la danse n'est plus 
ce que vous aimez et que le théâtre ou le con­
cel t ne vous charme plus, les salons de 
lecture et de jeu vous offrent un asile i l'é­
cal'té, le whist et la bouillote vous tendent 
les bl'as i les partenaires ne manquent pas; à 
votre volonté vous pourrez jouer modeste ou 
gros jeu. 

Voilà, chel' lecteur, l'emploi ordinaire du 
temps à Vichy, et, vous voyez qu'il n'yen a 
pas de per·du. 

SAISON D'HIVER 
n pent se soigner l'hiver à Vichy, et de 

nombreux médecin y ont élu domicile. Le 
médecin in'pecLeul' en chef est installé ,\ 
l'rnspection des Eaux toute j'année; le mé­
decin en chef de l'hôpital civil; M. Coll on­
gnc"" ancien médecin de Passy; le médecin 
du chemin de fer; àL Champagnat; etc., y 
sonl en pel'manence. 

BAINS. - Leur sel'vice est fait par le même 
per.onnel que pendant la saison d'été. Les 
g:1Îeries sont chauiTécs pal' la vapeur des 
Sources et 1 s c.tbillets de bains alimentés 
dir cLement pal' les eaux minél':tles. 

OURellS . - Elles sont ouvel les toute la 
journée. L'eau y est bue gratuitement. 
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CASINO. - Il est ouvert de 8 heures du ma­
tin à 11 heures du soir. Il contient billards' 
pianos, bibliothèque, cabinets de lecturû' 
journaux politiques et littéraires, enfin tous 
Jes agréments qui peuvent diminuer l'ennui 
du traitement. --Boïte aux lettre3. 

POUl' les positions modestes, la cure de 
Vichy, pendant l'hiver est avantageuse: 
moyennant huit à douze francs par JOUI', tout 
compris, certains hôtels hébergent, pendant 
la mauvaise saison. 

Quelques gr'ands hôtels sont aussi ouver'ts 
pendant la saison d'hiver. 

La Compagnie donne tous les l'enseigne­
ments. 

PROMENADES 
ALLÉE DES DAMES 

Aimez·vous la promenade sans fatigue, 
c'est à dire un lieu d'excursion qui ne soit 
plus Vichy, et ù sa porte cependant? Diri 
gez·vous vors l'all ée des Dames, ainsi dénom­
mée pal' mesdames Adélaïde et victoire de 
France, tan les du malheureux et débonnaire 
Louis XVI. Le parrainage est auguste, et la 
promenade charmante. Elle commence au 
haut de la rue de Ballore et finit au pont de 
Cusset. 

Cette allée, la plus fréquentée de Vichy 
après los parcs, est magnifiquement bordée 
ùe peupliers. Elle suit parallèlement la ri-
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vjpre du Sichon, ruisseau aux séduisants 
aspects, com:! nt en zig-zags des bOl ds des 
m onta gnes cl l l F orez, où il prend sa SOli! ce, �~�'�l� 
tr;I YCIS l-el'r ièrc, AIOIII ,C, La Ch!pellc, 
BliS t , pOlll' se jell'J' �t�\�;�I�I�I�S �I �'�A �l �l�i�l�~�1�'� :Iu ·dc".'ous 
dc Viril)". Le liuli csl ('11 ,11'111 ;1 111; 011 :liJlIC il y 
rêvcr II anqllillc, cl 1'0111' \)('11 <1IIC \'OIIS il)' Z 
la vassioll !:;I!mc dc la I.êt:llc ;\ la lignc, fj"u­
) ez-voliS èll'c f,1l boni ct la Scillc el ne VOliS 
gêncz pas pour \'ous livrer sallS conll':1:nle à 
cel innocellt plaisir; ail besoin, vous y serez 
excité pal' l'exel1lple de pas mal d'amateurs, 
vos coufrères. 

�-�~ �~ �~�~�:�:�.�-�-
�"�"�'�-�~� 
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Ou bien, allez fl ]a SOl/rce de JI1cs(lames, 
VOllS y var!'ez, :'l cel'laine, hell! cs clp l:tjolll'­
Jlt>e,j ai llil'Ilnc gl :lllcleqtl:\nlilé d'ean mil\él ale 
qui cst. c:ondllilc :\ l'Elallli:semenl 1 hCl'lllul. 

La CO lllpagllie fel'lniè:e y élabli !':l �~ �O�L�l�S� 
peu a/\ mi:iflll (l'un j oli .i:\I'{lin, 1111 chalet 
tI6S,('oCJllel, oè l e ]1 roIII enclll' pOllrl'<l lrOll\'el' 
lin jll st:rl1l de repos, etdes r:llr:lichisscmenls . 
C'est ulle plomcnuc1e 10rt agi éuulo il fuiro à 
pird. 

Encore lin l ieu �c�h�~�r�m�:�1�n�t� de promena de: 
10 quai r/u Barl'(t[lr?, SUI' le;; hOI ds de l'A llier. 
Le r:u OI1lI11:l loinlaill cst. admil'nl>le. - Inu­
til e de YOUS \':Illlcr le Parc I mpéria l et la 
PI'Gmer.:llL.! ÙU C,dno j sans cesse, vous les 
p:lrCOUI ez. 

La s: lgesse tIcs n:1lions l'a di\.: • L'ennui 
Il:lquitlllljouI' de J'ul\iformil é . 0: On sc lasse 
même du pl:lisir; l')t. qllalld 0 11 a pa: co u l'li les 
parcs, al ]1 t'n l é la \'ille l\:lns 10ll s l es sens, 
écoul é tOlll es les I11ll siq ll es, Il:1115;:' �~�'�,� t.)US les 
b,i1 s, Olll cl\ dlll ollS le:' lazzi" de GlligllOI, r :lI i6 
:'t lOIl . les éc:ul é, 011 �t �~ �1�1�1�1� :\ lo/\Ies 1(';5 bOllil-
1011'5; C)1l:111cl plt,sie urs rois do silile on a 
fi pplalld i Ji �1 �~�)�0 �1�1�.� Hm::;. ell r on D ési 1 é on c t 
hi 11:1Î e tl e mod ifi 1'I111 pOil scs en.,a li ons de 
t ous les jOlll'S. An ivé :'t la pérjode vohne 
des. .. II llcs de J'unifol milé, il faut bien 
vit e VOllS hfi:or d'aller explorel' les environs 
de Vichy. 

Vous avez rencontré à Vichy quelques 
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amis, de nombreuses connaissances: ehbien! 
faites-vous apôtre, chef de groupe,et emmenez 
tout ce monde-là en excursion. 

Le voyage sera gai, qu'on le fasse, à pied, 
à cheval, à âne ou en voiture; les incidents 
ne manqueront pas, le paysage est piltores­
que; les mœurs et les costumes du pays ont 
une certaine ol'iginalité. Emportez un album 
si vous êtes artiste, un carnet si vous êtes 
observateur. 

Enroute donc, et bon voyage! Voir' Environs 
de Vichy, pag. 137 et suivantes. 

Hélas! Vichy n'est pas seulement le sé­
jour. des ris et des grâces, » 11 y vient aussi, 
et en grand nombre des malades, de vrais 
malades. Après unc ou deux saisons, même 
les plus gravements atteints pourront vous 
'accompagner, infatigable excursioniste, mais 
avant tout, il faut se soigner, guérir ... Enta­
mons donc le chapitrc de V1'chy-Malade, 



VICHY MALADE 

, . 



1 
DES EAUX DE VICHY 

Parlons d'abord) et d'après la science, des 
propriétés des eaux de Vichy. 

Selon le docteur Barbier, 1 s propriétés 
nctives, énergiques) des eaux minérales alca­
lines de celle slation nécessitent de la part 
des malades une sollicilude C0nstan te, spé­
ciale mênle, en raison de la richesse minéra· 
lisatrice qui caraclérise chacune ùes sources 
de Vichy et il ajoule : 

• Les personnes qui s'y rendent pou,' y 
subir un traitement méthodIque ne doivent 
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pas oublier qu'elles se trouvent en face d'une 
médication puissante, constituée ici par des 
eaux minérales les plus riches en principe 
actifs. L'on doit surtout se rappeler que les 
eaux de Vichy sont rangées parmi les plus 
anenicales . De là déJ'ivent les considérations 
qui ont trait à l'hygiène spéciale des maladies 
avant et pendant la cure. 

Cette hygiène se résume dans les moyens 
rationnels adaptés aux exigences de chaque 
constitution, et ont plus particulièrement 
trait aux soins antérieurs et oonsécutifs au 
traitement par les eaux. 

Les premiers exigent de la part des ma­
lades certains soins préventifs ou prépara­
toires mettant l'organisme dans les condi­
tions les plus favorables à profiter des bons 
efIets des eaux et, eu même temps, révélant 
les indications et les dispositions organiques 
individuelles. 

S'il s'agit d'individus à tempérament san­
guin, par exemple, et exposés aux congestions 
vers des organes importants: le cerveau, le 
cœur ou les poumons, une certaine hygiène 
préventive, dont l'indication appartient. au 
médecin de la famille, doit être app liquée afin 
d'éviter de provoquer, par les propriétés ac­
tives des eaux, un mouvement fluxionnaire 
vers ces mêmes organes. Si le malade est 
exposé aux embarras gastriques, il faudra 
peut-être, avant, recourir aux purgatifs, afin 
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de préparer en quelque sorte les voies pal' où 
dOlt s'opérer l'absorption des principes actifs 
des eaux. 

Mais, presque toujours, dans l'une ou l'au­
tre de ces condiLions, il est indispensable de 
commencer l'adminislration préalable et chez 
soi des eaux minérales transportées. Quel­
ques lJaios minér3 li sés a v c les sels de Vichy 
:lUJ'ont t?galemeut leur utilité dans le but d'un 
1 raitem0nt préventif. Celle pl'Utique mettra 
malade et médecin SUI' la voie des suscepti­
bililés organiques qui seront mises en ,jeu 
l ><\!' le traitement minéral de Vichy. Elle 
ôclairem la que lion St importanle des indi · 
(:a tions et des contre-indications . J'ajoute 
'Ille cette même p:,atique, peut-être indiffé­
renle ailleurs, est, pOUl' Vichy, d'autant plus 
impérieuse et urgente, qu'il s'agit d'eaux 
minérales fortes, d'eaux minérales surtout 
(t1'se llicales. 

En second lieu, beaucoup de malades 
:l' imaginent, et avec eux peut-être encore 
qll elques médecins, qU'avec la lin du tralle­
Illeut thermal doit cesser absolument toule 
médication. Oui, s'il est question de traite­
ment pharmaceutique, dont l'action peut en­
lmve)' les e:ITets des eaux minérales; non, en 
général: mais s'il est question des eaux 
minérales tral1spol'tées, qui contribuent à 
consolider les bons effets obtenus, leul' admi· 
nistration organique, but du traitement, est 
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de rendre celle-ci plus intime, plus radi­
cale, plus profonde. Ce que j'expose ici est 
d'autant plus impérieux que les malades ont 
une tendance malbeureuse à fuir prématuré­
ment, fuite déplorable, �i�~�s�u�e� de ce pr'éjugé 
ridicule, qui veut qu'après vingt et un jours 
de traitement, TOUT SOIT FINI L. 

Qu'on me permette, àce propos, de répéter 
une observation - qui a déjà été faite plu­
sieurs fois. La plupart cles malades s'expo­
sent bénévolement à compromettre, par celte 
durée fixe assignée d'avance à leur traite­
ment, les l'éSlllt,lts de la cure, D'autres, ce 
qui est plus grave, quittent Vichy alors que 
l'organisation est en butte aux efforts de 
l'action des eaux. 

Les eaux minérales ne sont pas de l'eau 
claire: C'0St une eau claire qui contient en 
dissolution des principes minéraux variés et 
abondants. Ici, le bicarbonate de soude domi· 
I)ant dans toutes les sources; puis, le fer' 
existant dans chacune d'elles à l'état de pro­
toxyde de fer, principalement dans les source 
des Célestins, d'Hauterive, de Mesdames et 
de Lar'dy. Puis, l'arsenic surtout à l'état d'ar­
séniate de soude, se rencontrant parton t, et 
particulièrement dans la source de Mes­
dames: ce médicament y existe dans la pro­
portion très·notable de 3 milligrammes par 
litre. Or, il faut observer que les sources 
les pIns ferrugineuses sont en même temps 
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les plus arsenicales, et de cette coïncidelice 
résulte le plus puissant modificateur dont le 
praticien puisse disposer contre les maladies 
chroniques Le fer uni à l'arsenic, ce J'égu­
lateur du mouvement nutritif, des fonctions 
circulatoires et assimilatrices, c'est là un des 
importants éléments qu'il faut envisager 
dans la thérapeutique thermale appliquée il 
la chlorose, à l'anémie, la �g�~�s�t�r�a�l�g�i�e� et les ca ° 
chexies diverses ° 

Ajoutons que l'ensemble des principes mi­
néraux dont font encore partie la strontiane: 
le bJ'ôme et l'alumine, puis le rubidium 
et le cœsium, que M. Grandeau a COll­
statés dans ses analyses spectrales, ajou­
tons, dis-je, que cet ensemble est associé par­
tout, en plus ou moins grande quantité, li 
l'acide carbonique, gaz qUI assure en quelque 
sorte l'assimilation des principes précédenl::s 
en facilite l'absorplion, et à l'hydrogène sul­
furé. 

Le Puits-CalTé, la source Chomel, la source 
du Parc, J'enferment ce dernier gaz en pro­
portion sensible aux réactifs, qui en décèlent 
la présence manifeste. 

M. Baudl'imont a constaté la p,oésence de 
la sulfuraire dans la source Lucas, et ue l'hy­
drog ne sulfuré dans la source du Parc et la 
source intermitlente de Vesse. 

Les malades peuvent donc être assurés 
qu'on ne saurait jouer impunément avec une 
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médication aussi complexe; qu'il faut, au 
con traire, pour en seconder les e!fets curatifs, 
apporter toute la vigililnce, toute la méthode 
et le tact médical nécessaire, unis aux cond i­
tions de séjour suffisamment pl olongé, pou:' 
en assul'p.l' le succès. 

Les eaux de Vichy, avons-nous dit, sont 
rangées parmi les eaux. minérales les plus 
ar senicales, et cel te notion, (;n dehors des 
conditions organirll1eS inllivilluelles, ùoit con­
tribuer à en diriger et pl'Olonger l'a pplicalion. 
Elle doit au moins inspirer l'idée ù'une ad­
mini. lr atioll pelldan t llll i::6jollr plus long que 
<;elui si généralement et si a[biLIaÎl'ement 
adopté. 

La cure thermale, li laquelle on impose la 
désignation vulgaire de saison, ùevrait donc 
être au moins de soixanlejouf's. Les malades 
ne scmient plus al or s expos6 :J. ce Clue l'on 
appelle inddents du traitement thermal, et 
qui souvent ne sont que des phénomènes 16-
gers, il est v l'ai, d'in toxication, attestant qu'on 
est au-delà du but. 

Au nombre de cos dits incidents se place, 
en première ligne, ln. Lièvre dite thonno-mi­
nérale, avec courbature, agitation du pouls, 
insomnie, maux de tête, et qui se produit en 
général au début du Lnülement. Dans d'autres 
ca::!, c'est l'ex plosion de crises i1pparaissant 
inopinément dans le ,:ours et sous l'intluen<;e 
dll 1 l'fl i 1 (lmen l, <;0 Jui atteste qu'oll a clépa sé 
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le but. Pour avoir voulu marchei' trop vite, 
il faut interrompre et rétrograder. 

Tous ces phénomènes n'aUl'aient certes pas 
lieu, si les eaux étaient administrées avec des 
interruptions ménagées tt réparties pendant 
un délai �d�~� 60 jours environ. Ce cbiiTre n.'a 
rien d'absolu, mais il permettrait à l'orga­
nisme de subir une modification t\ ln fois plus 
intime, plus durable et plus profonde. 

Ce délai est surtout motivé encore par cette 
grave c(lnsidél'ation : c'est que les eaux de 
Vkhy sont des eaux alcalines·arsenicales et 
constituent une médication dont la puissance 
relève aussi du principe arsénifère. Ce fait, 
depuis longtemps envisagé par les praticiens 
de Vichy, mais mé00nnu par les malades, 
entraiDe aussi des résultats in:lttendus ou 
des effets thérapeutiques incomplets. Car 
l'arsenic n'agit efficacement qu'à la condition 
d'un long laps de temps pendant lequel J'or­
ganisme est soumis à ce médicament. Per­
sonne n'ignore �q�u �,�~� dans les applications de 
l'arsenic, même t\ 2 et 3 mil!. pal' jour, cc 
n'est qu'après plusieurs mois qu'il faut en 
attendre des effets elIicaces et persistants. 

En médecine thermale,sans doute, ce délai 
peut être abrégé en raison du médicament 
complexe et puissant que représentent nos 
eaux alcalines: mais daus la grande généra­
lité des �c�a�s�~� une cure de 50 à 60 jours sera 10 
plus souvent d'une absolue nécessité pour 
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obtenir uue amélioration radicale, soit une 
guérison définitive. 

Mais, outre les eaux, à peu d'exceptions 
près, le traitement doit comprendre les bains 
III inéra llX, et les douches sim pIes à percussion 
ou alternées, suivant les indications, Les 
bains sont d'une absolue nécessité pOUl' ap­
peler à la peau une vitalité qu'elle a perdue, 
ou l'éveiller ses fonctions inactives, Le pra­
ticien, en agissant dans ce sens, sait qu'il ré· 
pond aux plus impérieuses conditions qui 
dominent, en général, la cure des maladies 
chroniques, 

II 

LE MÉDECIN 
A Vichy, il n'est pas indispensable de se 

munir' de consultation ni d'autorisation écrite 
ou signée d'un médecin pOUl' suivre un trai­
tement et avoir droit à l'eau et :lia baignoire, 
Mais nous croir'ions manquer aux. plus impé­
rieux de nos devoirs si nous ne recomman­
dions pas expressément de n'agir jamab 
ainsi: ce ser'ait d'une lég l'pté et d'une impru­
dence qu'ont déjà payées cher quelques ma­
lades trop pressés ou trop économes. 

A Vichy, les médecins sont nombreux; les 
voici dénommés: 
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. Si vous êtes l'éellement malade, votre doc­
teur particulier a dû vous recommander un 
confrère; si vous n'êtes pas muni d une re­
commandation spéciale, faites votre choix : 

MÉDEOINS OONSULTANTS A VIOHY 

PENDANT LA SAI SON 

BARUDEL *, médecin en cheC de l'HOpital mili taire, ruc 
de Pari., 27. 

CHAM PAONAT, ruo de Nlmes. 
CIIOPAlt D, rue de Ntmos, 40. 
F -A _ CLARK, maison �G�o�u �t�i �o �b �e �~�s�i �s �,� place Acllill e Fould, 
COLLONOUBS. maisons anglaises, rue Alquié. no . 
CORNIL. maison Maymat. rue Lucas. 
DAUM AS (Casimir *) tue Potit. au coin do la ruo d:: 

Pont-Tillard. - 12, rue d'Agucsseau , à Paris. 
DUUAND DIl LUNEL (0 *) tue Alqui é, 110 7, 
DURAND FARDRL <*), inspecteur de la 80urco d'Hauto-

r,,·o· rue du Parc. - A Paris, 36, rue de Lille . 
GAUDIN <*) rua llurnol, au coin de la rue de Nlmes. 
OUILLON <*) placo dos Quatre-Chomins. 
JAIIDST. médecin- adjoint do l'hôpital civil. avenue do 

Mesdamos. 
LAV IOHRIS <*). ruo Lucas, - à Rochefort. rue do 

l'Ar"onnl. H. 
MANCHL (*, ruo do Ntmos, 18 ct à Paris. rue llergère. �!�~�.� 
NI COLAS. médocin en choC de l'hÔpital civîl. rue de Nlme8 
PUPJRR, rue du Parc, villa PUJliur. A Lyon, quai do SaÔne. 
SOULJOOUX. rue Montarot, 14, ancien logoment du dr Bar-

the • . 
S'NAC. tUO du Parc. 011 faoo la musiquo. 
Sl!V l!. en Cnco ln Poste. 

Pendant l n. BII i SOll d'hiver, MM, DUBOIS, NI COLA S, 
.JAlt I; ET,OHAMPA GNAT, OLLON iUES, ont fixé leur e6jour 
i. Viohy, ct sont il. 111. disposition dos malades, 

PHARMAOIENS 

Ferdinand Da8n.KsT, Croix do la Mission. 
Claudiu8 D8sDHE8T ruo do l'HÔpital. 
.1AU Jl AMD , rua Lu cas. 
t. AllD AtJD , rUQ �~�1 �o�n�t�a�r �o �l�.� 
T. nAIl I>JN. rnO do N!mel, 
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III 

L'ÉTABLISSEMENT THERMAL 

L'ensemble de l'Etabli ssement thermal 
comprend deux bâtiments pl'Ïncipaux et les 
bains dits de l' If()p'ilal ou de la Source­
Rosalie. 

Le premièr de ces �é�l�a�b �l�i �~�s�e�m�e�n�t�s�,� affecté 
aux bains de première classe, se compose de 
100 baignoires, sans compter les cabinets 
pour douches de toutes espèces. 

Uue immense galerie· promenoir traverse 
l'Etablissement, el donne accès sur les gale­
ri e::; des cabinets de bains. La galerie de 
l'Ouest est réserv6e aux hommes, celle de 
l'ERt aux dames. 

Un cabinet de lecture et des librairies sont 
installés c'lans les différentes galel'ies. 

A l'extrémit6 de la galerie-promenoir, sont 
silués, à droite, les bains et inhalations de 
gaz acide carbonique, à gaucho, les inhala­
tions de gaz oxigène j les bureaux pour l'ins­
cription des malades et la vente des cachets 

. de bains sonL au bout. 
Le second Etablissement thermal, a[ecté 

aux b,tins de seconde et troisième classe, en­
tièrement séparés entre eux, a été construit 
on 1858 pal' là Compagnie fermière. Il est de 
forme rectangulaire, et n'a qu'un rez-de-
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chaussée, comprenant 180 baignoires de deu· 
xième classe et 24 de troisième, sans corn· 
pter les cabinets pOUl' douches. 

Comme le premier, le second bâtiment est 
traversé par une galerie-promenoir, reliant 
les galeries des cabinets. 

Un 'square, entouré de grilles, précède. et fi· 
nit le bâtimen t. Ce monument réunit toutes les 
conditions d'hygiène etdesalubrité désirables. 

Grâce à l'organisation du service, il est 
possible de donner, par journée de 12 heures, 
3,500 bains dans l'ensemble de l'Etablisse­
ment. La différence qui existe entre les bains 
de première et de deuxième classe consiste 
seulement dans la dimension et la décoration 
des cabinets, la quantité de linge, et la facilité 
donnée à chaque baigneur, et nullement 
dans la médication. 

Une rotonde, où se vendent les pastilles et 
les eaux minérales, et une autre rotonde où 
se vendent les journaux et les livres les plus 
nouveaux, complètent le devant de l'Etablis­
sement thermal. 

Les BAINS DE L'HOPITAL ou Rosalie, situés 
place Rosalie, en face]a source de ce nom, 
ont été créés en 1819, sous les auspices du 
docteur Lucas. Cet établissement comprend 
24 baignoires, sans compter les piscines et 
les calJinets pour douches, au',nombre de 70 
dans les trois 'établissements réunis. Il doit 
être reconstruit prochainemeni. 
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SERVIOE ADMINISTRATIF DE L'ÉTABLISSEMENT THEII,HAL 

LEROY (0 *1, commissairo dn Gouvernement prè. 
l'F.tablissement thermal, rue Lucas. • 

SERVIOE MÉDIOAL DE L'ÉTABLISSEMENT THERMAL 

DODOIS (Amable), Inllpeetcor, rue Lucas, hôtel de 
l'In>poclion. 

W1LLBW1N (*1, Inspecteur.adjoint, rue Luca., 
maison Banricbon. 

Le bureau pour �l�'�I�f�1�s�c�r�i�p�t�i�o�l�~� des malades 
et le service des cachets de bains et de dou­
ches est situé dans la grande galerie de pre­
mière classe, près la source du Puits-ChomeJ. 

La sai30n réglementaire commence le 15 
mai et et finit le l or octobre; muis l'Etablis­
sement l'este ouvert toute l'année, et beau­
coup de malades préfèrent suivre leur traite­
ment pendant l' alTière-saison; l'administra­
tion de l' établi Rsement assure que la tran­
quillité et la belle température de Vichy, en 
octobl'e et en novembre et en mars et livrll, 
se prêtent heureusement à certaines guéri­
sons. 

IV 

LES SOURCES 
Les sources de l'Etablissement thermal \ 

propriété de l'État, et affermées à la Compa­
gnie, sont au nombre de neuf. 
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Voici quelques détails sur ces sources: 

1° LA GRANDE-GRILLE.-Température42° 
centigrades. Elle donne 98,000 litres d'eau 
pal' vinst-quatre heures. Elle est située à 
l'angle Nord-Est de la galerie Nord de l'Eta­
blissement de première classe. 

Une partIe de ses eau est consomm6e 
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par les buveurs et l'exportation; l'autre ali­
mente les bains. 

L'Eau de la source de la GRANDE-GRILLE 
est particulièrement employée avec �~�u�c�c�è �s� 
dans les maladies des voies digestives, les 
engorgements du foie et de la rate, les pesan­
teurs d'estomac, les affections lymphatiques, 
les coliques hépathiques, Jes obstruction 
viscérales, les suites des fièvres paludéennes, 
les calculs biliaires, les maladies de l'utérus, 
la gravelle. 

Elle détermine souvent une légère pur­
gation. 

20 LE PUITS,CARRÉ. - Température 4.5· 
centigrades. Son débit est de 202,000 litres 
par jour. Elle est située au milieu de la galerie 
Nord du grand Etablissement, et ne peut être 
vue qu'en visilant les galel"ies soutenaines. 
, es eaux, qu'on pl escrivait autrefois aux per­
f>onnes maigres et nerveuses, sont employées 
au service des bains. 

3° LE PUITS-CHOMEL. - Température 4.40 

�c�e �n�t�i�g�r�a�d �e�~ �.� Le produit de cette source n'est 
que de 2,600 litres par jour. Cette source est 
située au centre de la galerie du Nord. �~�e�s� 
caux anivent au sol :l l'aide d'une petit e 
pompe. 

Elle fut découverte en 1775; cl ic doit son 
nom au docteur Chomel, alors �i�n�t�e�n�d�~�n�t� dl" 
Vichy. 
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Elle est spéciale aux natures nerveuses; 
elle est indiquée dans les cas de catarrhe 
pulmonaire et de maladies de l'estomac ou 
des organes respiratoires_ Beancoup de ma­
lades mélangent cette eau avec du lait, du 
thé ou des sirops. 

4° SOURCE DE MESDAMES. - Température 
46° centigrades. Cette source fait pendant à 
celle de la GRANDE-GRILLE, il l'extrémité 
Nord-Ouest de la galerie j elle débile 20,000 
litres d'eau par vingt-quatre heures. 

Des conduites forcées amènent l'eau de son 
point d'émergence, situé il 1,500 mètres de 
Vichy, sur la route de Cusset, prèsdu Sichon, 
dans l'allée dite de Mesdames. 

La source de MESDAMES est très-ferrugi­
neuse j elle est utilisée avec profit dans les 
maladies de l'appauvdssement du sang, la 
chlorose, les leuconbées; elle accélère les 
convalescences �p�é�n�i�b�l�e�~� ; elle rétablit l'orga­
nisme des tempëraments nerveux. 

5° SOURCE LucAs.-Tempér-ature 29° centi­
grades. Cette source, située en face l'Hôpital 
militaire. n'est guère utilisée que pour les 
bains. Elle fournit 500 litres. 

Elle s'emploie particulièrement dans les 
maladies de la peau, non inflammatoires. 
Son action est très-énergique: employée eb 
boisson, elle doit être coupée avec du lait ou 
de l'orgeat. On ne la voit pas à niveau du sol. 
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6° SOURCE DU PARc.-Température22'" cen­
tigrades. Cette source qui donne �1�~�,�8�0�0� litres 
par vingt-quatre heures, est située dans le 
parc, entre l'Etablissement de première 
classe et le Casillo. 

Elle a été découverte en 1844, pal' les 
frères Brosson. Son jaiIlissement est inter­
mittent, elle est particulièrement employée 
aux estomacs paresseux, et dans les affections 
des intestins et des voies respiratoires. Elle 
est riche en gaz carbonique. 

7° SOURCE DE L'HoPITAL. - Température 
31° centigrades. Elle est située à l'extrémité 
de la grande allée du Parc, au centre de la 
place. L'eau a beaucoup d'analogie avec celle 
de la GRANDE GRILLE, et s'applique particu­
lièrement aux maladies de l'estomac, aux: 
jau nisses anciennes, et à certaines malaelies 
spéciales aux femmes. Son l'endement est de 
60,000 litres parjour. Une partie de ses eaux 
va alimenter le petit établissement de bains 
de l'Hôpital. 

8° LESCÉLESTINS.-Il ya deux sources aux 
Célestrns: l'ancienne qui a une température 
de 12° centigrades: elle donne 300 litres par 
jour: la nouvelle, dont la température est 
de 14° centigrades et qui produit 3,000 
litl'es.-L'État vient d'entreprendre fi grands 
frais des tl'flvaux à travers le rocher de cette 
source pour recueillir les divers filons d'eall 
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minérale de cette source, jadis si importanle 
comme quantité, et qui ne doit son obstruc­
tion qu'à la quantité de principes salins qui 
obstruen t les orifices_ 

L'ancienne source etla nouvelle son t siLu6es 
sUl'l'emplacement du couvent des Célestins, 
au milieu d'un très-beau parc qui s'ouvre 
sur la routo de Nimes et SUl' le boulevaru 
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Napoléon. De la terrasse, le panorama est 
réellement splendide. 

L'eau de l'ancienne source est pétillante, 
légèrement aigrelette, et convient aux grave­
leux. calculeux:, diabétiques, goutteux, J'hu· 
matisants. Elle ne convient nI aux personnes 
irritables, ner'veuses, ni aux hystériques. 

La nouvelle sou l'ce, captée en 1858, jaillit 
d'une masse de rochers d'aragonite, sous une 
grotte de rochers llrtificiellement disposés. 
Sea eaux s'appliquent u ux mêmes maladiet; 
que la source ancienne. 

n· SOURCE D'HAUTERIVE. -- Température 
HI? centigrades. La source d'Hauterive est 
située à cinq kilomètres de Vichy, SOll ren­
dement est ue 30,000 litres. La composition 
chi!!lique de ses eaux est la même que celles 
des sources flps CELESTINS, et les vertus des 
deux sont prosque identiques. 

L' Rem minérale bue sur place est gratuite; 
emportée elle so paye 30 centimes le litre, 
,'en'e, bouchon et capSitle non compris. 

Outre ces neuf sour ces, il en existe cleux 
autres qui sont des propriétés privées. Toutes 
les deux sont situées sur la l'oute de 
Nîmes . Ce sont les sources Lardy et Lar­
baud. 
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V 

TARIFS 
BAINS ET DOUCHES 

Les monnaies étrangères ayant courç sont reçue. en 
payement, 

NOTA. - Les séries des bains sont ou­
vertes bu supprimées au fur' et à mesure des 
besoins du service ; les heures ordinaires 
sont de 5 heures 15 du matin à midi. La 
durée des bains est de une heure quinze mi­
nutes, y compris le temps nécessaire pour la 
toilette j au-delà de ce temps, le bain est payé 
double. 

Dalna et douche" - ." cloa.e 
(linge compris) . 

Bains mincraux .. . ........ .......... ....... . 
nain9 minéraux avec douches en baignoires . . . . 
Bains d'cau douce . . .. . .. . .. . ......... ..... . 
Grandes douches à percussion . . ....... .. .... . 
Douches ascendantes . ... . .... . ........... .. . 
Douches vaginales . . .. . ................ .. . . . 
13ams ou douches de vapeur .............. .. . . 
]1ain8 ou douches de gaz acide carbonique. . . . . 
Séance d'inhalation de gaz acide carbonique ... . 

Dalna et. douche .. - �~ �m �.� c l .. a .. e 
(li nge compris). 

Dains minéraux . ... . . . ......... ... . .......•.. 
Dains d'eau donce .. . .. . ....... ............. . . 
nains avec douches en baignoires ... . .. . .... . . . 
Douches ordinaires à percussion ..... . .. .. .. ... . 
Douches ascendantes avec linge . . . ..... . .. . . .. . 
DoucbC3 l'aiin&1ea.... . ..... . .. . . .. .. . . .. . . . 

Prix. 
a f r. . 
3 75 
1 50 
3 » 

" 75 
50 

3 
1 " 
" 50 

2 fr. " 
l 
2 7f, 

2 " 
60 
'0 
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Oaln. et. douche". - 3" • .,1 ..... e 
(2 servietteQ seulement). 

Bains minéraux.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 60 
Douches ordinaires .... .. , . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 00 
Douches ascendantes ct autres (sans linge).. . .. . 25 

Linge ."'PI>lélllentolre. 

Serviette. .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ,. 10 
Peignoir ............... . .. .. . .... " ....... " 15 
FODd de bain . .. ........ . . " . . . . . , ., .. ,. . . . . • 20 

Bolns ù dOllllclle. 

Bains minéraux, linge ·ompris............. . .. 3 
Bains d'eau donce, id. . ............. " 2 ,. 

BDlns de l'étnlloll •• ernent de ln Source 
l\osQlle. 

Dll '"rif affiché dans l'intérieur lndique le prix des pré­
paraliu!Js fournies par la Compagnie, pour les bains sul­
fureux. Autrement il est payé • '·I· .. ne par bain pour 
détérioration de bai€,'lloirc. 
Dains réservés avec lit de repos .............. . 
Bains de premièl'c �c�l�t�~�s�~�c� ..................... . 
Bai ilS de piscine ... .... ... , ............ . .... . 
ll ains sulfureux .. . .. . ......... ... .. ......... . 
Bains minémux, douches ordinaires, ascendantes, 

vaginales, aux mêmcs prix que dans les au­
tres établissements. 

<1 fr. ,. 
3 " 2 ,. 
3 » 

Boln. d'enu douce <et bolna de pied •• 

Le public trouve, dnns les divers étnblissemcnt., de. 
baUIS d'eau douce ct des bains de pieds aux prix sui­
vants : 

Etablissement de prcruièt'e classe.. . . . . . . . . .. . fr. 50 
Etablissement de l'IIÔpital.. . . .. . . . . . . . . . . . . . �~�O� 
Etablissement de deuxième olo.sse. . . . . . . . . . . . . » 
Bains de pieds.... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 3 0 
TrBlUlport d'un malade aux établiasements, aller 

et retour.. . •• . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1 �2 �~� 
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Dolns [1: .... luit ... 

Les bains gratuits civils on e:clésiastiqnes et ceux de l'A ssistance publique, sont donnés anx heures fixécs par la Compagnie fermière, 
N, B, 00 n'est tenu :i aUClme l·é.nunéroUon en· 

ve .... Je .. employés de .. boins; toutefois il est d'usage de leur donner à la fin dn traitement, une gratifi­cation, et des troncs ont éte établis à cet effet, Cette gra­tification est repartie intégrale cnt à la fin de la saison entre lcs garçons et les filles de bain, 

VI 

HOPITAL THERMAL MILITAIRE 
Inauguré en 1856> l'enferme 120 chambres 

d'officiers et des dortoirs pour 60 sous-otIi­
ciers et soldats. Un établissement de �b�a�i�n�s�~� 
construit dans l'hôpital même, permet aux 
militaires de prendre leurs bains et douches 
sans sortir de cet Etablissement. 

La saison commence le 1 Cr mai et finit le 
30 septembre; elle est divisée en quatre sai­
sons de tl'ente-huitjours et permet de tmiter 
chaque an oée 480 otiiciers et 240 sous-officiers 
et soldats. 

SERVIOE DE SANTÉ 

BARODEL C*), mM. pl'inc" chef de serv. 
D&ZON C*), mod.-maJor de première classe. 
HOOKEI" méd. aide-major. de 1re classe. 
NOGllm, id. de Ire classe. 
VIL'l 'A nv, phill'lIlIlo.·majol'. 
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SERVICE ADMINISTRATIF 

HAH'I'OI,1 C*)', ollie. d'udm. rompt. 
ROClUJ\D, urljud. d'admin. en premier. 
�D�I �!�~ �J�A�R�D�I�N�S�,� id. id, 
DI!F:JAJ\DIl\S id. id. 
HEVDAUD id. cn deuxième. 
MI CHllL, id. id. 

AUMONIER 

L'abbé llURIE7., Lazariste. 
SERVICE DU GÉNIE 

lHor.LARD, garde de plemière classc, 
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Une visite a.ux annexes de l!Établissement 
thermal de Vichy. 

Avant d'explorèr lee environs de Vichy, pourquoi ne 
donnerions-nous pas une demi-journée à. la visite en détail 
de l'Etablissement thermal, avec les salles souterraines et 
ses annexes? La permission en est gracieusement accordée, 
Permettez-nous de vous servir de cicerone, 

Vous avez parcouru les cabiuets de bains, visité le Ca­
sino, les salles de jeu, de billard et les salons de lecture, 
assisté aux représentations théâtrales, aux �~�é�a�n�c�e�s� de musi­
que et aux bals qui se donnent dans le grand salon des 
fètes, vous êtes peut-être convaincu connaître à fond 
l'Etablissement Thermal de Vichy, 

ErreltI 1 pour sc faire une idée juste de l'importance de 
cet établissement, il faut que l'étranger en examine la 
partie mécanique et industriell e, et les salles souterraines. 

Il faut qu'il p!\l'courc successi vement les salles d'évapo­
mtion pour l'extraction des sels, les salles de cristallisa­
tion, les séchoirs, les bains pour la saturation du gaz acide 
carbonique, les couloire obscurs, les mille ramifications 
H entrecroisant sous 10 sol, les sources, les citernes, les 
IIppareils pour la fl\brication des pastilles, les laboratoires 
pour la manipulation cles sucres cl'orge ot ùes pralines de 
Vichy, Jes ateliers de plillge et de cartonnage, Jes bu ande­
riC8, cn un mot l'Etablissement complet. 

La salle d'évaporation des Eaux POUf l'extrnction des 
scls contient six réservoirs en fer, alimentés par une 
pompe nspirante et foulante qui, mise en mouvoment pur 
une machine:l vapeur de la force de 20 chevaux et aspi­
rllnt les ealLX de hl a,.ande-Grille ct du P uits Cm'ré, verse 
il l'aide de robinets, Jour contenu dans huit grandea 
chaudières placees sur un clouble foyer qui fonotioune jour 
ot �n�u �i �~�.� Peu à peu, BOUS l'action do la ehaloUl', l'eau s'ô vu­
porc, et alors commenco 10 travail de la cristalli sation. Les 
eristuux se forment uux parois des bacs, et, 11 mesure que 
le refroidissement a'effeotue, gagnent tout �l�'�i�n�t�~�r�i�e�l�U�' �.� On 
lea d6tnche et on les porte dllJlll la 81\11e où il, doivent eu­
bi: le bain de gu acide carbonique. 
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Cette �p�r�e�m�i�~�r�e� cristallisation opérée, il reste, après l'ex­
traction des cristaux, une sorte d'eau jaune, appelée eau­
mère que l'on monte dans une autre chaudière pour la sou­
mettre, jusqu'à épuisement, à une nouvelle évaporation et 
obtenir une seconde cristallisation Ù froid. 

Les sels, cristallisés à froid, sont exclusivement em­
ployés il. la prépamtion des boissoos et des pastillcs_ Les 
sels cristallisés il. chaud servent llniquemen taux bains_ 

Les couloirs souterrains sont sinistres_ Un dédale de ga­
leries 'lui sc conpent, sc mèlent, s'entrecroisent. L'œil se 
perd dans ces profondeurs: seulement, autour de vous, le 
long des mlll'B, rampent des aqueducs en maçonnerie et des 
tuynux de toutes grosseurs destinés soit .\ la conduite de 
l'eau froide natm'elle, soit ,\ celle de l'cau chaude, soit à 
ccllo des eaux minérales, soit au vidage des baignoires, 
etc., otc. 

Ici, c'est la salle de saturation pour le gaz ncic1e carbo­
nique; lil, c'est l'étuve ou séchoir; plus loin la salle con­
sacrée li la fabrication du sucre d'orge, 

Un complet enchevêtrement ùc chemins et d'aqueducs 
tnntôt obscurs, tantôt éclairés pnr le jour ou le gaz, qui 
s'cntreCl'Oisent en tous sens, et circulent sous l'Etablisse­
ment thermal, sous les bains de l'II <l pital, sous lcs bains 
de première et de seconde classe, sous l'IIôpitl\1 milit.\Î.l'C, 
BOUS Ics rues Lucas et de Ballore, sous le Parc, le Casino, 
les avenucs voisines, 

Gl'lÎ ce au demi-jour d'une lampc h6eitllnte, on aperçoit 
Ics citernes qui l:eçoiyent les Eaux de la Grande-Grr:lle et 
dn Ptlit. Carré ct deR autrcs sources, Ellcs sont immenses 
et 1nns le lointain la eourcc du Puits 0llrr6 et de la 
Grande-Grille, Oe sont ces somces qui fournissent l'acide 
carbonique nécéssaire li la saturation cles sols après l'ex­
traction des Eaux et aux divc,'s sel'vices médicaux daus Je 
trnitement par l'acide carbonique. Hui t pompcs, mises ell 
mouvement par une machine de 30 chevuux, 6lèvent cha­
cune cent mètres cubes d'eau pal' heul'c pOllr les distri­
buer dnns les bllignoircs. 

Nous ne pouvons nous dispcnscr de noter les citcrnes où 
cst mise en réserve, au commencement de 111 saison, l'eau 
min6rnle qu'on n'emploie pns pour le service des bninR, et 
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qui, IIU fort de l'été, s'ajoute au rendement quotidien des 
sources. Ces citernes, IIU nombre de sept, sont d'immenses 

caveaux voùtés qui contiennent chaoune 2,4.00 mètres 

cubes d'eau minérale. 
Dans la cour s'ouvre III buanderie. Nous y pénétrons. 
A gaucho, den,,, vastes baslins de pierre où on essange 

le linge. Les pièces passent ensuit\J Il. ia cuve pour le les· 

'i vage ot s'engagent dllus deux immenses roues en bois 
percées le trouB où elles se rincent dans un fort courant 

d'eau. De IlL, elles sont prises par un hydro·extracteLU', 

machine qui les foule, les serre et les tord avec lillO puis­
�~�a�n�c�e� extrnorrunnire. Quelques homes pass cs au séchoir 

sufTisent IL chasser un reste d'humidité. 
Entrons maiutenaut dans le laboratoire affecté Il. la pré­

pamtion des pastilles et des pralines de Vichy. 
Il est très-vaste, et occupe quantité d'ouvriers et de jeu­

lles filles. Toutes les opémlions pour cette fabrication spé­
ciale, comme uus i pOUl' le curtonnngeet l'empaquetage des 

boites, atteignent à un degré de rapidité prodigieux. Va­
Lelier liVl'e de 000,000 à 1,000,000 de boites par an. 

Le coq 8 de lnitiment qui embrasse 1 s magasins t1'ex· 
ploitatio11 pOlU' le lavage, le rinçuge, le capsulage et l'em­
ballage des bouteilles ct l,t scierie mécanique so trouve 

il quelques distances de l'Etablissement 'rh rmal, près du 
chemin de fer, ct en communicaLion av cc lui, en face de 
l'imprimerie Wallon, 

Une triple ligne de mils amène les wagons de la gare 

dllns lïntcrieul' do l'ElaLlisscmcnt, 01' le chargement ct le 
décbargement des caisses s'opere avec une exl.rême mpi­
dité. 'fout st dispoe6 dalls l'intérieur de ces sallcs im'llen­
ses, de façon il faciliter le tmvuil Cil �J �'�a�c�~�é�l�é�l�'�l�l�n�t� : chaque 

ollVricl' a 60n OCCUplltion spéciale, ct la besogne s'elùève 

avec une telle �p�r�o�s�t�e�s�~�e� 'lu'ulle énorme 'lllllntité de caisscs 

sort chaque jour des �m�l�l�g�l�l�"�i�n�~�.� 

Voill\ lmo esqnisso rapide ot bi n incomplète ùcs annex 8 

cie j'Etllbli ssCOlent thermal de Vi chy. Cette description suf­

fira cependant pour donner une noti n approximative du 

développ ment industriel et des incompnrables �r�C�S�8�0�n�r�c�e�~� 

,le c t �, �\�t�n �b�l�i�<�~�(�'�m� nt .nns ril 'nl. 
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A vos moments perùus, il vous restera à visi­
ter l'intéri eur de l'Et.ablissementJ comprenant: 
l' extraction des sels, la l'abrication de. Pastill es 
et bonbons (le Vic hy; Ir ateliers de cartonnage, 
menuiserie, serrureri e, éb6nisierie, charronnagt', 
plomberie, buanderie, lingerie; la gared'expédi­
tioll ct d'emballage, la scieri e, le rinçage, la 
mise en bouteilles, l'éti quetage, le capsulage, 
etc., etc.; sans oublier l'imprimerie Wallon, 
qui fonctionne avec 12 machiues mues par la 
vapeur. 
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LES ENVIRONS DE VICHY 
La Montagne Verle, à 4ldlomètres de Vicby, 

est une des promenades les plus connues des en­
virons de Vichy: on peut s'y rendre à pied, à 
âne ou en voiture, et lorsqu'oll arl'Îve SUI' le 
plateau où est établi un restaurant et une tour, 
on peut alors distinguer, au-delà du superbe pa­
norama qui se déroule sous les yeux, le Puy­
de-DÔme et les montagnes de l'Auvergne. 

CUSSET 
Voitures et omnibus iL volonté; 20 centimM. 

A trois ldlomètres de Vichy, apparatt, tout­
à-coup, au milieu des arbres, comme dans un 
lit de verdure, la vielle ville de Cusset, du nom 
celtique Cussey qui veut dire cachée; ell e est 
enveloppée, 1)ar a111 i dire, par les eaux du Si­
chon et pal' cell e du Jolan, et abritée par les der­
nières assises des montagnes du Forez. La route 
qui y conduit, bordée de trottoirs qui semblent 
attendre des maison pour faire une rue et unir 
l'antique bailliage de Cusset ;\ la cité neuve de 
Vichy, est si ll onnée de voitures; voitures de 
maltre, voitures pulJliques, voitures en poste, 
voilures à ânes, on les voit sc croiser, se suivro 
ou sc dépasser. C'est un steeple-chase pittores-
qne cl animé. . 

Cus ct JI 'est pas uno belle ville; c'est qu'aussi 
elle ne date pa d'bier comme Vichy. Elle a gardé 
pIn 'ieurs traces de son antiquilÔ, qui sont comme 
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ùes l'ides sur son front et qui indiquent son âge. 
Aiosi, des rues tortueuses, étroites et sombres; 
eu face de l'église, SUl' la place, deux maisons 
en bois arc-bouté, et la tOUf l'onde, il pierres en 
relief, qui sert de prison, sont des restes du 
moyen-àge. la Benaissance y a aussi marqué son 
passage. Dans la rue du POllt-de-Ia-Mèl'e, la 
maison Jourde est ornée d'élégants pilastres 
que surmonte lm ))as-relief représentant la 
Vierge et l'Enfant Jésus, et, dans la maison Le­
bours, on voit une vaste cheminée Jont les pi­
li ers sculptés ft entrelacs, out.ieunent un mall­
teau décoré de statues d'eTJ['ants, qui alternellt 
u\'ec des rinceaux. Ces vestiges du dix-sept,ième 
siècle tendent à disparaitre; les maisoJJs de Cu -
set se badigeonnent, les rues se pavent et s'élut'­
�~ �i �s�s�e�n�t�;� on a abaLLLl les remparts, comblé les 
lossés, planté de superbes promenades. 

La nouvelle Eglise paroissiale est Ull peu mas­
sive d'aspect, mais la Chapelle de L'HOpital q lit' 
vous avez vue à- l'entrée Je la vi ll e est d'ull très­
gracieux effet. 

Cusset possède un établissement thermal, tl 'un 
style �p�a�~� mal bizarre, mais d'un erret as ez 
a?réable, (lui s'élève lll' ès du pont du Si bOll. 
C est un mélange étrange de l'architecture de 
diverses ·pO(jucs. L'entrée repr6seot un por­
tique Hcnaissanc , f1allqué de dellx ma.igres lou­
l'cll( !s rnoy'u àge, ,t ùe chaque côté s'étend lin 
bâtiment (illi , lui , n'affi cbe ullcune prétcntion 
arrhitectnrnl('. 1>al1s l' intéri etll' du jfll'din houil-



lonnent les deux sources Sainte-Elisabeth et 
Sainte-Marie, dont la première fournit des eaux 
analogues à celles de Vichy, tandis que l'autre 
est une des plus ferrugineuses, dit-on, qui soient 
en France et même dans tout le reste de l'Eu­
rope. 

Un mot d'histoire sur Cusset avant de pousser 
plus loin notre excursion. 

On attribue l'origine de Cusset à un couvent 
de tilles fondé dans le neuvième siècle et qui fut 
érigé en abbaye en 125ô et gratifié d'immenses 
priviléges. L'abbesse partageait avec le roi le 
droit de rendre justice; l 'église collégiale était 
dans sa dépendance, et c'est elle qui en nommait 
les douze chanoines. Dans la guerre ùe la Pra­
guerie, les habitants de Cu set refusèrent d'em­
hra sel' la cause des révol tés, et le roi Char­
les VJl y cut IIne entre.ue avec son fils rebelle, 
entrevue qui termina la guerre. La ville était 
déjà fortifiée à cette époque, et Louis XI, devenu 
roi , en augmenta les fortifications et en fit la 
ville la plus importante de la basse Auvergne. 
Au seizième siècle, Cusset avait quatre portes et 
quatre grosses tours, dont l'une, s'il faut en 
croirc lcs historiens du temps, était propre ù lo­
ger nn roi; toute la ville était enceinte de hantes 
murailles de douze pieds d'épaisseur et percées 
de vastes souterrains qui s'étendaient c1'unboutà 
l'autre; de larges fossés pleins d'eal1l'enlollfaienl 
de toutes parts et complétant son système de 
défense. 11 n'existe plus rien unjollrd'hui de ces 
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fùrtifications; nollS l'avons dit, de vastes pro­
menades plantées de hauts plataues, des jardins 
et des pelouses les ont remplacées. 

Vous avez lu cette peti le disCTression historique 
pendant que les dames discutaient eulre cil 'S le 
dernier modèle de chapeau annoncé dans le 
journal des modes arrivé hier de Paris, ct l'am­
pleur définit ive des jupons; ne perdons pas notl'e 
temps ct tout en suiva1lt les hords de la rraîche 
cL babillarde rivière du Sichon, pOll sons plus 
loin notre excursion. 

La vallée du Sichon est charmante ct piltol'rs­
qllC; des coteaux verdoyants lui servent de fond 
de tableau, le siles sc succèJent san sc l'cs· 
sem bler; au loin, su r la gauche, sc détache la 
silhouette du chàteau du Vernet. 

LE SAU'l'-DE-LA.-CHÈVRB. - SUI' la route de 
Ferrières, presCJue en sorlant de Cusset, sc dres­
. ail naguèl'e un bloc ou pyramide en l'oches pri­
mitives, une e pèr.e d'aiguille de porphyre, 
tronquée. Aujourd'hui, les amourcux y vont en­
core en pélerinaçe, il n'en resle plu que lesouvenir 
ct une légende tiont une chèvre qui sautc en ])a5 
du rocher ct se sauve, ct UII loup qui saute aussi 
d sc tue sonl les deux personnages. 

LES GRIVATS. - A quelques minutes du 
aut-de-la-Chèvre se trollve le village des Gn­

vals, où vous remarquerez les ruines pittoresques 
d'ulle grande manufacture de colonnades, où 
étaiant occupés journellement plu. de trois 
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cents ouvriers et qui appartient au comte de 
fioUl'hon-Bu ct. Cet établissement a été incen­
dié il Y a trois année, - ct sa machine il va­
peur, sa roue hydraulique sont inertes ct sans 
mouvement. Il y a là tllle force de 20 chevaux. 

LE GOURRE-SAILLAN'!'.- Plu loin, ce sont 
des rochers, des carrières, des bois, des prairies; 
plus loin encore, vous travcrserez le Sichon SUl' 
un pont américain; le paysage prend alors un 
aspect plus sévère; le chemin semble pressé eu­
tre les' deux Illoutagnes qui l'enferment à droite 
ct cl gauche, et le ichon, comme Ull Niagara ell 
miniature, devient ca cade mugissantc; vous êtes 
au Gourr-e-Sailla"t. 

LA ROTONDE DE L'EMPEREUR. - Après le 
Gourre-Saillant et comme pour marqucr lInc 
étape, sc trouvo un café-restaurant paré du titre 
pompeux de Rotonde de l'Empereur. C'est. lInc 
dépendance de l'ardoisière. 

LE MONT PEYROUX ET L'AHDOTSIÈRE. -
Un peu de courage, .iolie excursionnistc, �g �l�'�a �v�i�~�­
sez il pied le mont Pey/flux, auquel e t ados ce 
l'Ardoisière (8 ldlomètres de Vichy), un grand 
puits rempli d'cau, un trou noir ct pro('ono, d'où 
l'on entreprit naguère d'extraire des ardoises, ct 
où l'on �p�~�c�b�e� tout bonnement aujourd'hui d'ex­
cellentes truites. 

L'ArdoÏ3ière, un des plus jolis sites, entre deux 
JUont&jn98, ut un encIroit où il faut .'arrè\et'. 
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Cet enùroit \ ient ù'Nre affermé par la Compa­
gnie ùe la Hestaul'Ution. e \olllant ri en ôpar­
gner P9"1' renùre agréable le sôjour ùe Vicb), 
elle a établi il l'Anloisièrc lin sCl'vi ce de ral'ral­
�e�h�i�s�s�e�l�n�l�~�n�l�'�,� dôjclrll ers, cllnel", t'te. C'était lit 
(Jue l 'Empereul', pendant ses dirrôJ' 'nts séjoul", 
sc rendait pOlir dinet' presque Lous le' soirs, ct 
qu'il a Né établi li Ile Hlsto rolonde al! l'Empereur 
et scs in, ités élaient à l'abri, en dînant, cles 
l'urou du soleil couchant. 

C'e t llJ1 endroit r nommé pour scs écl'(]\ iss s 
nt es pois ons, ll caueoup d'étl'UllgcrS) \ÏennCllt 
pecher la truite, 

Ut' Ir. SOllllllet du 1II0llt l>e) roux e dres '() llllt ' 
vieille tour l'uillée , selll ,esti ge d'un pui salit 
munoir jadi ' 'oJ1r,lruill)iU' les Templiers, SUl' les­
quels votre gllide \ DUS racontera, j \ OIIS 10' 011-
lez, dos hisloires il faire dres 'or les clre\'('IL\ Slll' 

la têle, 

MONT lL13ERT, FERRIÈRES, LA. UROTTE DE:; 
FÉES ou DES FADES, - POlll' allol' d" 1lI 0Ht Pc,­
l'OUX il Fer/'ières, ou laisse il droile tllIO ro,,'le 
1l0u,e, la roult' �~ �a �p �(�) �l �é�o �n� Ill, qlli cOIHluit au c!là-
1 cau de lJoul'bon-JJusset ; Oll dépas e à gauche UJI 

" OC i olé sur lequel 0 11 aperçoit encore les �l�'�l�l�i�J�l�e �~� 
lu vieux hàteau féoda.l de MOJ/tgilbert, 

CUA.TEA.U DE MO.'TGILBERT, - Au-delà Ùl' 
F ITi re , ( l'oule de l'Ardoi 'ière), magllifiqu(' 
l'uine d nt la maj('slé rappell(' malllCul'eusemcnl 
\'(>5 temp horribl 'S de la l'rodnlité Oll lOlllr s cr" 
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rorteresses qui servent aujourd'hui de déeora­
tion au paysage, n'étaitmt que des repaires de 
loups-cerviers opprimant les populatioJls. 

Vu milicu de ces l'uines, on décoU\J'c Ulle sé­
rie de vallons ct de monticules, ct l'œil se repose 
tranquillement dans les montagnes, où �l�'�a�g�r�i�c�u�l�~� 
turc fait cllaque jour de llUtables progrès. 

On contourne ct on �d�~�'�s�(�'�e�n�d� une montagnc ùe 
marbre gris, ct l'on ne tarde pas il. apercevoir le 
vill age de Ferrières, qui s'étend à vos pieds SUl' 
les bords du Sichon. Tourelles aux toits rouges 
toitures d'ardoise et de briquc, clochers ct �m�u�i�~� 
sons, tout se JUllIe et so groupc au-dessous de 
vous, au [oud d'une grolle étroite qu' clwe\oppe 
un voile épais d'air bleu. 

Quatre IJaus de mu!' mal ajustés, eutre quel­
'llles tombes, forment l'église. Une lutuctLe cul­
l c-jatte en surmonte li.\. porle. L'inlerielll' répond 
il. t'exlérieur. Tout le long des murs, court une 
suite de gravures CJJltlllJÏJlées rcprésentant le 
ClJemin de la Croix; elles SOJlt d'aillcurs tell e­
ment salies pal' l 'humidit6, qu'il est impossible 
(le se L'endre 'compte des scènes qu'clics veulent 
montrer. 

Cc n'est pas bien 1'6créati{,; sortOllS, llOIlS au­
l'ons peut-lltrc quelque chose ue mieux à voir. 

SUl' la rive gauclJe du Sicholl, un �~�e�n�t�i�c�r� des­
celld le cours du J'uisseau, puis monte vers deux 
ou lrois m'lisons et so délourne hrusquement 
pOUl' l'cjoiJl(\n' le Si ·holl. 
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« C'est ici la gl'otte, messieurs et mesdames, 
allez voir la grotte des Fées. )) 

Et, sans attendre votre réponse, un paysan 
coiffé d'un bonnet !le coton et armé d'ulle énorme 
clef ct d'une chandelle qui fond dans ses doigts 
vous crie: - Pal' ici, messieurs! ... 

Dans un enfoncement de la montagne, où le 
marbre qui compose le l'ocber est à nu, une 
porte de bois ferme une fenêtre étroite ct lon­
gue. C'est une profonde crevasse pratiquée pal' 
les caux et d'où, en hiver, elles doivent s'échap­
per tumultueuses, qlland la neige ou la pluic 
s'infiltre ft travers les terrcs. Dans cc moment, 
un filet d'cau limpide s'en échappe et mouille 
les pieds d.es visiteurs, tandis que leur tête reçoit 
la douche froide qui tombe sur eux en goutte­
lettes fines. 

Peo(Iant que vous admirez les parois ct le pla­
fond de la grotte ornés de mille arabesques cl 
que vous apercevez, dans un coin, une sorte de 
cariatide voilée d'un linceul blanc: 0: Voici, vous 
crie le guide, la dernière fée de Ferrières. , 

1 -Jadis, ajonte-t-il, cette groLle élait la re­
traite des bonnes fées de Ferrières, qu'elles pro­
tégeaient. Elles avaient résolu d'()lre utiles au 
pays en le mcttant à l'abri des inondations que 
causait un vilain lac placé au-dessus du village. 
Mais de puissants seigneurs du voisinage s'y op­
posaient, parce qu'ils y péchaient dc très-beaux 
poissons. Aussi, quand les fées eurent brisé les 
rochers qui rctenaient les eau' ct eurent fait 
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pO!lsser des prairies magnifiques à la place du 
lac, ces hommes méchants se mirent à poursui­
vre les bonnes fées. L'un d'eux pénétra dans leur 
grol te; d'un coup de lance, il cloua celle �~�u�e� 
vous voyez, ct les autres disparurent, On n en 
entendit plus parier. D 

Hoc SAINT-VIN CENT. - En allant de Fer­
rières à Montoncelle, on passe devant le roc 
Saint- Vincent, une masse �~�y�r�a�m�i�d�a�l�e� de piene 
inclinée vers le sud, et n ayant pas mOInS de 
treille-trois mètres d'élévation. véritable nid 
d'aigle; un cbt\teau y avait été bàti; un sentier 
presque invisiblo et d'uo accès très-difficile y 
condui t. Des pans de murs d'où s'échappent 
quolques frênes rabougris, des choux cultivés 
clans l'enceinto abandonnée ct sans toit d'une 
petite chapell e, voilà ce qu'on y trouve au­
jourd'hui. 

MONTONCELLE, - On al'l'ive à �~�I�o�n�t�o�n�c�e�l�l�e� 
par uno route lin pou fatigante, mais dont les 
difficultés l't la roideur sont compensées pal' le 
pittoresque dos si tos qu'on a sous los yeux el les 
admirablos pa)sages qui se �s �u�c�c �è �~�e�~�t� �l�e �~� uns 
aux autres, Ce sont los fOl'M s qUJ 10tJrmssent 
la plancho ct la voli ge qui 50 vendent au marc11é 
do Cil sot et dont uno partie sert il la confoctioJI 
des ('ais os do l'Etabli ssement thermal de Vichy, 

Lo l uy-de-Montoncell,e, �~�s �t� une, �p�r�r�~�m�i�d�c� 
triangulairo. De sos flancs ]allhsont 11'015 lwwres : 
la Cordogno, qui se jette dans la Dore; la Bèbre, 



dans'la Loire; cL le Sichon, dans l'Allier. De pJ'o­
t'ondes crevasses incl iquen t à vos pieds ùes val­
lées; puis cc sont ùes montagnes qui se cachent 
cterrièl'e d'autres montagnes ct qui s'étendent il 
perte cie vue. A l'Ofient, les Alpes rompent la 
monotou.ie de la ligne, en �~�u� rgissant brusquement 
comme une dentelure blanche, tandis que la Li­
magne �~�l�e�n�d� et déroule sa féconde pleine de Yer­
(lure, semée de taches blanclles, qui sont �d�e�~� 
villages. Au loiu se montrCllt quelques maisons 
de Thiers, et au fond de la Limagne, le vi ll es 
de Clermont et de BioUl, que dominent les 
montagnes de l'Auvergnc. 

jJOUS sommes ici aux confins de l'Auvergne el. 
du Bourbonnais. 

Nobln et beau pays d'AllveJ'glle, si peu connu 
nt pourtanL si digne de l'êtJ'e 1 Ce n'est pas une' 
ligne ou ùel1x, mais J)ien ùes pages entières qu'il 
faudrait lui consacrer, aussi sommeS-HOUS olJligé 
rie vous l"enYoyer, cher touriste curieux, à notre 
(;uicle . �J�~�e�s� Monts d'Auvergne et le Hombon­
nrris. 

Il n'est plus le temps où, entre �u�~�e� e\':cursioll 
Cil Auvergne 011 un vo)'uge au\': Antipodes [' indi­
gène de Cal"pelltl'Us et môme 10 citadin de })u ris 
Ile raisaient pa grande différcllce. �(�]�r�~�c�e�;�\� ['a­
mour - disons plu: vrai, - au besoin aclu('l 
des voyage , gr;)co aussi au chcmin de f(,1" qui 
ll'averse de part ('11 part ce magnifi(Ju(, pa)s, il 
('st mainlenant COI1I1U, c'CSl-;'l-(\il"e apprécié. 011 

explorl', on y va, aV311t pen Ol! y accourra. 
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l,' Iw11l'C cil' lajusti ce aura enfin sonné pOUt' notrl' 
Sil isse français(\! 

Pal' contre, - fatale conséquence de toutes 
rhosC' ici-bas! - il faut s'attendre à trollVlll' 
hientôt le « poli cé D au lieu de l'agl'este des 
mœul's et des usages, On ne supprimera pas Il' s 
montagnes, ni leut' neige, étincelantes au soleil 
radieux; on ne comblera pas les ravins profonds. 

La Lim agne alll' a tOlijoUI'S se �\�'�a�~ �l �r�s� et vert s 
prairies, ses �Y �i �~ �n �e�s�,� ses fruits t ses (1('111' , mais 
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hélas! que deviendront les mœurs primitives de 
l'Auvergnat - L'Auvergnat d'Auvergne ct non 
le chm·abia de Pari s - celui- ci n'est d'aucun 
pays. La ferraille et les gros sous, voil à sa pa­
tri e, - Combien d'années encore contera-t-on 
ces naïves et simples coutllmes du bon vieux 
temps, si touchantes dans leur naïf sans façon? 
Point ne VOll S jurerions quell es subsistent toutes 
en cette année de gràce; mais il en est encore, 
et un �v �o �y �a �~�e �u�r� amateur, {lui raconte ,aussi bien 
qu'il "oit Juste, - M. ladeau, -- déjà mis à 
contribution pal' nous, décrit ainsi deux céré­
monies auxquell es il a cu le plaisir d'assister 
dans les environs du Puy-l\iontoncell e : 

« Dans un village voisin, nous �e�n�t �r �t�~�m�e�s� dans l'église j 
on y célébrait un mariage, J"a jeune épousée, vétue de 
brun et d'uu long voile blanc surmonté d'une couronne 
de fleurs blanches, 6tait agenouillée près de Bon époux. 
Sa robe levée laissait pllrnitre des bas blancs, dont l'un 
était visiblement 1\. l'envers j �e�'�é�t�a�i�~�,� nous assure-t-on, un 
obstn,cle aux sorts mauvais que les sorciers ne manquent 
j amais de jeter RUl' les époux le jouI' de leur mal'Ïage .. , 

Il Derri6l'e les époux étaien t placés les gal'çons d'hon­
neur. Ce sont eux qui ont convié iL ln noce les parents et 
les nmis de la ramille. Si nous étions venus quelques 
jours auparavant, nOllS aurions pu les voil ', tennnL il la 
muin nn bltton blanc orné de rubans, aller de maison en 
ml\ison, s'appl'ochcl' cn silence du foyer et tracer avcc leur 
bltton, dnns Ics cenùres ctcnducs, I\lltant de lignes �q�n�'�i �l �~� 
invitl1iem; de pel'i!O l1JleS dans la J'n.millo. , , 

« On sort d l'église. En têto du cort6go ml1rche une 
mllsette, dont les longs rubans fl ottent nn vent: 10 méno· 
trier qui en joue sauto et danse pour donnaI' 1\. la Lroupe 
qui le suit 1 61a.1I de ln gnieté, Ln joio rayonne S11l' toue 
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les vif'nges; les �j �e�u�~�e�s� �m�a�r�i�é�~� rient snns façon comme leM 
autl'cs, 

({ [endant ce temps-là, les garçons se sont séparés du 
cortège jils ont tiré de leur poche de mauvais pi.tolets, et 
>e font un malin plaisir d'aller faire partir le coup aux 
oreilles des jeunes fiUes qui poussent des cris, se bouchenl 
lcs oreilles et trou vent, comme tout le monde, que c'est 
superbe et de la plus fine plaisanterie, , , 

({ En suivant la route, nous arrivons, sans le vouloir, 
avce les invités, devant la demcure de la mariée, Pêle, 
mêle, à gauche et à droite de la porte eont tombés une 
pioche, un l'Îlteau, une quenouille, un balai. La troupl' 
s'arrête et regarde : l'épouse n'hésite pas, elle quitte h' 
bras de son mari, prend chacun des objets et les met l, 
leur place ordinaire, 'l'out le monde applaudit; elle fi 

donné une idée favorable des habitudes d'ordre qu'elle a 
contl'llctées chez ses parents, » 

Voici maintenant une cérémonie lunèbre : 
cc Dans un autre \'Îllage, nous rencontrâmes uu enterl:e­

lU nt. C'était celui d'nne femme jeuno eucore, mais qui ne 
laissait pas d'en[(lnts : la bière était !Jortée par six hommes 
et suivie par les parents et pal' les amis " Les cris de 
ccnx qui regrettaient �l�~� défunte étaient si forts, qu'ilH 
couvraient la voix dn chantre, C'étaient les éloges les �p�l�u�~� 
1 nrlesques que se l'envoyaient la mère, une petite vieille 
tOllle cassée, et le mm'i, 

- Ah 1 pauvre femme, disait J'un, je ne te verrai donc 
plus, toi qui étais si fldùle au logis! 

- Toi qui as tOlljOUl'S été si dOllee! disait l'autre. 
- Toi qui faisais do si bon beurre et de si bon fro -

lnage! 
- Toi qui m'as tricoté tant do paires de bas en gar­

dant 1 s vuches ! 
- Toi qui étais une si bonne femme J 

Toi qui m'as ton jours si bien préparé la soupe et que 
je n'ai j amais battue J 

- Nons l'aimions tant! 
'" Et ceLte sorte de litanie funèbre dura pendant toute ln 

oérémonie, " 



Mais pOUl' all('l' tle \ icll) il Montoncelle, il VOtlS 
a rallu plusieLlrs heures; si VOliS m'en croyrz, 
et si vous voulez SOll[1Pr et gUer, ami tO[ll'iste, 
rrgagnez ell ton te hùte Ferrièrl's, olt VOllS pouvez 
troLlver table suffi alite et lit confortable, 

�'�H�A�T�E�L�-�M�o �~�T�A�G�~�E�.�- Drmain,vous retollr­
nercz il \ïch) pal' )la) et-de-l\lontagne ct CI1(\tol­
)Jontagne. olt vou pourrez (l(lmirer, "i VOliS ('11 

avrz l' �l �(�~�m �p�s�,� IIne assez reman\uablc égli e 
�l�'�O�m�~�l�l�l�C� (lont la façade repose su l' lrois arcades. 
A l' intérieur, I,'s ar('II('olocrlles s'arl'Nelll d '\[1I1t 
qllclqllcs clHlpite,tlIx dont [Jlusie,,," onl 6t6 mu­
til {'s pal' un \<llldall' qll('lconqul' <[ni I,'s avait 
IrOll\'és peu dél'I'nts, 

I)e Chàtel-31olltagnc il \,i (' ll y, la roulc !l 'cst 
qU'1I1l0 [(lil gue ondulation qui Ruille plateau ct 
se pr{'c ipite du haul!l(' 11altlvtlm dan,' la 
plaine, SlIr la drOite, le bOlll'g de J/a.,ljel-r/c­
,Ji ont, tg tir. . 

l\H1. IllIs scnol [l l'e et fil s el CiO, dc Paris, ont 
('lahli dC'Jluis quclqucs ann('C5 Cil ccl endroit, Lili 
l issacro de Jaill!' 6crue, j,rs prodllits de' �( �' �(�~�l� Ma­
bli s, (,Illent sOlll lranspol't(·s li P:lri s pOlir y suhir 
la préparatioll de la teinture ri de l'impr 'SSiOIl , 
t'l ('lre lin!" ail ('()I1lIllCr('C d illl 'rieur pt (1'('\­

porlatioll, 
La maison lIussenol pi'l'c cl. fils ct Cie, ()('l'UPC 

au Maret-de- Ioutagne enviroll 150 à 200 ou­
Vl'iers ct ouvrière , et a établi pour cux d('s <:las­
ses d'adultes, 

c pays est très-intéressant par ses siles cL cs 
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points d.r vun. C'psl donc IIn e prollH'nade agréa­
hie ü rall'e, ct qlle nous recommalldons au pu­
bli . 011 peut all er de Vichy directement ;1.11 
Mayet, et l'evrllir par l'Ardoisièrc, 

LE MALA VA UX. - A 5 kil. de Cùsset : 011 
y arrive par une route neuve créée depuis peu. 
ct qni traverse ull e campagne dont la fertilit é 
ndill irable cOlltraste ingllli èrement avec les Ma­
lavaux, vall ée étroite, bon1ée de l'ochers aride, 
ct urplombant \OS tètes, entourée de �1�1�1�0�n�l�a�g�l�l�e �~� 
lIu rs rt sans anClilie y(:gélalion. Cet aspect tri sl,. 
rL Msolé lui a yn!u son nom des Malamnx ou 
/'(I !l N) maudite. 

On sr croirait. ('Il la visitant, sépar{' dn 1110n(\(, 
(' nlier. 

LA CÔTE DES-.IUS'l'ICES.-Sur une c1es m011-
tagnes en il' onnantes sc trouve Le Casino de . 
. Iustices b:\ti ' Ul' la côte du mènH' llom. Ce 1I0ni 
vi('lI t tir s exécution capitales qui s'y faisaient 
alllr 'fois. Aujoll1'ü '!lui l'aspeot en est '!langé, 
on) trou c lin eafé-l'eslall l'an t, salon de jeu, elc . 

Entl'e les Malavallx cl la cùte des .tustices, on 
voit encore les J'uines <l 'on ancien chàteau d., 
Trmpli ers. A quclque pas de là, sc trouve If' 
Puirs du IJiaule, dont \'olrc gllide vous dil'tl. la 

�1 �{�'�~�(�,�I�l�(�l�"� cl (lui l' ('monl('. égalcmcllt allx 'l'rm­
pli('l' s. 
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Si votre humeur voyageuse n'est pas satisfaite 
et si vous devez séjourner ,quelque temps à 
Vichy, les occasioos ne vous manqueront pas 
pour trouver des compagnons d'excursions nou­
velles. 

Choisissez, en ce cas, bonne et joyeuse com­
pagnie, ct Chateldon, Thiers, Chantelle, Montlu­
çon, Néris et Bourbon-I'Arcllambault pourront 
servir de but à vos tournées à travers le Bour­
bonnais et la Limagne. 

C'est convenu, allons done d'abord à Chatel­
don! 

ABREST (5 Id!.). - En sortant de Vichy par 
la route de Nîmes, on passe au pied de la côte 
Saint-Amand SUl' le flanc de laquelle grimpe le 
village d'Abrest qui appartenait autrefois aux 
eigneurs de Vieh)' dont le �c�a�~�t�e�l� cst transrormé 
aujourd'hui en modeste villa. Autres temps, au­
tres mœurs. 

BUSSET. - A Busset, où vous arrivez ensuite 
par un chemin montant et escarpé, sc dresse en­
core le vieux manoir des comtes de Bourbon­
Busset, noir, sombre et menaçant, avec ses 
remparts, ses bastions, ses machicoulis et sa 
haute tour de niom qui date du quatorzième 
-jécle. 

Le BOlll'honnais est Je pars des eaux ther­
males; point de localité qui n ait sa source fer­
rugineuse, gazeuse ou alcaline. Il y en a donc iL 
OURset de même que pm'tottt aux environs. 
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SAINT-YORRE. (l:S kil.). - A Saint-Yorre, le 
premier village que vous rencontrerez al)rès 
avoir dépassé le château de Busset; M. Nicolas 
Larbaud, pharmacien à Vicby, y exploite des 
eaux minérales. Des hauteurs de Saint-Yorre on 
aperçoit Hauterive. 

HAUTERITE. - Est un petit village situé SUl' 
la rive gauche de l'Allier, à 6 lülomèlres de 
Vichy. C'e!;t là que se trouve une des priucipales 
sources, appartenant à l'Etat, à Vichy et exploi­
tée par la Compagnie fermière de l'Etablisse­
ment thermal de Vichy. C'est une des sources 
ks plus employées de l'Établissement thermal, 

La source d'Hauterive abandonnée pendant de 
longnes années, a été en 1844 retrouvée par 
MM. flrosson, en pratiqnant sur leur empla('e­
ment le forage qui a donné naissavce nu puits 
actuel. 

Et les frères Brosson ont recédé leur trou­
vaille il l'Etat en 1853, avec la source de Mes­
dames et du Parc. C'cst ainsi qu'elles font partie 
des sources de la Compagnie, 

Il n'va pas à Hauterive de buvette propre­
ment dite; cepeudaut les malades y afflnent 
pendant la bellc saison. 

HautArive est en effet un but de promenade 
�t�l�'�è�s �- �f�r�é�q�u�e�n�t�~� par �l�~�s� baigneurs de Vichy; un 
service d'omlllbus rehe entre elles les deux loca­
lit és, et 11n restaurant se trouve établi près de la 
source. 
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On ani vc il Tlallterive l)ar une ruule lrès· 
agréable, Ponr a.ll er aux sources, on tra­
verse le bourg, Unc jo li e prlile égli se, en styl e 
l'oman, a été commencée sur les quelques f'o!lcb 
que l'Empereur lui donnait réguli èrement pcn­
dant ses dil'ers s{'jours; mais clic doit SOli 
achèvrmrllt il la pcrsévérance de son Ctlr( 
actuel, qui profite (le tout('1' les saisons pOUl' ar­
river il obtenir le �n�é�(�'�(�,�'�s �~�u�i�r�c� il son églisc, Et il) 
arr ive petit à Iwlit. A Côté, il quelque cen!:. 
mètl'(,s, est une pelite école dl' Il\lcset degarr;ons, 
presqlle peru lIC dans la cam paO'nc; Mlahréc l'cm 
dcmier, �e�l�l�r�~� esl dm cnlIC prcsque proprc, 
grùC'c à UIIC �s�O �I�I �~�r�' �l�'�i�p�l�i�o�l�l� faile Cil sa f!tlclIr ail 
Casillo de l'Elahli ssellH'nllh ermul. 

lI el Pllanl SUI' ses pus, on itrril'c il 1& source 
d'Ilaulerilr, �C�e�t�e�l�1�(�'�\�(�j�~�,� asscz dénuUl',('Sl d 'ICUU 
1111 déli ciellx. endroit planté ll'arbres 1 il :lees, Cl 
clans h'IJlll'l Il' gardirll de !u 5(lIlrcc peut vous 
dOllllpr il Mjcl lneI', Illème il diner, si IOUS 
l'avoz pn'l\I'lIlI la I('ille; maisll'ullez pas Iii SIl IIS 
aloil' �~�v�(�'�J�'�l�i�,� <tlllr('IIWnl conlentez-I'OIiS dc boire 
il la sour('I' , l' Ile est cil' lOlltes celles de Vichy, 
la plus chargee {'II ul'ide ('llrlioniquc, EII c_l 
l'roid', l'nl l'u Ji· rt 1.', dl'grés JI sort ehaqul' 
anJlée de ce pelil endroil l'III irlJll !lOO,OOO bou­
InillC R d'cau l1Iilll'l'ulc, c]olll Ics l)ropri('lés mc'­
r1ieales SOllt telles, pOlir toules les all'pctioll' dC' 
goutl(· ct de grulcl!l', clips aIT ctiorl s ([ 'e5loml1(', 
que leur consommation sc rail dans le monde 
entier, 
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En re\'cnant, voyrz il gauche le castrl cl" 
maire d'Hauterive, ct près cl ll nouveau pont. 
\' isitcz une briqueterie mécanique, monlée a't'c 
tous Ics appareils nou\ caux. 

CUA TELDON (Pny-cte-Oôme). - La peli t(, 
vi ll e de Chateldon est situéc il 17 kilomètres dl' 
Vieh)', au fonù d'une riante vallée qui termille 1(, 
vaste bassin de la Limagne, on y va de Vichy pal' 
la route dc l'limes. ' 

Ces caux sonl ferrugineuses et alcalin es, �~�L �l�l �a �-
10gllcs il celles ue Spa, caux stimulantrs pal' 
rxcellcnce, au dire ues médecins, qui I('s em­
ploiullt il\ cc su.ccès conlrr la elilorosc ct les afrec­
tion scrofuleus('s. 

Il )' a doux sources it Chùteldon, ('clle de 1;1 

�~ �I �o�n�l�a�g�n�e� ct celle des Vignes. Cette dernière, ln 
sculc exploilél', a été arfermée h la Compuglli l' 
j'('l'Iniùre de \ïeliy. - Lr.s baills ont élf' �~�l�I�p�p�r �i �­
ml'., cl ilu'ya plus que 1 exportation des 'aux, 
environ 50 it (;0,000 bouteilles par an. 

Crlle l'ail ('st trallsportée it \ichy (' n gralld !' 
qllillilitô p(:ndallt la saison. Elle se boil dnlls �I �(�' �~�;� 
116l'I5 Cl il la Bestulll·illioll. c 'pst. ulle excellclI lt' 
cau minérale, qlli enlre de pilis Cil plus dans la 
('oll sornmatioll t!ps gmndcs 1 illcs. 

A la source, le garde donne il IIWIII·?;('I' Pl ;'1 

boire. 
En all ant el en rcvenant des Du rccs on pusse' 

di'l'ant le chateuu .III'monlé desoJl bel' I'roi auqll rl 
0 11 grimpe al ne LIlle écbell e, gare le 1 erLige! c'e 1 
11.11 vieux cllstel du temps de Lon i le G l'OS, dont 
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les murs ont elleore une hauteur de près de 
soixante pieds. De là, vous apercevez déjà Thiers, 
but de votre excursion, et l'une des principales 
villes de l'ancienne Limagne. 

Rien n'est plus pittoresque que l'intérieur 
�m�~�m�e� de Chateldon. Partout de vieilles maisons 
en charpentes vermoulues ayant perdu leui' 
aplomb y rappellent les vieilles constructions 
espagnoles. 

En un mot, Chàteldon a la physionomie d'une 
vi ll e frodale qui aurait oublié de faire sa toi· 
lelte depu is SOU ans. 

N'oubliez pas surtout de visiter le cMtcau. 
clontl'intériL'lli' est des plus intrressants, et l' Eta· 
blissemellt thermal situé à 300 mètres (le la vill !' 
sur les bords ùu Vauziroo. L'égli e mérite aussi 
d' ()tre vue. 

TIITERS (34. 1 iL). - A cheval SUl" une arêtr 
qui descend des montagnes du Forez dans la 
plaine, la ville de Thiers vous apparaît sur III 1 
rond de verdure qui s'étend cu amphithéâtre. 
Bien de pIns curieux que l'aspect de eetle petit e 
cité, enl'onrée entre deux montagneset en ter­
rasse sur le prol'oud ravin qui les sépare. Au 
dessus de l'abill1e que forme le vall on de la ])u ­
l'o ll e, les maisons en trrre et ell bois s'étagenl 
le unes sur Ir5 autres dans des l'ues étroites el 
torlu 'uses rt qui descendent en· penle roide. Au 
bas, la Duroll e, moitié torrent, moitié �r�u�i�~�s�e�u�n �)� 
roule avec fracas sur son lit de roche noires aUÀ 
refl et: violaeés. l'tons YOIlS " rn rr l1'!"nns fort, 
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touriste, allez visiter au bas de la ville, les bordç 
de ce pelit ruisseau cascadant comme un tor­
rent; rien de poétiquemElnt sauvage ct agreste, 
comme certains abords d'un petit moulin; vrai­
ment, c'est à donner l'idée d'y vivre quelques 
heures . .. en charr,Hm tc compagnie. 

C'est la Durolle qui alimente les nombreuses 
couteleries établies sur ses bords. 

Achetez des petits couteaux; ils ne sont pas 
chers, on les vend jusqu'il trente-cinq sous la 
Ilouzaine et il cinquante Lienes il la ronrle on 



162 VI!'11Y-fiI JIIJI': ET �E �,�' �\�' �I�H �, �n�,�,�~� 

vnnle kUI' trempe M lenr soli(lit l'. L 'offre. d'ail­
leurs, a dClancé la <lemnnde; il Thiers tout le 
moncle est couteli cr et vous ne pouvez faire Uil 

pas dans les l' ne ans ètre accosté pal' quelqnc 
petit fabricant, homme ou femme, qui vous pro­
pose a marchandise. Comment résister il de si 
nombreuses tentations '? 

Vill e indll tl'ielle, Thiers est aussi une cité 
hi"tol' ique; Ics monllments du temps passé) 
abondent; dans tau tes les mes et pl'incipalemcnl 
place dn Piroux ('t J'Ile (le Ln.vamc, l'artiste et 
l'archéologue remarquent de vi{' ill es maisons des 
quatorzil'me, quinzième et seizième siècles. Par­
COUI'·z la Terrasse du RemlJart qui tlominc tonle' 
la Limagne, suivez le Cordon, grande 1'0Ilt(, 
traci:e enlre dl's masses dc granit à pic; tl' ,l\1er­
sez le pont du S"'l'hal dont le diable, dit une Ic­
gende, jeta jadis le parapet dans le torrent, Cl 
\OIlS aUJ'ez dCltwl VOliS l' égli se du MOlltier, 
\ ici ll e constrllction dontlrs c! {) lai ls sf' lIlptllrall \ 
on t cllrir. lI semrll t 1'011 ilil- s. 

Orll'l: autrps!'glisl's, Saint-Jean ct [l int-Genez, 
I1ll!l'itcn1 PIlcol'olllellli on; da.ns la dernière on Iii 
sUl'l n cadre (['lin tahleaLl, l'inscriplion ui l'ante, 
(I"i date des guel'1'('s dn la I\M'orme: • Les hngue-
1I0tS sonl entrés r6ans le 2janvieJ' oJ[iGR .• 

S'il ,ous l'l'ste assez de temps, visitez, avanl 
d(' quill('!' Thie!'s, UI1 mOllument druidiquc, situ! 
il quclqllC! mètres de ses anciens remparts et 
qu'on n ppcl\r dans Ir pays: Irtpien e qm danse, 

DE VIGil y A E,\ (;Cl ': . - POli !' aller de Vich) 



;\ Veauce el si le cœur vous en dit, ;\ i\('l'is, ln 
rOllte e. t longue; prenez dOllC vos �<�l�i�s�p�o�"�i�t�i�(�1�n�~� 
en conséquence, muoisseZ-VOllS de la gourde cl 
du hàton tlll voyageur, ct plus prosaïquement, 
garnis ez votre porte-monnaie. 

En qllittant Vichy, on passait par le pont sus­
pendu rjui 'tenùait son long tablier ùe bois el 
(le fer �a�l�l �~�d �e�s�s�l�1�s� de l'Allier, Nous parlons dr' 
cc pont au passf , car il n'est pins, - li a éti' 
emporl!: lors de l'inonùation de 1866. 11 esl 
reeonstrnit ct remplacé alljonrd'hui par \111 1'01'1 
joli pOllt, dont les piles de pierres soutiennenl 
six arcatures en fer. 

A quelqlles pas dn pont, ayant rl'al'l'i\'er ail 
village ùe Vf'SSC on rencontrr, sur la gallche, unI' 
source qni jaillit en ce moment quutre rois pal' 
vingt· quatre heures pendant une hellre un qnal'I 
chaque fois, C'est \In hnl de promrnar!(' inléres­
sant. 

De chaque côté de la route, des toits d'al', 
doises indiquent des chi\teaux 0\1 des villas: 
des houquets d'arbres so grou pont 011 s'isolen 1. 
C'L dans le lointain la l'limée <IILi s'échappe dl' '; 
�(�'�h�e�l�l�1�i�n�(�~�c�s� VOllS indique los villages et les ha 
mcall'{ 

A;; kilom"tresde �V�i�c�h�~� SUI' la droite, Ull che 
min conduit, aIL �v�i�l�l�a�~�e� rie Charmeil, VOlh 
pl1l1l'l'eZ jete:' 1111 �C�O�l�l�~� cl œil sm le rh;\teall, ,111111 
le parc s'él('lIr! jllsqu i\ l'Allirl', 

Le clocher que YOI IS apercevez là-bas esl 
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celui de l'église de Cognat, près de laquelle se 
heurtèrent en 1568 les troupes catholiques com­
mandées par Saint·Jlércm et ,Jean l\Iothier de 
Lafayette, seignenr de Cognat, ct les prote tauts 
que condui aient Poncénac et VCl'belac, 

Encore quelqLlCs llil omètres, et vous êtes il 
Gannat, 

GANNAT, situé sur les confins de l'ancicnne 
Auvergne et du Bourbonnais, est une petite yjllc 
aux rues irr ('O'lllirr cs et dépourvue de omp­
tneux édifice ; mai son ail' pUl', la luxuriante 
rampagne qlli l'encadre, Ir, dernière ondllla­
tj.ons de monlaO'1lCs de l'Auvergne qui l' enca­
drent au couchant lui donncnt un aspect rialltet 
pittorc quc. 

Ses fortifi cations ont él(' détruites; à ct là 
quelque d bris de tours se mOlllrent, et de son 
an 'iell château, il ne l'rste pltl que la place et 
quelqurs pierres. Quant à son égli se, moitié 
byzantine, moiti' ogivale, !'lIenlUllque d'harmo­
nie etd'unité ave son clocher terminé au SOI11-
met par une galerie comme le minun't (l ' lin!' 
mo qll ée. 

EDREUIL (2G kil ). - Ebrellll, OIJ \'On5 VOliS 
arrMez !'lIsuite, ('st UII petite t vieill e , il lo qui 
fut , dit-oll , habit{,(, par Sidoine Apollinairr cL 
qui jOll a pin tard lin certain l'ôle dans la guerre 
de la Praguel'ie. 

Aujourd'hui, Ebreuil n'offre pili s aux r O'ards 
que des rues étroites, i.rrégulière. rI mal pavp !i, 
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et une égli se romane dont l'abside est urtout 
remarquable. Fermé par une grill e de fer, le 
pOl'chr qui supporte le clocher a été convrrti en 
Il ne sorte de m usée archéologique Ol! sont elcués 
d'assez curieux spécimens de la sculpture ro­
mane ct de l'art hyzllntin. 

Au-dessus d'Ebre\l il, la route grimpe et s'at­
tache aux [Jancs d'une petite montagne, ct enfin 
domine les vallons et les coteaux voisins, sur 
les flancs desquels sc dessinent tour à tour le 
Chdteau àe Chatelard, le moderne Châleaft de 
Nades, COll truit pal' le fell clllC de Morny, le 
vi eux Castel de ChauVl.qny, aujourd'hui simple 
renclez-vous de cll asse et enftll, au-dessus d'une 
pointe de rorllflr qui domine lll1 précipice, la 
vieille citadelle féodale de Veauce. 

VEAUCE (53 kil.). Veauee con erve eocore 
cet air impo.ant ct terribl e qUIl doonent aux 
constructions seigneuriales du moyen-âge le ' 
llaute tours à crrne;Jux ct à mncllicoulis. Elles 
sont là trois qlli ch('rchentà sc sU"passer en hau­
teur ct en force. Quelque chose de glacial vous 
saisit quand, aux pieds (le leurs longues gaines 
gri cs, vou levez la tête ponl' l'l'gardrr leurs 
créneaux menaçants. Dans l' intérieur, cinquante 
portraits noircis pal' le temps rt (le vi('ill es ar­
mures vous rappell ent encore mieux ce moyen 
àge, que de maladroites apfJl'opriations, qui 
datent du dix-huitième siècle, feraient volontiers 
oublier. 

Après Bellenaves eL Chantelle, où l'on voit 
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encore les ruines cl U lIlUlloir de ce sombre 
connétable (le Dour]JolJ qui {H SOli roi prison­
nier à Pavie, et ,int forcer dans sa ville éter­
IIclie le cher de l'('glise, 'ous Sel'LZ très-près de 
,\Idris. 

Nous YOUS cOllseillons ln\s-fort de pousser 
juslJu'à Né1'is-les-Bains, sallS oublier Montluçon, 
Souvigny et Bourbon-l'Archamballlt, toutes 10-
,:alités charmantes que YOUS tJ'Olll erez décrites 
llans le Gtt.ide·PMllpPs; lcs 'DJonts d'Aw;ergnc 
elle lJouT'bonnms 

Si au lieu de prendre, au sortir de Yichy, la 
l'OU te de Gannat, \ ous avez pris à gauche, VOliS 
arrivez après une mal' 'lie �p�l�~�n�i�b�l�e�,� et au bout de 
14 lülomètres au petit village de Randan, 

LA DI\N, prend 5011 nom du cliâteau, siége 
,l'Ulle seignel1l'ie, qui date de 1518. 

JL devlOt plus lal'd la pl'opri 'lé du duc de 
Choiseul-Praslin qui la vendit cn 1821 à la fa­
mille d'Orléans, 

Cc ebàteau offre un graml intél'N, à rai501l 
des 50ln enirs qui s'attachent à la maison d'OJ'­
léan , On VOLIS montrera des aquarelles, des 
tableaux de J'amille, des curiosités de taule 
�~�o�l�'�t�e�,� Vous verrez l'oratoirc, la e11amhre il COU­

cher de madame, la chamhre du Uoi, la alle dl: 
famille, la cllapellc, la salle à manger, la CH i­
sine; mais le tout d'un a peet triste et Illl. 

En qujllanL nandan pOUl' revenir à Vichy, 
\ (lIiS �[�l�a�~�s� 'z par: 
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MAULMONT, - distant de G kilomètrcs dc 
Handan, dout il fait partie comme l'c]Hlez-yous 
(lc chasse. 

ll àt.i sur la li sièrc do la forClt et sur l'empla­
cemellt d'UDO alleiollllO commandcrie ùo Tem­
plicrs, il dominc II/. \all éo do la l'Ive gaucllO dc 
l'A lIli cr. 

A "CC sos cr611oaux, se toufelles, SC. armoierios 
sculpt('cs, il a, ql1oi(lUC tout modernc, l'aspeel 
d'un vicux manoir féodal. 

Toujours ('Il rcvcllant il Vichy ,ous p'NiOZ sur 
le pont do His, bilti on m01110 temps Ijue Manl­
Illon t, doot il cmpruntc le st) lc 

Sur co, ami tOlll'isll', votro Guido sc mct à 
lotrc <li sp03ition pOlll' YOLlS l'I'conduirc à Vichy, 
ell rotournant l'jtillrrairr!. PrMrroz-yon aller 
encorc I)('aucoup pilis loin , le Guide-fJhilipps 
est toujours il "O' ordres. Usez dooc de lui , 011 
touto libe1'l6. 

A moins qllc ,olrc santé n'exige Ull long 'ô­
jour à Vichy; à moins quc des affaires impé­
riell cs ne vous rappellcnt iJ l'::..ri5, com plét('z, 
croyez-moi votre voyage, all ez visiter (' '1te Au-
1 crgno si originale ù tous les points do VLlC, si 
illté!' 'ssantc pour le touriste. avant, artistc 011 
irnplcmont curicux. 

Prenez-volis eelte bonJlc résolutloll, IIOU S 
vou le l'épétollS: Le GUÙle.f!hiliplls .. les �l�n�o�/�~�t�:�;� 
d'Auvergne el le /Jonrbonnals sont ct rolrc rtlS­
position. 
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Quelle que soit ,;otrc décision, Madame, ou 
Monsieur, il vous désire toutes sortes de pros­
pérités. Qllilnt à vous, �i�n�t�é�r�e�s�~�a�n�t� malade, il vous 
souhaite le plus grand de tous les biens: une -
excellente santé et la passion des", oyages. 

Toujours il �\�'�o�t�r�~� disposition ... 

Vichy, i",p . y .. llon . 
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